LES PROCEDVRES 

FAICTES TANT AV PRIVE' 
Confeil du Roy, qu'ailleurs en confequence 
des oppositions formées aux homologa- 
tions dcsConcordats faits par Frères Iacqucs 
Mercier & Claude Cotton pour l'vnion des 
deux Abbayes de S. Vincent du Mans ô£ S. 
Germain Dcfprez, membres dépendants de 
la Congrégation de Chefalbcnoift reformée 
en Fiance , à la Congrégation des Pères de 
fainct Maur : par lefquelles procédures on 
recognoiftra les violences foufïertes par )cs 
Percs Abbez, Supérieurs ôc Religieux de 
ladite Congrégation deChefalbenoift pour 
n'auoir voulu confentir ladite vnion,ôi s'e- 
ftre voulu conferuer en fefiat de leur Pro- 
feflion. ,, s 
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CONCORDAT DES 

RELIGIEVX DE S. GERMAIN 
Dcfprcz,pour l'introduction des Percs de la 
Congrégation de S. Maur en ladite Abbaye 
de S. Germain moyennant des pendons, &C 
pour n'eftre plus fubje&s à l'obédience foubs 
la Congrégation de Chefalbcnoili. 

Audevant IcsjNotaires &Gar- 
denottes du Roy noftre Sire en fon 
Chaftellet de Paris , foubs-fignez» 
Furent prefents en leurs perfonnes, 
haut ic puiflanc Prince , -Monfei- 
gneur Henry de Bourbon, Euefqus 
de Mets , Prince du fainft Empire, 
Abbé des Abbayes de fainft Ger- 
main Dcfprez lez Paris,Phiron,Bon- 
port,& Vaut de Cernay, Marquis de 
Verneuïl, demeurant au Chafteau Abbatial dudit fainft Ger- 
main jtanr pour luy , que pour fes fuccefleurs Abbez de ladite 
Abbaye dudit fainft Geimain, lequel par ordre Se comman- 
dement expiés de fa Majefté, ic de l'aduis de fon Confeil, le- 
quel eft chef, par le commandement du Roy .MefTireChrc- 
iîien de Lamoignon , ficur de Bafuillé , Conseiller du Roy en 
fes Confeilsd'tftat & Priué,& en fa Cour de Parlement à Pa- 
ris, Meffirc Ifaac dcCoutuiilcSurjntendantdc faMaifon, 
te Noble homme Gabriel Pcllaut, à ce prefcntjd'vne-part: 
Et RcuerendPerc Dom G regoircTariflc, Supérieur Gene- 
ral delà Congrégation de fainft Maur en France,& Dom Cy- 
prian le Ckrc fon affiliant , ic Procureur de ladite Congréga- 
tion de faiftMaur, Ordre fainft Benoift,eftant de prefent à 
Paris, au w onaftere des Blancs Manteaux, tant en leurs noms. 
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que des Rcuerends Pères du Chapitre Ccneral de ladite Cot« 
gregacion.aufqucls ils feront ratiffierfesprcfcntes,d'autrc- 
parr. Conûderant ledit Seigneur Abbé que ladite Abbaye de 
iaincT: Germain Defprez, Ordte do fain&Benoifl:, dépendant 
immédiatement du faintt Siège , eftoit autresfois l'exemple ftc 
h règle de pieté, Se Jdifcipline régulière : mefrnemenc cepen- 
dant que la Congrégation de Chefalbenoift eftoit en fplen- 
dcur,à laquelle Congrégation ladite Abbaye auoitefté autres- 
fois aiïbciéc, pour autant de temps feulement que ladite dis- 
cipline régulière y feroit exactement obferuéc , laquelle con- 
ditiô l'expérience a fait voir auoir efté tres-fagement appoféc, 
d'autant que ladite Congrégation fe voit grandement def- 
cheuè, ce qui ne sapperçoit que trop en ladite Abbaye de 
fainct Germain Defprez, pour laquelle reformer le Pape Paul 
cinquiefme,d'heureufe mémoire, enuoya de fon propre mou- 
uemem yn Bref, datte dimeiziefmed'Aouft mil fix cens qua- 
torze, par lequel fadite Sainteté vouloit que ladite Abbaye 
de fainèt Germain Defprez fuft defvnic de ladite Congréga- 
tion de Chefalbcnoift,poureftrc vnie en la Congregationdes 
Religieux reformez defainctBcnoift, à prefent appeliez de 
iaind Maur 3 lequel Brefneantmoins à caufe d'autres grandes 
affaires furuenucs depuis, n'a peu eftrc mis en exécution, au 
grand regret duditfeigncur Abbé, & de la plus part des bons 
Religieux Profcx de ladite Abbaye , qui ne défirent rien tant, 
que de la voir refleurir en fain&eté si deuotion , comme elle 
a faicî autresf ois, & dont quelques vnsfe font des-ja ftabiiiez 
en ladite Congrégation de S. Maur, 5c les autres ont par plu- 
sieurs fois elle enuoyez Je part & d'autres par ceux de ladite 
Congrégation de Chefalbenoift, &empefch"zparce moyen 
de mettre en efFe£t leurs fain.&s dcfirs,cn quoy ledit feigneur 
Abbcd'.fuant U s fauorifer de tout fon pouuoir,ilauroit eu re- 
cours auldits Pères de ladite Congrégation de fainû Maur, 
pour en mettre quelque nombre d'iceux en ladite Abbaye de 
fainfr Germain , auec les Religieux profcx d'icelle,à fin d'y 
faire icniurc la JifciplineMonaftique ,aucc lefquclsPercs de 
ladite Congrégation ledit Seigneur a traitté comme s'enfuit. 
Pour ccell il qu'aujourd'hui datte des prefcntes,lefdites par- 
ties efdi's noms fumant le pouuoir donne à ladite Congicga- 
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doh dé fainft Maur par Bulles de nos iainûs Pères les Papes, 
& Lettres patentes du Roy noftrc Sire, ont fai£t&font par 
ces prefentes les trai&eZjaccordsj&conucntions qui s'en- 
fuiuent. 

T. 

Premièrement, Que ladite Abbaye de fain£t Ger- 
main Defprez , auec les Offices &: Bénéfices, reuenus Si. pof- 
fcflîons quelconques dépendantes de la Menfe conuentuelle 
du Jic lieu, fera dés maintenant, à l'aducnir, : 8c à perpétuité 
vny Scincorporé à ladite Congrégation de faintt Maur, fans 
aucune diminution, ny changement de la dignité Abbatialle, 
Se des droicts qui en dépendent , lefquels demeureront en leur 
entier, tant pour ce qui concerne la nomination du Roy en 
ladite Abbaye, que pour les droi&s ôr prerogatiues apparte- 
nantes audit feigneur Abbé , ny defroger pareillement aux 
prefentations , collations , Se autres defpofltions de Bénéfices 
Se offices dépendantes de fa Menfe Abbatialle, laquelle vnion 
ficaggregation demeurera en fa force»: vertu., tant & fi lon- 
guement que le Chapitre General de ladite Congrégation de 
fiincl: Maur demeurera en fa liberté d'eflire yn Prefident ou 
Supérieur General indiflinétement de telle maifon de ladite 
Congrégation qu'il trou.ueraeltrc pour le mieux j& tant & fi 
longuement que la difeiplinc Régulière y fera exactement ob- 
feruce: Et au cas (lequel Dieu ne veille) que le Supériorité ou 
Généralité de ladite Congrégation fuftaffe&é à quelque Ab- 
baye, Maifon ou perfonne particulière , en telle façon quelc- 
dit Chapitre n'en peuft difpofer autrement , ou que ladite 
Congrégation fe rclafchaft de l'cftroi&e Obferuance réguliè- 
re de fain£tBenoi(t,fera permis aufdits fleurs Abbez qui pour 
lors feront de pourfuiurc la defvmon de ladite Abbaye , Se IV- 
nion Se aggt egation d'icelle à vne autre Congrégation refor- 
mée, fans lesquelles précautions feprefcm contrat ne fefuft 
pafle. 

IL 

Appartiendrtaux Supérieurs de ladite Congrégation d'en- 
uoyer en ladite Abbaye des Vifiteurs , Prieurs & Religieux, 
Se y receuoir des Nouiccs , fi bon leur femble , Se les admettre 
a laProfellion fuiuant la forme &inftitut de ladite Congre^ 

a V) 



,n ion ,f u nt qu'iltypuiiTcnt eltreempefcheï p*r iefdictSeU 
fMicuis Abbeï.ny p.»i ta Religieux Profcx d'iccïlc qui font 
, prifi '" . Ittfaiffil '-upcncurs defdks Pères appartiendra la 
quilitéde l'ucurclauflra) de ladite Abbaye. 

III. 

Sera aux choix dcfdit* Religieux Profcx qui font de pré- 
sent en ladite Abbaye de fatn£t Germain d'entrer en ladite 
( longfegatlon , s'ils en font trouuez capables par lefdits Pè- 
res .pour y faire au préalable lcurNouiciat auant leurPro- 
Icllion foiten ladite Abbaye, ouautre Maifon, àladifcrction 
des Supérieurs de ladite Congrégations bien de viure foubs 
la conduitte de ecluy d'entre eux, qui fera leur Supérieur au- 
dit Monaftcrc , lequel fera appelle le Prieur ancien , ne pour- 
ra neantmoins fe preualoir de la qualité de Prieur dauftral de 
ladite Abbaye ,ny prétendre ou exercer aucune iurifdiûion 
fur les Pères & Religieux de la Congrégation , comme auiîi 
le Prieur clauftral qui fera de ladite Congrégation n'aura au- 
cune iurifdiction fur les Religieux Profcx de ladite Abbaye 
quifontàprefenr. 

IIII. 

^Feront lefdits Pères de ladite Congrégation le feruice 3e 
office Diuin en ladite Abbaye > ainfi qu'ils ont accouftume 
aux autres Monaftercs de leur Congrégation , 5c félon que le 
requiert la dignité de ladite Abbtye, auquel office preiidcra 
fur eux leurdic Prieur clauftral , qui neantmoins ne pourra 
contraindre lefdits Rcligieuxprofex da prefent , ny eux pa- 
reillement, qu'il n'ordonne dudit Office la règle, & face cé- 
lébrer par fes Religieux félon les vfes Sccouftumcs de ladite 
Congrégation ,ains feulement y affilieront lefdits Religieux 
profcx , &c Pfalmodieront en la forme &c règle de ladite Con- 
grégation , fans y apporter aucun chamgcmcnt, trouble ny 
dilcord , Se pourront eftrc difpcnfez de ladite afsiftancc par 
ledit Piicur ancien félon qu'il iugcracitreraifonnablc. 

V. 

Lefdits Religeiux Profcx d'aprefent tiendronr dans l'E- 
glîfe leur rang BC (iegeaccotiltumc.fçauoir.le haut vers la nef, 
.vlriirl'nciir a iuicn occupera la première chaizedu coftegau. 
«. Ivc.^lcs Pcrcs de l.i Congrégation feront confecuùucmcnc 
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es fieg« vers le grand Autel : Pourra nëantmoin s leur Prieur 
clauftral occuper la féconde chaizedu cofté droiâ vers la 
nef. Se fera gardé pareil ordre aux procédions Se parjtout ail- 
leurs. 

VU 
Et pourra ledit' Prieur ancien faire l'Office 8c célébrer ia 
Méfie es folemnitez de Pafques, Afïbmption de la facrécViet* 
gCjdc fainft Vincent,Se de faindt Germain , à la charge de s'ac- 
commoder aux ceruiecs & heures defdics Pères de ladite 
Congrégation, Se en ceiour ledit Prieur ancien fera le figne. 
Se donnera les bénédictions ; & aux autres iours fera le Prieur 
clauftral en fon abfencc,celify defdits PeruJ^'ilaura laifié en 
fa place. ^ ïl 

Quand Iefdits Religieux Profez auront dation, Se déli- 
reront de célébrer la fain£fcc Mc^edeiacriftainqui fera vn des 
Pères de ladite Congrégation defainct Maur , leur fournira 
d'aubcSjChafublcs.caliccStCorporaulx^oilcsjmifrels, Se toutes 
les autres chofcsneccflàires à ladite célébration: Ncantmoins 
quand Iefdits Religieux Profex diront lafainâe Mefle en la 
Chappells de fain&e Marguerite, ce qui fera offert par ceux 
ou celles qui auront demandé la Méfie , appartiendra aufdits 
Pères de ladite Congrégation, fans que celuy defdits Reli- 
gieux Profex qui aura célébré ladite Mefle s'en puiffe preua- 
loir d'autant que le cafuelSe reuenu de l'Egiife tient lieu de 
fons aufdits Pères, pour le payement des pcnfionsSe autres 
charges. 

VIIÏ. 
Les lieux réguliers feront delaifiez aux Pères de ladite Con« 
gregation , le pluftoft que faire fe pourra, 8c des le iour qu'ils 
feront introduits en ladite Abbaye, feize chambres leurs fe- 
ront données dans le Dortoucr: comme auflîl'vn deschauf- 
fouèrsjla Sacriftie, Aumofnerie,grandc Librairie, Rcfe£roir,Ia 
fale des hoftes , cuiiine Se greniers , le jardin de la porre Se du, 
viuier leurs feront entièrement delaifiez: Se ceux defdits Reli- 
gieux Profez qui voudront continuer à loger dans ledit Dor- 
touër , fc retireront ,Sc leucront à 1 heure qu'ils ne pourront 
incommoder les Pères de ladite Congrégation» Se y garde- 



^ ^^^^ 



6 
ront vn fï!cncerres-cxa&, Se n'y feront aucun bruit, à quoy 
leur Prieur ancien prendra garde fur toutes choies. 

IX. 
Ceuxdcfdits Religieux Profex qui defireront d'aller pren- 
dre leur ri fc&ion au grand Refc&oir , le pourront faire du 
confentement des Pères de ladite Congrégation ,■ êc en les in- 
demmfant,<5c àlachargeneantmoins qu'ils fc contenteront 
de pareilles portions que celles qui feront feruies aufdiis Pè- 
res, Se qu'ils s'y comporteront en filence , Se auec la modeftis 
que le lieu le requiert. . 

Le grand iardte^le ladite AbfAye fera commun entre lcf- 
dits Religieuxiwex Se Ip pères fufdirs , Se pourrout kfdirs 
Religieux proïcx y prenare désherbes pour leur vfage feu- 
lementj&yfaitedespecit-sjardinsjcommeilsfaifoientcy-de- 
uant:$cquanr^rox verjusils appartiendront aufdiis Pères, Icf- 
quclscntrctiendront à leurs defpens les jardins 5c treilles d'i- 
celuy. 

- ' XI. 

Lefdits Religieux Profex de ladite Abbaye qui volontaire- 
ment quitteront leurs cha'mbrcs du Dortoir pour loger lefdits 
pères, feront logez à la difpofition dudit prieur ancien es Infir- 
meries, Hoftelleries^Sc logis appeliez les Secu!icrs:& quand il 
plaira à Dieu les appeller de ce mon Je, ledit prieur ancien dif- 
pofera de leur logement qui feront hors le Dortoir , pour la 
commodité de ceux qui furuiuronr,-comme au/Ti de leurs meu- 
bles Se habits , lesquels il pourra diftribucr aux plus necelTï- 
teux,fe!on qu'il iugera eltrcàfairc,à la charge que rien ne for- 
tira deladitc Abbayc&pour ce qui efl des liures defdits de- 
cedcz,ils feront mis en la Librairie communcdclaquellc l'en- 
trée fera permileaufdits Religieux anciens,toutesfois 5c quan- 
tes qu'ils y voudront entrer, & de laquelle Librairie , ledit 
Prieur ancien pourra auoir vne clef. 

XII. 

Seront tenus lefdits pères de ladite Congrégation, de met- 
tre 5c remplir iaditeAbbayedequarante Rcligicuxdc chœur, 
pour le moins, après toutesfois que lefdits Religieux profcX 
qui font à prefenc en ladite Abbaye, feront decedez, ou leurs 



pcnfionsfi après declaréeseftcintcs, & que les plus grandes 
dcbtes&reparationslesplusneceflaircsdcce qui appartient 
à la Menfe conucntucllc de ladite Abbaye /feront payez & 
fai£rs,8c dés àprefentyen mettront fcizcau;plus , tant de 
choeur , que Frères Laiz,ou Conuertsdcfquels feront tenuz y 
entrer auffi toft que ledit Seigneur Abbé ledefirera, & félon 
que lefdits Religieux Profez viendront à décéder , ou que 
leurs penûons feront cfteintes : lefdits Pères augmenteront 
Jcurdit nombre, àccqueladite Abbayefoit rempliede qua- 
rante Rehgicnx. 

XIII. 

Et pour furuenir à la nourriture &C entretenement defdits 
Pcres de ladite Congrégation de fain£t,Maur, es charges cy- 
aprésfpecifîées. ledit Seigneur Abbépourluy,8c (es fuccef- 
feurs Abbez.confen: qu'ils iouïlTent,& en tout que befoin fc- 
roit,leuradonné, ddailîé,'& tranfportccn propriété, tous Se 
yn chacun les reuenus, dont iouïiToienc cy-deuant, &iouïf- 
fentencoràprefent lefdits Religieux Profez de ladite Ab- 
baye, terres, fcigncuries,ofKces,bcncfîce.$ ) prez J bois, vignes, 
Se toutes autres chofes quclsconques,efr_ansdcla Menfe con- 
nentuelle de ladite Abbaye';, comme ;!e tout cft plus ample- 
ment Si particulièrement fpecifie au Concordat, fait entre les 
predecelTeurs dudit Seigneur Abbc,pour la partitiô de laMcn- 
le Abatiale&conuentuellejcfqucli Concordats auront pa- 
reille force &rertu,5c feront exécutez de part & d'autre, com- 
me ils ont ejté cy-deuant cou tes, 6c en la^inefme façon,commc 
s'ils eftoient jfaidts auec lefdits Pcres delà Congrégation de 
de faintt Maur, en ce qu'ils ne fontpoint contraires aupre- 
fent accord Se conuentions. 

XIV. 

Lefdits Pères delà Congrégation de fainâ Maur,ne pour- 
ront ncantmoins faire aucune cichsnge ou aliénation de ce 
quieftde ladite Menfe conuentuelle dudit faintt Germain, 
fansl'aduisSc confentement dudit Prieur ancien ,Sc defdits 
Religieux Profez , Se ne feront aucunes prefentations de 
Curez dépendants de ladite Menfe ny collation, ou inftitu- 
tion des Officiers Séculiers, fans l'aduis dudit Prieur ancien, 
.Se de celuy de deux defdits Religieux Pr ofex , tels cjue ledic 



Prieur ancien trouucfaeftre raifonnablc à cet efrecto » 

XV. 
tt moyennant tous les fufdirs reuenus de ladite Menfe 
conuentuellc&appartenanced'ice lie, lefdits Pcres de ladite 
Congrégation de faintt Maur feront tenus & obligez.commc 
ils s'obligent, & promettent par ces prefentes, de payer auf- 
dits Religieux Profez de ladite Abbaye, pour leur nourritu- 
re, vcftieres.chauffagcSjmcdecines, Se pour toutes autres cho- 
fes quelconques : Les penfions fuiuantes, fçauoir, aux vingts 
plus anciens Religieux de chœur, chacun quatre cens hures» 
Scauxautrcs Religieux de chœur trois cens cinquante liures, 
Seaux Frères Conuers chacun trois cens liurcs , lefquelles 
penfions defdits Religieux de chœur, qui prefentement nefe 
montent à quatre cens liures , feront fupplées & augmentées 
iufques à la fornme de quatre cens liures, commençant par les 
plus anciens , lors que quelques Religieux viendront àdecc- 
dcr,pouriouïrdcfdites penfions par lefdits Religieux Profex, 
fouz le bon piaifir de leur dit Prieur a ncien,& s'en fubuenir en 
toutes leurs neceffitez, lefquelles leurs feront payées par cha- 
cun an, par aduance, en quatre termes égaux, lcfdites pen- 
fions franches Se liquides ,5c non fuiettes à aucunes charges, 
tcJJcc qu'elles puifient eflre,& fouz quelque nom ou prétexte 
qu'elles puiffent efire conceucs. 

xvr. 

S'il adulent que quelqu'vn dcfdits Religieux Profex foient 
Cy-aprés pourueuz de quelque bénéfice , autre que de ceux 
qui font affetrez Se vnis à ladite rvîfcrçfc conucntuelle,ils pour- 
ront aller refider fur lefdits bénéfices* Se les deferuir,S: neanr- 
moinsne bifferont deiouyr de leurs penfions monachales: 
comme pareillement ceux defdirs Religieux Profex qui iront 
demeurer en quelqu'vndes Monaftercs de la Congrégation 
Chefatbenoift.aufquels aufK fera payéà chacun par chacun 
anlamefme penfion, dont ils ioùiront comme s'ils demeu- 
rotent en ladite Abbaye de faintt Germain des prez : ne pour- 
ronr toutesfois lefdits Religieux profex eftrc contrains de re- 
figner,ou permuter leUrfdites penfions monachales ,nyaufli 
de fo'rtir de ladite Abbayede fainft Germain des prez.pour al- 
ler demeurer aux autres lieux:Mals quant aux offices Se béné- 
fices de 



fices deladite Abbaye qui ont cfté cy dcuant,& feront encore* 
affectez &c ynis à ladite Menfe eonucntuelle , ils demeureront 
dés à prefent,& à perpétuité, vnis Se affectez , comme ils ont 
ellccydeuant. 

XVIÏ. 
Payeront d abondant lefdits Pères de îa Congrégation de 
fain£t, Maur,toutes les debtes qui font deucs par laone Menfe 
conuentuelle de fainct Germain ,&c qui auront efté valable- 
ment créez parles Officiers Religieux dudit heu,que lefdits 
Pères de la Congrégation entreront cnjiouyilance de ladite 
Jvdenfe conuentuelle, defquelles debtes leur lcra deliuié eftat 
incontinent après leur eftablificment : comme aufïi cequieft 
deu à ladite Menfe conuentuelle , leur appaitiendra : enicm- 
blelesprouiftonsdu vin, grain, & autres choies qui fe trcuue- 
ront dedans & dehors ladite Abbaye, lors de leur entree : &nc 
fera obligé ledit Seigneur Abbé, de leur bailler aucun meuble 
ou vftencille: entretiendront lesbaftimens, tantdudit Mona- 
ftere, qu'appartenances :&mefmeceux où feront logez en la- 
dite Abbaye lefdits Religieux Profex^&r payeront toutes les 
charges dont ladite Menfe conuentuelle eft chargée, le tout 
au defirdes fufdits Concordats, &c payeront encoie les gages 
de Médecin, ChirurgicnjBlanchilTeur, qui feruirom tant lef- 
dits Pères , que Jefdits Religieux Profcx , le tout fans diminu- 
tion des penfions fufdites. 

xvnr. 

. Si quelqu'vn des Religieux Profex de ladite Abbaye tom- 
bait en h grande infirmité de maladie, que leurs penfions ne 
fulTent fuffifantes de les fubuenir , lefquels Pères en ce cas 
augmenteront les penfions dcfdits malades, ou bien fe char- 
geront d'auoir foin d'eux durant leur maladie feulement Jef- 
qrrels malades à cet erTeét abandonnei ont leut fdites penfions 
aufdits Pères, qui les traiteront auec la chaîné que requiert le 
glorieux Père S. benoiften fa Reigle. 

XIX. 
Quand il plaira àDieu dedifpofer defdirs RcligieuxPro- 
fexdudit fain£t Germain ,&c quand quelqu'vn d'ueux décéde- 
ra >ouferaprofei7îon en ladite Congrégation defainét Maur, 
îapenfiondont il iouyffoit demeurera efteinte, au profit def- 

b 
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dits Pères de ladite Congrégation. AprcYqoeîei penfionsdos 
Religieux de chœur, lefquelles ne font à prefent qu'à trois 
cens cinquante Iiures, feront augmentées iufques à la fomme 
de quatre cens Iiures, fuiuant le précédant Article quinzief- 
me : Et feront lefdits Pères les enterremens ôcfunerallesdef- 
dits Religieux Profcx décédez, auec pareille quantité de priè- 
res ,aumofnes,&: cérémonies qu'ils ont accouftumé défaire 
pour ceux de ladite Congrégation de iaindt Maur , 8c en tous 
les Monafteres qui font à prefent , Se feront cy-aprés dejladitc 
Congrégation: chacun Religieux célébrera trois Méfies pour 
chacun defdits Religieux Profex dudit fainft Germain, quand 
ils feront décédez , Se les non Preftres leurs prières accouftu- 
mées , Se feront leurs noms eferits aux Iiures des Obits dudit 
fain£t Germain. 

Leptefent Concordat fera homologué, tant en Cour de 
Rome , fi befoin eft,que par tout ailleurs où befoin fera-, aux 
fraiz defdits Pères de ladite Congrégation: Pour lefquelles ho- 
mologations requerirdefditsPeres constituent leurProcureur 
irreuocable le porteur des prefentes, aufquels, ou à l'vn d'i- 
ceux , ils donnent tout pouuoir de faire tout cequieftnecef- 
faire : car ainfi le tout aefté accordé entre lefdites parties, 
en faifant & partant les prefent, qui autrement n'eufTentefté 
fait : Promettant, obligeant chacun en droi£t foy , renon çant. 
Faid&pafîe au Chafteau de faind Germain Defprez les Pa- 
ris, l'an mil fix cens trente, le Samedy feptiefmeiour de Dé- 
cembre après midy,-8c ont figné la minutie des prefentes dé- 
ni eurées pardeuers Se en la polîeffion de Poncet , l'vn des No- 
taires, faubs-figneZj qui a expédié ces prefentes. 



ÇolUtionné a l'orignal par nous Notaires Royaux, foubs- 
FaUl ce iour de mil fix cens trente fix. 
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ARREST D V CON- 

SEIL PRIVE' DV ROY EN 
règlement de luges, pour vuider & termi- 
ner les oppofltions à l'homologation du fui- 
dit Concordat. 

EXTRJICT DES REGISTRES 

dit Conftil Priué thtRoy. 

Nthe les Supérieurs Se Religieux BenetJiâsins 
de la Congrégation de fain&Maur, foydifants 
eftablis en l'Abbaye de S.Germain Defprez, de- 
mandées en lettres du dix-neufiefme Auril mil 
fîx cens trente Se vn , d'vne part : Et Frère An- 
thoine Bonjan , Nicolas Daminois , René Hotton, Religieux 
Profex en ladite Abbaye , Se le Syndic de la Congrégation de 
Chefalbenoift, deffendeurs, d autre : Sans que les qualitez 
puiffent nuire ny prejudicieraufdites parties. Viv par le Roy 
enfonConfeil coppie des lettres du dix-neufiefme Auril mil 
fix cens trente Se vn Rendantes à ce que pour leconfiit deiu- 
rifdittion d'entre le Parlement de Paris , de cognoiftre du dif- 
férend defdites parties. Exploit d'affignation donné audit 
Confeil aux défendeurs > du vingt-cinquiefme dudit mois. 
Appoinûement en droi£r pris entre lefdites parties, du quin- 
zième Iuillet dernier, contenant la déclaration defdits def- 
fendeurs , qu'encores qu'ils foient très-bien fondez à requérir 
le renuoy audit Parlement de Paris , de finftanec d'appel cora» 
med'abuspareuxinterjeûé del'intrufion des demandeurs en 
la maifon Se Abbaye fainft Germain Dcfprez , 6c releuéen la- 
dite Cour, feule competante de cognoiftre defdites appella- 
tions, néant moins pour faire voir que leur caufeeft fi jufleSc 
f) bonne, que tous luges leur doiuent eftre indifferends, Se 
îfind'ofter tout fubjeft à leur parties d'en doubter, confen» 
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tënt de procéder audit Grand Confeil, à condition toutesfois 
que les procédures faiftes en iceluy pendant le conflit de iurtf- 
dittion ne pourront nuire ny prejudicier aux défendeurs: ou/ 
le rapport du Commiflaire à ce députe : Et tout confideré. LE 
ROY EN SON CONSEIL .faifant droift fur ladite inftan- 
ce, Arenuoyé Screnuoye lefdites parties audit Grand Con- 
feil , pour y procéder entre elles fur leurs procès & differends> 
circonftances &c dépendances , fans que les procédures fai£tes 
tant audit Parlement , que Grand Confeil , pu i (Te nuire ny 
prejudicier aufdites parties, defpens referuez. Faift au Con- 
feil Priué du Roy , cenu à fainâ Germain en Laye, ce dix- 
hui&iefme Iuillet mil fixeens trente vn. 

Signé, Carré'. 

Collât ionné a l'original par nota Notaires Royaux] fotth- 
Faifl ce tour de mil fix cens trente- fix. 



^ARREST DV GRAND 

CONSEIL DV ROY DONNE' EN 
confequcnce du prcccdcnt Arrciï du Priuc 
Confcil pour règlement de loges , par lequel 
les Religieux de la Congrégation de Chdal- 
benoift font réintégrez en leur Abbave de 
faincT: Germain Dc(prez,&; cft fait comman- 
dement aux Pères de la Congrégation de 
faindMaurquiy font àprefent, d'en vuider 
en vingt-quatre heures. 

EXTRAJCT DES REGISTRES 

du Grand Confeil du Roy. 

f Ntre les Religieux Se Scyndic de la Congrega - 
lion de Chefalbenoifi, oppofans à l'intrufion fai- 
cle par les Religieux de la Congrégation de S. 
Maur en l'Abbaye de faincl Germain Defprez 
lez Paris de ladite Congrégation deChefalbe- 
noift le douziefme Février dernier, au préjudice de l'Arreu: 
donné au Parlement de Paris ledit iour, &: deffenfes fades- 
par iceluy,appellans comme d'abus deladite intrufion, de- 
mandeurs &: requerans eftre rejncegrez en la poflefTion en la- 
quelleilseftoientauparauant ladite intrufion , ce faifanr, Que 
lefdits Religieux de ladite Congregatiô de fatndl: Maur foienc 
mis hors de ladite Abbaye, 8c les Religieux, Prieur, Soubs- 
Prieur, &:autres Religieux dudit S. Germain de ladite Con- 
grégation deChcfalbenoift remis en icelle,pour faire leurs 
fondions & charges félon la Règle 8c Statuts de ladite Con- 
grégation de Chefalbenoilt,dVne-part : Et les Religieux de 
la Congrégation defain&Maur,, foy difans eflablisen ladite 

b iij 







Abbaye de fainS Germain Defprez., défendeurs efdices ap- 
pointons, reintegrande,&inthimez audit appel, d'autre: Et 
encores Me/Tire Henry de Bourbon , Euefque de Mets , Prin- 
ce du faintt Empire , Marquis deVernueïl, Abbé de ladite 
Abbayedefaintt Germain Defprez, Scdes Abbayes de Bon- 
poit,deThiron,&:des Vaulxde Cernay : Frères Claude Cot- 
t on, du Ruble, &: autres Religieux de ladite Abbaye defainéb 
Germain Defprez compris au Concordat faiét entre lefdits 
ficur Abbé Se kfdits Religieux de fainét Maurinreruenus&: 
receus parties audit procès , d'autre. Après que Camus pour 
lefdits Religieux &Scyndic de ladite Congrégation de Che- 
falbenoift a requis deffaut à l'encontre defdits Religieux de la 
Congrégation de fainét Maur, le fieur Abbé de ladite Ab- 
baye, Se autres , à faute de vouloir plaider fuiuant les adue- 
nirs des vingt-vn , vingt-fixiefme , Se vingt- huiétiefme du 
mois d'Aouft dernier , Se neufiefme du prefent mois , Et pour 
le profit d'iceluy les fins Se conclùfions defdits' Religieux 
Se Scyndic de ladite Congrégation de Chefalbcnoift leur 
foient fai£tes Se adjugées: Et que de fainde Marthe pour le 
iîeur Euefque de Mecs , Abbé dudit faind Germain Defprez,"- 
a di£lj Que ledit fieur eft interuenu^&a efté receu partieen : 
cette inftance , comme y ayant le principal intereft : mais 
eftant grandement malade , comme l'on (çaitj & qu'il eft no- 
toire que fon n'a peu tirer les pièces qu'il a pardeuers luy , Se 
qui feruenc à celte caufe.qoicft de très-grande importance/ 
Se en laquelle les appellans n'ont communiqué aucunespie- 
ces , eftanc faux ce que l'on diét de l'intrufion auffi bien que les 
Bulles de prétendu eftabliflement des appella-ns, contre lef- 
quellesd y a infeription en faux:C'eft pourquoy ceftecaufe 
n'eftant en eftit d'eftre plaidéc ledit de fainfte Marthe fupplie 
leConfeildelaremettreàquin7aine,&: cependant ordonner 
que les parties Ce communiqueront les pièces dont elles en- 
tendent s'ayder. Girard pour lefdits Religieux d'icelle Ab- 
baye comprisaudir Concordatfait entre ledit Abbé de faincl: 
Germain Si lefdits Religiegxdeladite Congrégation de faintt 
Maur,a fai£t pareille remontrance , 8c diét nepouuoir plan 
der que Ton ne luy ayt communiqué , Et que Bauldry pour 
lefdits Religieux de ladite Congrégation de fain&Maur adir, 
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Que l'on luy communiqua hyer feulement quantité de pièce* 
qu'il n'a peu encores voir, 5c ne peur pl-aUec à p relent , fup- 
pliant leConfeil remettre la caufe au premier lour, n'eftant 
véritable ce que l'on dit de l'intrufion , ayans lefdits Religieux 
de la Congrégation de fainft Maur efté eftablis en vertu d'vn 
Arreft dudit Confeil , par deuxConfeillers d'iceluy , & fans 
aucune force ny violence : Et par ledit Camus en réplique a 
eltéditt, que rinfcriptionfaicle& lignifiée de la part deldits 
Religieux de fainct Maur depuis l'audience ouuert-e&Ia caufe 
appellée eft téméraire , &: feulement ouuerte à l'effetl: de fuyr, 
c^ujil eft véritable queles Religieux de ladite Abbaye de fainft 
Germain Defprez font de la Congrégation de Chefalbenoift 
. des l'année mil cinq cens feize 5 QiTiI Le void par les pièces com- 
muniquées, quedés l'année mil cinq cens vingt Se autres fui- 
uans, ils'eft tenu des Chapitres Généraux en ladite Abbaye, 
-Les fuittesSc longueurs que lesinthimezapportenteftant mal 
feant&dcraifonnable,s'eftans emparez de leur authoritepri- 
uée de ladite Abbaye, de laquelle faifant droift fur ladite rein- 
tegrandelefdirs Religieux de faintl: Maur doiuent fortir auec 
ceux qui fe difent aggregez à eux , fans neantmoins par lefdits 
appellans approuuer ladite aggegation,8c aux proteftations 
depouuoirpourfuiure lefdits Religieux prétendus aggregez 
de rentrer en ladite Abbaye de fainéi Germain Defprez Se 
Congrégation de Chefalbenoift. LE CONSEIL a ordon- 
né 8c oidonne que les parties plaideront , lefdits dejfain&e 
Marthe Se Girard ont dift ne pouuoir plaider, nepeur ayant 
efté communiqué, Ledit Camus a requis defFaut,&: pour le 
profit, quefes fins Se concluions luy foient adiugees , Et que 
de Fourcroy pour le Procureur General a efté ouy. LE 
CONSEIL a donné Se donne dtffaut aufdits Religieux 8c 
Scyndic de la Congrégation de Chefalbenoift à l'encontre 
dudit de Bourbon , defdits Religieux de faintl; Maur & defdits 
Religieux aggregez à ladite Congrégation de faintl Maur en 
prefence de leurs AduocatsSc Procureurs après leur déclara- 
tion , Se pour le profit d'iceluy faifant droit!: fur ladite rcinte- 
grande ayant efgard aux conclufïons du Procureur gênerai 
du Roy, A ordonné Se ordonne que lefdits Religieux de la 
Congrégation de Che.albcnoift feront remis Se réintégrez en 
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ladite Abbaye de fain& Germain Defprez., pour y viure en 
communauté , Se obferuer l'ordre Se difeipline Monaftique 
félon leur règle Se ftatuts de ladite Congrtgation.,&: feront 
tenus lefdits Religieux de fainft Maur de fe retirer Se forcir de 
ladite Maifon dans vingt-quatre heures , fans préjudice du 
droi£t des parties au principal , fur lequel elles viendront plai- 
dera quinzaine, Et ordonne ledit Confeil queleprefent Ar- 
reft fera exécuté par Maiftres Louys Huauh Se Claude Marcel 
Confeillers audit Confeil , lefquels à celle fin ledit Confeil a 
commis &: commet. Faittaudit Confeil àParis,Ievnziefme 
iour de Septembre mil fix cens trente -vn^ 

Signé, Collier. 

ÇoUationnê à l'original par nous Notaires Royaux foubs- 
pgntT 
Faiflcciour de mil fix cens trente- fix, 
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LETTRE ESCR1TE A MONSIEUR 

de Grand-Champ , Grand Auiicncitr y 

C fynjeifor du Rpy. 

Par le Père Iacques Mercier , à prefent Abbé de fainct 
Vincent du Mans. 

Par laquelle il tefmoigne comme la Congrégation reformée 
de Çbefai-Benoift a beureufemens fubfiflé en la vraye 
objet uance de leur pr offrait & règle depuis l'an mil 
quatre vingt hutft iuftjuej à prefent ; Et fait voir 
comme le procédé des Pères de Sainél Maur ejl cruel t 
de vouloir enuahir les Abbayes de ladite Congrégation 
reformée de Chefal-Henoifl. 




ONSIEVR, Fay receu celle 

dont il vous a pieu m'Uonorer , 5c loue 
noftie bon Dieu devoftre heuieux retour 
en bonne fanté , Pour l'affaire dont 
m'auez eferit , Moniteur , i'ay com- 
muniqué ce que m'en auez mandé , aux 
deux dénommez en la voftre : ce que ie 
n'eufTeofé entreprendre fi ne leur en euffiez eferit vous mef- 
me, à raifon que tout le procède que les Pères de Sainct 
Nlaur tiennent , à nous ofter nos maifons , eft fi cruel, 
que perfonnes des noftres ne le peut appiouuer. Le 
Rcuerend Père Richer m'a promis de vous en faire ref- 
ponfe , pour rendre à ceux qui vous ont parlé. Or» 
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Monfieur , mon fcntimenc en mon particulier eft , que 
lefdits Pères de Sain£t Maur auroient pluftoft fait , puif- 
que leur dcltein n'eft d'aflouuir leur ambition en l'vfurpa- 
tion de nos biens Se nos maifons, d'enuoyer vne compa- 
gnie de gens d'armes , qui en v.ne feule nuict nous cou- 
peroient la gorge à ce que nous fommes de Religieux 
céans, Se cela fait ils netrouueroient plus aucune refiftan- 
ce, ponts ouuertes Se maifon prefte à les loger , ce feroic 
la voye la plus prompte pour eux , puis qu'ils en font 
tant affamez j Se la plus douce pour nous pour ne leur 
eftre fubiets, ny pensionnaires ,-'aum" bien ne cefTeront ils 
iamaisde nous trauerfer , &r de nous fufeiter des pratiquée, 
comme ils ont faic à fain6t Germain , à fin de nous rui- 
ner en noftre réputation te crédit , en nos biens, Se en no- 
ftre paix que ie prife plus que toute autre chofe , Se puis 
routes leurs entreprises eftans couuertcs du voile de re- 
formaùon, qui eir fpecicux & brillant comme l'or, ils ont 
cefte croyance qu'ils feroient lauezjdu tout,&que ce feroic 
vn beau facrifice fait à Dieu. 

Monfieur , vous me permettrez de vous dire que no- 
ftre Maifon &: qui eft voftrc aufli.a toufiours efté fournie 
de quantité de bons Se honotables, Se vertueux Religieux, 
Se crois ne faire point tort aux Pères de fain6t Maur, fi ic 
dis qu'à picfent de l'heure que ic parle, il y en a plus céans 
qu'il n'y en a en dix de leurs Maifons. Nous fçauons affez de 
quel bois ils fe chauffent , comme l'on dit, & combien de 
miracles ils font par chacun iour. Or que nos Religieux, 
qui ont vefeu dans l'obferuancc fans propriété , Se dans 
1 honneur deuant le monde , aillent prendre des penfions 
pour viure en Uandouliers & en coquins , ce n'eft pas hon- 
neur aux Pères de fainâ Maur de leur faire cefte offre in- 
digne de la qualité qu'ils portent : Se nos Religieux éli- 
roienc aufiî tort la mort, que loffre propofée. Pourmoy, 
Monfieur, il faut que ie confefTe que pluftoft i'yrois men- 
dier mon pain tout le refte de mes tours de porte en porte, 
que de vendre ma part de Paradis , Se le peu de réputation 
que Dieu m'a donné en cefte vie fans mon mérite , pour 
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vrîe penfion>fu (telle de cent mille efeus pat an. Ceit à 
des canailles, ou à des bandouliers qui Cctrouucnt en d'au- 
tres Mations, qui ne font fous Congrégation, que ces bons 
Pères le doiuent addreirer , pour y planter la reforme 6c 
la foy, & s'ils ont tant de zèle, que ne fuiuent ils cette voye 
fans s'addrefler à noitre Congrégation, qui a bien &heuteu- 
ment fubfiité par la grâce de Dieu, fous la protection de nos 
Rois très Chreftiens , depuis l'an mil quatre cens quatre- 
vingt huift. iufqu'à prefent , pendant les efforts 6c violen- 
ces de tant de mauuais temps qui a coulé pendant tant 
d'années? 

Au furplus,Monfieur,qu'auons nous fait . ? quellediffor- 
mationyailennosdeportemens? fommes nous refra&aires 
de nos vœux de Chalteté, d'obédience , & de pauuretéî c'eft 
îàen quoy confiftel'eflence de noftre Religion , & de noitre 
profeflion. Apres noitre reuenu eft-il employé en débauches, 
en bonne chère, en habits mondains ou fuperflus, ou en 
autre excez qui foitfuistà reproche? cela ne fe trouuerraia- 
mais.-&fionen a de la défiance, que Tonenuoye des Com- 
miiTaùes fecuiiers ou réguliers fur les lieux, pour en connoi- 
ftre , & puis après que Ton nous enuoye honteufement aux 
galères: mais où eft efcritevneloy, qu'il foit permis de iuger 
fans vne bonne information, &fansauoir entendu le crimi- 
nel par fa bouche. 

Les Pères de fainft Maur conferTent qu'il y a encorc-i de 
l'extérieur parmy nous& en nos Maifons, mais point d inté- 
rieur, &c que c'eft donc pourcet inteiieur qu'ils nous veu- 
lent reformer. Voylà dc-ja vn bel effet de leur reforma- 
tion , de iug?r mal de leur prochain, & puis en ont-ils eu 
reuelation ? Et enfin à quoy peut on iuger de l'inteiieur d'vn 
homme, fi ce n'eftpar Ion extérieur? eft-cepas le vifage nio- 
defie qui eft le miroir du cœur, les paroles diferettes &c mode- 
lées , font-ce pas les marques d'vn intérieur bien tempéré ? 
Puifque donc ils accordenr que nous auons vn beau exté- 
rieur, pourquoy nous veulent-ils reformer en l'intérieur, où 
cuxmefmcsneconnoifTent rien? 

Monfieur, ien'aurois iamais fait, & fer ois importun à vos 
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oreilles , s'il falloit nVeftendre fur toutes les friuolcs raifons 
qu'ils mettent en auant, & auec iefquelles ils gagnent ces per- 
fonnes qui vous en ont entretenu, pour nous faire la guerre» 
6c pour ruiner cette voftreMaifon, à laquelle ils ne pardon- 
neront iamais, ou qu'ils ne l'ayent emportée de haute lutte 
&c artificieufe, ou bien qu'ils ne l'ayent fait tomber en com- 
mande, dont noftre bon Dieu nousvueïlleprcferuer,, vous 
offrant voftremaiton en qualité de 



mons ie vr; 



En yojlre Mai/on de S. Vtfïemi, 
ce »8. Décembre i6}j. 



Voflre affe&ionné feruiteur 
F. I. Me*, en*.. 
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*s4CTE CAPITVLA1RE PASSE' AV 

Chapitre de l'Abbaye de S. Vincent du Mans , tous les 
Religieux, Abbé, Prieur & Çonuem ajjlmblc% en iceluy 
Chapitre t par lequel aéle lefdirs Religieux déclarent cotre 
autres thojes auotr toufiours vefcu en la vraye obferuanee 
desjlatuis , confîituttons &r reformation delà Congréga- 
tion de Chefalbeneijl , à laquelle Qorgregation ladite Ab- 
baye de S. Vincent eft vnie gr incorporée depuis l'an mil 
cinq cens vn%e , iceluy aèlepaffé audit Chapitre parde- 
uant M atjlres Jacques Çattluer qt Barnabe Dauoujl 
Notaires Royaux le p. lanuicr i6$z. 

V neufiefme iour du mois delanuier l'an mil fîx 
cens utnte& deux après midy ,enla Cour Roya- 
ledu Mans, Pardeuani nous Iaccues Gaultier, Ii- 
centié ésdroidts ,& Barnabe Dauouft, Notaires 
d'icelle,ydemcisians , pairoiffe&faux bourg S. 
Vincent perfonnellemcnt eirablis.Tous les vénérables Reli- 
gieux, Abbc & Conuent dei'Abbaye S. .Vincent lez ledit le 
.Mans, de 1 ordre S.Benoift, viuans en vnion fous la reforme 8C 
côgregation de C hefalbenoift.es perfonnes deReuerend Perc 
en Dieu Père Iacqu.es le Mercier Abbévenerable, Frère René 
Bommer Prieur Clauftral , & Frères lacques Moreau , Marin 
Leurard .Thumas Bouleaux, Denys le Cha mer., Guillaume 
Richer, Charles le Maignen, Maihurin Laumailler, Pierre 
Hardouyneau, Nicolas Hubert, Iean Boudonnet, Robert Ve- 
tillard,leanle Roycr, Guillaume Viel, François Moufferotte» 
François Alton, Maihurin Fourault, René Rouffeau,NicoIas 
BoëiîeaUjtous Preftres: Robert Poiier, Pierre Rougenjofeph 
Ribot, Michel Hatton, Pierre Michon Se François Yfambarr, 
tons dcuèmentcongregez &affemblez au fonde la cloche, à 
l'heure. & en la manière accouftumée au lieu Capitulaiie de la- 
dite Abbaye , pour y tnitrer Se refoudi e Se délibérer des affai- 
res vrgentes d'icelle^y demeurans:Iefc]uelsdeuement foubfmis 
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Il 
au pouuoir de ladite Cour, confeffent auoir deleurfrandic 
volonté Scmeurement délibéré ce qui enfuit: C'eftàfcauoir, 
Que lefdits fleurs établis , ayans fçeu par l'aduis qui leur a eité 
donné par aucunes pei Tonnes de créance Se de considération, 
que pour les rendre odieux dans le Confeil de fa Majefté,& 
autres Cours fouucraincs , &: a ce moyen leur faire préjudice 
à tout l'Ordre Se à ladite Congrégation de Chefalbenoift, dans 
le procès qui eft pendant au Grand Confeil entre lés Pères de 
ladite Congrégation , fouz le nom de Reuerend Pcre lacques 
le Mercier Abbé dudit S. Vincent, au nom & comme Vifiteur 
gênerai, & encores de Procureur de ladite Congrégation insti- 
tué Se ordôné pour agir , pourfuiure Se deffendi e audit piocés, 
contreles Religieux Je la Congrégation dé S. Maur,l'on auoit 
enuoyé Se fait lôbcr es mains de perlonnes puiffante des libel- 
les diffamatoires, par le moyen &:adreffede F.Claude Cotton 
&Cyprian le Clerc ,fuppofans à fin de les faire croire vérita- 
bles, qu'ils eftoient partis-& procedoient d aiicunsdefdits Re- 
ligieux eftablis, Se qu'ils fe plaignoient qu'en ladite Abbaye de 
S.Vincent il y auoit vrs mauu.ns ordre , àcaufede lamauuaife 
intelligence &diuifionqui eftoit entre eux: Er que pour refta- 
blir enladire Abbayeladifciphne requife en leur ordre, quel- 
ques particuliers defdits Religieux auroient defiré voire dè- 
mandé-laffiitance defdits Religieux de S. Maur , produifant Qc 
femant en outre plufieurs autres calomnies Se fuppofiuons 
contre le général Si le particulier defdit s eftablis,- lefquels pour 
fe iultifierôd faire foy entière de leur innocence fit de la venté 
contre ledits fuppofez; ilsont tous vnaniment requis la pre- 
f.nteconuocation audit Chapitre, &fai£l en générale enco- 
res chacun en paiticiilier.les déclarations qu ils ont affermées 
véritables telles quienfuiuent. Et premièrement, de n'auoir 
oneques efcàt ou faii efciire,enuoyéoufait enuoyerpar eux 
ou par peifonnes interpolées aucuns mémoires ny libvlles: 
£n fécond lieu, de n'auoir fait plainte de ladite prétendue diui- 
fion ou mauuaifc intelligence entre eux, n'en ayant euiufques 
à prefent aucune caufe: felouans au contraire tous leldits Re- 
ligieux du bon ordre, vnion Se concorde quiatoufioursregné 
Se règne entre eux „ainfi mefines qu'il paroift par la procura- 
don generalle conftimée par tous lefdus eftahiis audit ûeui QC 



reuerendPere Abbé pouipourfuiure audit procés,ladite pro- 
curation du mois de Feurier mil fix cens trente- vn& dernier: 
de n'eftre en outre lefdits eftablis ou aucun d'eux entré en au- 
cune côference ny intelligence auec lefdits Cotion Se le Clerc, 
ny autres Religieux ou agents defdit s Religieux de S.Maur,ou 
autres pour eux & de leur part, vei bal U ment ou par efcrit.par 
eux ny par perfonnes intetpolées; Et encorrhoins fouhaiwé 
ny délire leur inftallation dans leurdite Abbaye ou audit Or- 
dre Se Congrégation de Chefalbenoift, dont lafubfiftence ne 
requiert aune maintien que de leurs Supérieurs , foubs l'obé- 
dience Se conduute delquels leldits eltablis déclarent auoir 
taufiours vefeu uifques à prelcnt en lavrayeobferuation } Sc 
fclon les tlatuts Se conftitmions de Uurdit Ordre déforma- 
tion ^Congrégation de Che albenoift. Et la on leurs ennemis 
auroient lu ppofé des cfcritsS: mémoires au contraire, lefdits 
eftablis ont pi otefte Se proteftent parces prefenres de fe pour- 
uoir pour en auoir réparation par les voyes de droit! contre 
lesimpofteurs en temps& lit u ;Et pour r'aire lapetquifion &: 
defcouuerte dcldkes (uppoiitions, lefdits eftablis ont auflâcon- 
cardammeni inltiiuc &: ordôné , & par ces prefenres iuftituent 
Scordonnent vénérable FrereZacharieRegnault ,auflî Pre- 
ftre , l'vn d'eux , Se à piefent eltant à Paris pour la pourfuitte 
des procès & affaires de ladite Congrégation de Chefalbenoift 
leur Procureur.auqueliis ont donné & donnent plain pouuoic 
Scmandement de faire toutes diligences requifes pour la iufti- 
ficationdeldites calomnies Se fuppofiuons, dont Se defquelles 
déclarations cy deffus, tous leldits fieurs Religieux nous ont 
requis le piefent a&e , que leur auons octroyé pour leur feruir 
Se valoir ce que de rail on. Faicï Se atteftéaudit Chapitre de la- 
dite Abbaye lefdits iour & an , & font tous lefdits fieers Reli- 
gieux lignez c n la minutte des prefentes auec r.ousNotaircs 
fufdits, laquel e minutte eft demeurée vers nous Gaultier. 

ET leSamedy dixlefme iour duclitmois de Ianuier milflx 
cens trente-deux après midy , deuanrnous Gaultier No- 
caire fufdit Se fouflignc.ont eftéprefens chacuns des vénéra- 
bles Pères Frère Matthieu C hambalu , Preftre , Prieur Clau- 
ftral de Noftre Dame deTufte, membre vny &c dépendant 
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de l'Abbaye de fainft Vincent , Nicolas Prudhommeau;, 
Iean Noël , Pierre Moullay , Noël Iarry , Se Pierre Roufleau, 
auflî tous Préfixes .Religieux Profez en ladite Abbayc&: à 
prefent refidens&demeurans audit Prieuré de Tuffé: &c ca- 
pitulairementconuocquezfur les faitts contenus en latte cy- 
deiius, attelle deuant nous Notaire fuldic, Se Barnabe Da- 
uouft auffi Notaire en cette Cour Royalle du Mans ,du iour 
d'hier: ont déclaré ainfi que les autres Religieux de ladite 
Abbaye, de n'auoir eferit ny enuo) épar eux ou parperfon- 
nesinterpofées aucuns mémoires ny libelles „ pour prejudi^ 
cier au procès pendant deuam NoiTeignetrs du Grand Con- 
feil , entre le General de ladite Congrégation deChefalbe- 
noifr, Se lefdits Religieuxde S. Maur,- De n'auoir en outre eu 
auec lefdits Religieuxde S. Mauraucune conférence ,8c en- 
cores moins fouhaktc leur inftallation en ladite Congréga- 
tion de Chefalbenoift ; Se n'elhe auffi véritable qu'il y aye 
entre lefJits Religieux eftablis aucun defordre ny diuifion 
qui empefche ou retarde ladifciplrne régulière: au contraire 
infiftenc leidits eftablis ,en la dépuration faiôe dtiJit Reue- 
rend Père Abbédudk fain£t Vincent ,pour pourfuiure&agiç 
audit procès contre lefdits P.eligituxde faindt Maur/Conft-i- 
tuant parcillemenr vénérable Zachane Regnault l'vndefdits 
Religieux, &eflanc de prefent à Paris à laconduittedes affai- 
res de ladite Congrégation , pour faire exadt/e perquifuion 
defditt s calomnies , &c pourfuiure par tomes voves de Iuiiice 
la r- paration contre leld tsimpofteurs : dont Se de.tout ce que 
delïiis lefdits iiturs efbblis nous ont requis le prefem a cYe.que 
leur auons o&royé pour leur feruir Se valoir ce qui' de raifoni 
Faict &: attefté audit Prieuré de Tuffé es preftnees de Louys 
Cour tin fienrde la Court illere, mai (Ire Apothicaire, demeu- 
rant à h Ferti Bernard , & lîertran Pouget fergent demeurant 
audit lieu de Tuffé, tefmoins ace tequis & appeliez. Et font 
tous lefdits fteurs Religieux &c pr^fens lignez en la minutte 
des prefentesauecques nous. 




il 

COPPIE DV CON- 
cordât du Pcrc Iac- 
ques Mercier , Abbé 
de l'Abbaye S. Vin- 
cent duMans,les abus 
& abfurditez duquel 
font marquées es mar- 
ges d'iccluy. 

ÇACHINT^" tOUS 

prefens Se aduenir, 
que du vingt-deu- 
xiefme iourde Ian- 
uier l'an mil fix cens trente- 
trois après midy , pardeuanc 
nous Gabriel Diets SçRené Bi- 
zeray , Notaires Royaux au 
Mans , y demeurans Si refi- 
dens j Furent prefens en leurs 
perfonnes Reuerends Pères en 
Dieu Père Jacques Mercier, 
Abbé de l'Abbaye de fainct 
Vincent lezle Mans , Ordre de 
S. Benoift , Diocefe du Mans, 
& leanBondônet.Religieux, B 
Procureur & Celericr de ladi- 
te Abbaye, tant en leurs noms, 
que comme ayans charge Si fe 
fàifans fort de la plus grande 
Se faine partie de tous les au- 
tres Religieux profex de ladite 
Abaye^aufquels cilsontpro- 
mis ôc promettent faire ratifier 



A Ces deux Notaires fuit les deux 
tiens du frère du Tere hondunntt, es 
non les ordinaires Officiers de fume? 
Vincent , qui fa.it voir U tromperie 
des fiipulans : ^ufîi ce prefent Con- 
cordat fut-il pufié ' cl*tide^inement t KT 
& denut'cl,. 



B Qualité dt Celetier pour recevoir le 
rtutnu dulrlonaficre ry non pour s'en 
feruir * contracter au preindicede U 
maifutu 



C Ils ne font paroijlre de U charge & 
fottttoir ,par conjequentfaujjctè. 
d 



D II rieftplu* queptnjionnaire de S. 
Germain ', point Religieux de ladite 
maifon, 

E // n'àppareift dt fin pouvoir peur 
contracter , non plut que de/on obé- 
dience pour Je transporter au Tri ans, 
tù ilefi aBc au deceu de/on Supérieur, 
par confequent fugitif. 



F Ilfe teriftera l'ohferuact ejfre aufii 
exact t dam la maifon de fttntf Vin- 
cent, qu'elle a eïlc auparatunt mefme 
les guerres nui lies , çr que ce ri 4 efté 
que la crainte d'auoir vh fuccejfeur 
contraire À fes intentions, & la liber- 
té qui a porté l'écrit des Verts Mer- 
cier (yBondonnet a tranfirer, (f non 
le nele non plu* que le Père Coton qui 
t(l libéré de U rigueur & auftnite de 
fa règle çr consumions de U congré- 
gation de Cbcfalhenoift. 
G 'Tere Trinaer <r 'Père Coton ad- 
uouent i'inflitutton {jr eflciïton de la 
congrrgatton de chefalbenmfi auoir 
tft't faite par approbation du Tapîtes 
des l{j>ys, & par confèrent légitime- 
ment ©" cénoniqucinent mjiituée. 



H Si les ^ibbaycsftntfouhftnifcs au 



16 

ces prefentes , & en fournir 
afte particulière dans quinze 
iours prochains^ Vue- part: Et 
Rcuercnd Père en Dieu Clau- 
de Coton , p Religieux] de 
l'Abbaye S. Germain Defprez 
lez Paris, eltant de prefent en 
cède ville du Mans , pour & au 
£ nom des Rcuercnds Pères 
Supérieur, General , Afsiftans., 
Vifiteur, &: autres Supérieurs 
de la Congrégation de fainû 
Mau: ., aufqucls il a promis fai* 
îe ratifier & auoir aggrcablc 
le contenu cy deflfus , 6c en 
fournir aufli afte dans pareil 
temps de quinze iours, d'au* 
tre : Lesquelles parties, mefme 
lefdits Reuerends Percs Mer- 
cier &fiondônet ontdit Fque 
la pieté & cxa&e Obferuance 
qui eftoic autresfois en ladite 
Abbaye de fainft Vincent ,au>. 
roit elle caufe, que tant nos 
faintts Pères les papes, que nos 
RoysTrcs-Chrcfticns luyau- 
roient concédé pluficu rs beaux 
& grands priuileges, entre au- 
tres G lepapcLcondixiefme à 
l'inftance&pourfuittc du KOf 
Tres-Chrefticn François pre- 
mier , auroit tant de ladite Ab- 
baye,que des Abbayes de Che- 
filbenoilt , fainft Sulpice lez 
Bourges, fainft Allirekz Cler- 
mont , & faintt Martin lez 
Secz, faift m corps de Con- 
grégation H foubs le nom de 
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Chefalbenoift au Chapitre gê- 
nerai Se Viiiteurs , de laquelle 
ilauroic foubfmisles Abbez Se 
Conuent defdites Abbayes de 
la façon qu'ils cil porté par les 
Bulles dudit Pape Léon .don- 
nées à Rome aux Calendes de 
Décembre , en l'an mil cinq 
cens feize , vérifiées à condi- 
tion de iouyr par les Abbez Se 
Conuent defdites Abbayes, du 
contenu efditts Bulles , tant Se 
û longuement que la reforma- 
tion / efrabliedureroiclaquel- 
le condition futtres-fagement 
appofée à ladite vérification , à 
fin que venant a défaillir lare- 
formation qui auroit caufél'v- 
nion defdites Abbayes , elle y 
peuft eftre reftablie par autre 
vnion d'icelles à autres Con- 
grégations reformées > quand 
le cas y efcherroit depuis le- 
quel temps il cftarriué,fok par 
le mal-heur des guerres ciuil- 
îes , (oit autrement que ladite 
K reformation qui eltoit auf- 
dites Abbayes , s'eft grande- 
ment relafchée,& de telle for- 
te , quoy qu'ayant peu faire 
quelques-vns des Religieux de 
faditc Congrégation , aufqucts 
eltoit encore refté quelque zè- 
le ,fi L n'ont-ils peu remédier 
à cette grande relafclve , ny em- 
pefcher qu'elle n'allait toujours 
ife plus en plus dans le mal : ce 
que cpnfiderant leidùs Abbé 



Chapitre gênerai & yifîteurt, abtijî- 
Htmcm ledit V ère 7H en ter êildejtny 
lajienne au i>reiudict dudit Chapitre 
général qui luy a confère ladite ab- 
baye, 



I Pire "Mercier faiticy yn & eaîterav 
fautant qu'à la Catfe qui parle de la 
reformation il y en a -vue autre t ointe 
ejHt [ul'fifte , quand bien la précédente 
nefubfifreroit tlfaffiroïc : mais Us Ve- 
res de la congrégation de Chefalbeuoijl 
entendent prouuer la reformati&n eflre 
entière dam leurs matfohS-,ce que ledit 
Tere Mercier tonfejfc rjr protefle dans 
fes lettres & acte eapttulairt qu'il 4 
fait réduire par efeript par "Hétaïres 
Rjiyaux peu auparauant qu'il chan- 
gea/} le bon defjem qu'il a eu long- 
temps de ntfe defumr de fa congréga- 
tion. 

K Vaux prétexte duPircTiiercicrprur 
•vendre fa mai/on ,& auec >ne belle 
apparence de pieté fe perpétuer *Abbe\. 
ty fe redimer de la rigueur de fis 
yceux (y obferuancesreguhttes. 

L Le^eledu père "Mercier atflien U 
bouche , efr non en fes a&ions ny au 
ctrur , lequel efl irrité contre la con- 
grégation depuis fa dtfgrace , a» Cha- 
pitre gênerai de Vannée x6^x. oit il fut 
allégué thofes contre luy qui merittient 
dcpofitttn. 



M tt père Mercier en foy & au père 
■Eondonnct comprend feus les religieux 
defuintl Vincent. 

N Jl fait entendre qu'il y eut reformer 
les l\ehgieux , e?- au contraire ,par la 
fmtte de ce concordât appert tout clai- 
rement qu'il les difforme & dtfreigle, 
Jes chajjantilie clotjlre & des lieux re- 
guliers/S lt< rendant propriétaires. 
O M"" pour les imiter, ttiuspour Mer 
<viure en leurs Prieure^. 
P CeU n'empefebepas que la congré- 
gation de Cbefalbenoift ricfubftfte dans 
tobferuition de fa refirme, comme tef- 
moigne nute la ville du Mans pour 
f^tbbaye défaillit Vincent, & corife- 
auemwent quelle ne mente d'eflreper- 
petuèeenfes maifons. 
Q Le chef de fan i~I r'incenteft le Cha- 
pitre gênerai de lacongregatio de Cbe- 
falbenoifl i & tous les \\eligteux d'icel- 
le congrégation en font les membres, 
comme des autres maifons (ficelle con- 
grégation. 

EL L es lettres du père Mercier , dont 
ily en a vne imprimée le contredifeni, 
& font voir fa fuppofitio & feintife^O" 
tnfimblc le prétexte de pieux dcfftns. 
S Comment les Pères de faiaB Maur 
dtnner oient-ils des Supérieurs pour S. 
Pincent, veu qu'on ne leur entend dire 
tout les iours autre cho[e,finm qu'ils 
manquent d'hommes pour régir &gtu- 
uerner les maifons qu'ils ont aprefent, 
tflant mefmes contraints defeferuir 
de quelques ^ipojlats & fugitifs de la 
congrégation de cbefalbenoift , qui pour 
£tuurir leurs crimes fe font rettre\de~ 
dans ladite rmgregation de S.Maufi 
T Pouttoir pour s'aggreger les maifons 
difformes , zrdans le f quelle s il n'y a 
aucunn ordre, tynonpa* celles qui font 
fiubs des Congrégations réglées , telles 
emrepnfes leur ejtant mefme deffen- 
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M & Religieux de fainét Vb£ 

cent, N 8c craignant qu'à la fin 
ie mal qui eftoic en ladite Con- 
grégation y caufaltvn débris fi 
grand &c violent, qu'il n'appor- 
tait auecque foy la ruine totale 
de ladite Abbaye, ilsauroiénc 
refolu d'y obuier,& remédier 
àieur poflîble : & pour cet ef- 
fedauroient O jette leurs yeux 
fur la Congrégation de fainct 
Maur, P comme eftant celle 
de France qui eftlapkis refor- 
mée , &c en laquelle s'obferue 
plus exactement la Reigle du 
glotieux Père faind Benoift, 
afin que ladite Abbaye de fain£t 
Vincent j^fuft vnie &c aggre- 
gée, tant au chef,que aux mem- 
bres : Se pour paruenir a leurs 
pieux defTeins , ils R auroienc 
par plulleurs fois prié quelques 
Supérieurs de ladite Congré- 
gation d'y vouloir S entendre> 
à quoyauffi après en auoirefté. 
priez par plulieurs perfonnes 
notables & de grande confide- 
ration , ils y auroient en fin 
côdefeendus, foubs le bon plai- 
lir toutesfois de noflre fain£fc 
Père le Pape , &c de noftre Roy 
Tres-Chreftient pour ce T eïh 
il qu'aujourd'huy datte des pre- 
fentes lefdites parties es noms 
& luiuant le pouuoir donné à 
ladite Congrégation de fainct 
Maur par nos fain&s Pères les 
Papes , &c Lettres patentes du 
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Roy noftre Sire onr 'fM fc ,,,-,,„. U cmJ}itt!!im{ dc mm - 

font par ces prefentes les ti .ai- enfin. 
<âcz accordez Se conuemions 
qui s'cnfuiuent. 

PREMIEREMENT, V Que V C*efl ce que les Tires de S. Trlam 

ladire Abbaye de laincr Vin- ^ande», feulement , f (a u ,r e jl,d» 

i*j i reuctiu,& de bonnes &• riches >»<it~ 

cent les Mans : auecques les r ' rr , , ■ s.. 

. J 1 „ jons,& reliij. nt les petites, ou ils pour - 

1 rieutez, Chapelles, Urnees, y meut pour le moins autant tcfmoignet 

Bénéfices , reuenus Se poifef- leur \elei l'imitation âudhiietm s. 

fions quelconques qui depen- Eewift,®' desautres InfUtutcurs & 

dent & font à prefenc tenus pat réformateurs des Ordres. 
les Religieux Profex d'icelle 

X fera des maintenant &: là X Ctneerdatsy/uoma^ue -entant <ju.d 

l'aduenir & à perpétuité vnie Se "voulu faditcAl>baye. 
incorporée à la Congrégation 
de laine! Maur , fans aucune 
diminution des franchi les, pri- 
uileges Se prerogatifs dont elle 

iouylîott T (oubs SC a. caufede Y 'PrcfimptionduTere Mercier,qui 

ladireCongregaiion de Chelal- n'tfiam qu \d mtntftrateur feulement, 

benoilt , appartiendra au Cha- ^nneneantmomsaueclepere Bondon- 

i j i j- r- net * G? <vcna-une mtufan qui n ejt a 

pitre gênerai de ladite Congre- i J 3 

gation defainâ: Maur^ôc hors 
le Chapitre au Reuerend Père 
Supérieur gênerai d'icelle.,d'en- 
uoyer en ladite Abbaye des Vi- 
fiteurs , Supérieurs , Se Reli- 
gieux , Se y receuoir des Noui- 
ces fi bon leur femble , Se les 
admettre à piofeflion fuiuant 
la forme Se inftitut de ladite 

Congrégation , fans qu'ils y Z Contrariete^notttb'lcïtncetoncoT- 
puiffent Z eftre empefehez par cordât, d'autant que le père Mercier dit 
les Religieux Profez d'icelle, *«°ir charge de s Religieux de S. rin- 
qui font a prefenc, &aufquels ^ t ,d'tntroâutrede S r\el,g t e U xence- 
c • i rt- n Jfematfon: & tcytlfedefpecratfnant 

Supérieurs defdlts Pères appar- iLveresde la Congrégation de S. 

tiendra la qualité d Abbe de la- -Maur fient tmpefche^ d'y entrer par 
dite A bbaye, de laquelle le Re- lefdits Religieux. 

d iij 



A À Voila l'humilité du Un Père fui 
Hure des à pré/eut la maifon deftinB 
Vincent, fe retenant Ueroffe, Usuelle 
pour fes fautes luy allait ejtre oJlêe,J! la 
pre fente affaire n'efteit tnteruenuë. 
BB V»r ces claufes ledit Vert Mercier 
fe veut rendre perpétuel \Ahbt , d'au- 
tant que y ayant oppofition formée à 
J\j>mr , le Tape n'bomotogra iamats ce 
concordat qnt parties ouyes -.partant 
ledit père Mercier iufqt<es a la fin du 
procès feroit toujîaurs ^4bbé ,q»oy que 
le père Mercier ^/ibbé & le père Bom- 
mer Vrieur ftient inflituez. en leurs 
qua'ttc^ par les Pères de Chefalbeno'Jl, 
Cr par confluent m put (fent demeurer 
en ces (barges plia long-temps que les 
prtuile'cs portent : le Vtfa dudit père 
TAcnier efioit conforme aufdm pnui- 
Uges ^partant d'y demeurer cfauannt- 
ge,c'(Jl abnt, 

CC Clau/e fiêpei flu'è ,. d'autant que 
toutes attti es pcrfnnes trouuees capa- 
ble' [ont recettes d^ns ladite congr-ega- 
tt on y <y~ spécialement qu'il leur efçbap- 

pe par fnud'auoher qu'il* ont faute tS" 
viatique de pafvnnei-c4péblts% 
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ucrend Pcre Mercier , k pre* 

fent Abbéd'kelle, fe démettra 
purement Scfimplement entre 
ïes mains dudit Reuerend Père 
Supérieur General pour y eftre 
pourueuparluyd'vnReligieuX 
de ladite Congrégation de S. 
Maur , auffi-tolt que le prefent 
concordat aura cfté confirmé, 
tant par noftre fainft Père le 
Pape, que par noftre Roy tres- 
Chreftien: ôcneantmoinspour 
obuier à ce qu'il n'arriue quel- 
que détriment en ladite Ab- 
baye pendant le temps qu'on 
fera à obtenir lefdites Confir- 
mations & afleurances necef- 
faires pour l'effett du prefene 
Concordat , ledit Rcuerend 
Père Mercier demeurera enla^ 
dite qualité d'Abbé, ^4^4 Scçti 
fera les fondrions, BB comme 
auffi le Prieur Jqui y eft à pre- 
fent celle de Prieur .Jiufques à 
ce que les Pcresde ladite Con- 
grégation de fainft Maur foiéc 
en réelle & actuelle poffefiîon 
de ladite Abbaye. Sera au choix 
des Religieux Pi ofex de ladite 
Abbaye de fain6tY'incent,d'en- 
trer en ladite Congrégation, 
CC s'ils font trouuez capables 
par lefdits Pcrcs, pour y faire 
au préalable leur Nouitiat a» 
liant leur proteffio-n , fort Cn la- 
dite Abbaye ou autre maifon 
à la diferetion des Supérieurs 
de ladite Congrégation ,. ou 
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bien de vîurc foubs la conduite 
d'iceluy entre eux , qui fera 
nommé pour DD leur Prieur 
par le Reucrend Père Supé- 
rieur General de ladite Con- 
grégation , lequel fera appelle 
le Prieur ancien, auquel bupe- 
rieur General lefdits Prieur &c 
Religieux Profez auront re- 
cours , ou au Viiiteur ou Viû- 
teurs de ladite Congrégation 
qui vifucront BE ladite Ab- 
baye j le tout quand befoin fe- 
ra: &pour cet errettdcsàpre- 
fent, comme dés lors, le Pneur 
Se Religieux Ptofex demeure- 
rontaggrtgez à ladite Congré- 
gation , pour y viuie foubs le 
prefens FF accord. Feront 
lefdits Pères de la Congréga- 
tion leferuiceôc office diuin en 
ladite Abbaye, ainfi qu'ils ont 
accoutumé aux autres Mona- 
freres de ladite Congrégation, 
& félon que le requiert la di- 
gnité de ladite Abaye, auquel 
office prefidera celuy d'entre- 
eux qui fera Abé } ou autres def- 
dits Pères quiaura charge du- 
dit Abbé, lequel Abbé ou au- 
tre qui prefidera , ne pour- 
ra toutesfois contraindre lef- 
dits Religieux profez d'affilier 
audit office, ny eux pareille, 
mëtempefcherque ledit Abbé 
n'ordonne audit office, le règle 
& fafTe célébrer par les Reli- 
gieux de ladite Congrégation 
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DD Prieur perpétuel tel qu'il phir* 
aux Veres dejaintl Maurjeqvels'tlrie 
faitî 4 leur yelontiils defiitueront , O* 
c'eflle moyen d'annulltr le priant ton- 
cardât , eu les claufes onereufes * tu 
bons Teres defainci Maur. 



E'E Cloufe fort ambiguë & equwoqut 
n'expliquant pour quelle affaires eu n<* 
cefUtéen aura recours à cet Percs, 



FF De reforme^ firent difforme^, 
abandonnant les lieux réguliers , & 
comme tlsfont tels <*ggrrgei{ à U con- 
grégation defainSt Maw,dt la on peut 
inférer que ladite congrégation nc/lp.c* 
reformée en tout f es memhrts. 



G G Belle reforme des aggrege^ *la 
congrégation defaintl THaur , qui uni- 
fieront à l'office diuin. quand il leur 
plaira t (y point du tout s th neveu- 
lent. 



HH tes ttnciensi\eligieux en chaur 
y fer ont comme des fiatué's,&nycban- 
feront çr ne fe remueront que aux fi- 
çnes & k U tadance //eut eftre d'w 
ieune des Veresfain37M<tur,ctqMe(i 
fans doute fort dur kplufieurs willars 
vénérables dont la probité eft connue* 



II' Tar ces claufes appert clairement 
de la difforme que lepere Tilcrcierfaifi 
de fes Religieux leur fat fant renoncer 
leurs lieux réguliers, qui ejl impiété, 
d'autant que l'ehment d'vn t\e/igteux, 
pour garder fa riigle ,eftlc dortoir, ©• 
leclotflre: ej fortir de eu lieux, c'eji 
0efordre <j irrégularité. 



fans y apporter par aucun cEa* 
gement, trouble ny difeord , &: 
pourrôt GG lefdits Religieux 
profezeftredifpenfezde ladite 
aflUtance par ledit Prieur An- 
cien félon qu'il le.iugera effre 
raifonnable. Lefdits Religieux 
Profez de ladite Abbaye tien- 
dront dans l'Eglife leur rangs 
ôc fieges accouftumez , fça- 
uoir , le haut HH chœur 
vers la nef, 8c leur Prieur an,» 
cien occupera la première chai- 
fe du cofté gauche, 8c les Pè- 
res delà Congrégation feront 
confecutiuement es fieges vers 
te grand Autel. Le Père Abbé 
neantmoins à raifon de la dï* 
gnité Abbacialle occupera la 
première chaife du cofté droic 
vers la nef, 8c fera gardé pareil 
ordre aux procédions, 8c par 
tout ailleurs: // les lieux ré- 
guliers feront delaiflez aux 
Pères de la Congrégation le 
plultoit que faire fe pourra, Se 
dés le iour qu'ils feront intro- 
duits en ladite Abbaye > feize 
chambres leur feront données- 
dans le dortoir , 8c quatre 
dans les infirmeries, comme 
aufli leur feront donnés le 
chaufFoir , la Sacriftie , le char- 
tulaire, l'aufmofnerie, lahbrai» 
rie, lerefe£toir,lifalle des ho- 
ftes.cuifines, greniers, caues, 
legiand clos&c les iardins,dans 
lefquels lefdits Religieux pro- 
fez 



tcz pourront prendre des her- 
bes r'ruitts 8c autres chofes à 
manger qui croiftront en iceuz 
pour leur vfage feulement. 
Ceux neantmoins defdits Re- 
ligieux profez qui ont des 
chambres à cheminées dans 
ledit dortoir , continueront 
à y loger, /i bon leur femble, 
Se ceux qui en ont fans che- 
minées , auflî tort qu'ils en au- 
ront auec cheminées*, foit en 
ladiie Abbaye , aux bénéfices 
donc il fera parlé cy après , les 
quitteront,^ cependant qu'ils 
logeront dans ledit dortoir, 
ils fe retireront 8c leueront à 
heures qu'ils ne pourront in- 
commoder les Pères de ladite KK ^Htt^tfmeJ!wnie(mp i titZ 
Congrégation , y garderont core que ceux qui (demeureront dudor* 
Vn filence très exa£t, &nyfe- toir [rttiqucntl 'efiroitJilence } neant- 
ront aucun bruift, KK Ceux *•"" P ottr lej f"re fouir onhur four- 
dcfditsReligieux profez qui vo- "/"-»''»'« ^MqWtlsfintbrmt, 

. . a . l , çemmeon fait à aucun s des anaensRe- 

lonta.rcmenc quitteront leurs ligl(Hx J c fdmH Ctrm4in D( ^ 

chambres du dortoir pour lo- r /,» f 4lt finir du dort,ir , d'autant 

ger IcfditS Percs feront logez qu'ils voyent les imperfections desTe- 

aUX hoftelleiies , LL logis resdefainclMaur. 

Abbatial 8c es autres lieux, LL lehgu^lbatuleftdep^dtfline 

& quand il plaira à Dieu les m U ^ tM "V^ e . r ,. 

1 ,, r i i De rreit/ters ils [ont faits fecHliert,<tufst 

appeler de ce monde , Jes /„*,.',. / , ; a > , 

_** le [oc letton fe vantait auoirejte plu/ 

jWu/uans fuccederont aux p Ht jf dnttJM /, Va ^en tant qu'il difiit 

loVemcnS. Pourront lefditS au„ir e n [eu détours de fis Moine » fait 
ReWieuX profez aller pren- des Cbantines,&yoilalarcforitie qui 

dreleur rtfeftion au refeétoir fmt de ces aliénations des maifons de 
MM commun du confente- Cbifilbem^owl^mSUa»^- 

mentdes Pères de a Congre- %.... . ' , ■ „ . „ 

. & . MM Les ^Anciens ne manderont au 

gation , se en les indemnj- reft&otr qM r9mmt i. lt rfangtn, s'il 
Util,. 6: à la charge qu'ils fc ne pUifl aux [ères de famûittur, 



tel pmt de fainB M*w onï de petites 
pitances quand ily 4 des anciens Reli- 
gieux qui mangent auec eux , mais en 
recompenfe ils ont des chambres chari- 
tables où le père Cotton , Dont Cyprian, 
Barifel & leurs conforts font bonne 
chère. 



NN Heft impefîilledepoHuoirnour- 
rtr & entretenir fei^e J{eligieux,auec- 
qut lis anciens , & faire les aumofnes 
dont le grand nombre fait que tout le 
pays bemfl la mai [on de fin fi pincent, 
fic r cvnctrdai a lien. 



OO *4ttm(,f>ics icy exprimées pour 
trompa- le peuple , d'autant qu'ilferoit 
> tnt/qfâible défaire des attmofries ce cm- 
i fit Tttlfi]l/tnt, 
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contenteront des pareilles 

partions que celles quifetonc 
feruies aufdits Pères, Se qu'ils 
fe comporteront en filence SC 
auec modeftic telle que le lieu 
le requiert. Seront tenus lef- 
dics Pères de ladite Congré- 
gation, de mettre Se remplir 
ladite Abbaye , dautant de 
Religieux que le reuenu d'i- 
celle en pourra raifonnable- 
ment entretenir, après toutes - 
fois que Iefdits Religieux pro- 
fez de ladite Abbaye, feront 
décédez , ou leurs peniîons 
efteintes, &c le reuenu des bé- 
néfices cy- après déclarez rap- 
porté à la malTe commune, 
Se dés aprefent yen mettront 
NN feize, ou plus, rant de 
choeur que frères laiz Se com- 
mis , & augmenteront ledit 
nombre à mefure que celuy 
defdits profez diminuera , Se 
afin que les Pères de ladite 
Congrégation de S. Maur 
puiffent fournir à la nourri- 
ture Se entretien de ceux d'en- 
tre-eux, qu'ils enuoyeront en 
en ladite Abbaye aux penfions 
cy après déclarées à faire les 
aumofnes OQ & autres char- 
ges accouftumees Iefdits Pè- 
res Mercier Se Bondonnctef- 
dits noms, leur ont dés apre- 
fent cédé Se tranfpoité, cèdent 
Sc'ttànfportent, tant le reue- 
nu de ladite Abbaye, frui&s, 
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& émoluments d'icellcà târtt 
honoraires que vtiles , enquoy 
qu'ils fe confiftent & puiffent 
confifter , 6c fous quelques 
noms qu ils foient compris, ou 
les puiffent eftre cy-apres. Ec 
neantmoins lefdites cefïîon* 
& transports, les Pères de la- 
dite Congrégation deS.Maur 
feront tenus 8c obligez , com- 
me ledit Cotton s'oblige Se 
promet efdits noms par ces 
présentes , de payer aufdits 
Religieux profez de ladite 
Abbaye, pour leurnourriture, 
veftiaiie, chauffage , Médeci- 
ne, 8c pour toutes autres cho- 
*fes quelconques les penfions 

fuiuanres. P P C'eft à fea- „ n . • ». , „ ,, • 

, r .. n J ,. PP Intujrtcc du Pcre Mercier, qui 

uoir, que ceux defdus Reli- do „„ e ia f ouy fl„ ce desVrkure^wx 

gieux profez, qui ionc âpre- Religieux, fi bien que interne qui au- 

fent titulaires des Prieurez,, r*~vn henfrieurè dedeuxniiUiures 

Chappelles, offices &C benefl- vaiOant ,quoy que libertin, iouyra de 

ces réguliers defpendans de "l*fo«r satiner 4» cK«riaye r &- 

? j-^ aul i vn ancien caduque & maladif, qui an^ 

ladite Abbaye, louyiont leur , r ' , „ , '• 

' c , ra bienjeruy a la Religion , n ayant 

Vie durant par forme de pen- fm ' yn prieuré de fix "«s livret fer* 

fion du reuenu deidus Prieu- contraint! de fc contenter de cela. 
rez, Chappelles, offices & bé- 
néfices, fans que neantmoins 

aucun defdits Religieux puifTe ~, n ^ r . r -, ,, • • 

auoirSc retenir plus U'yn def- q uVeJt difficile à'eknftr de ven cm- 

dits titres , J^JZ^ 8c s'il s'en ce, puis que ceft contre Frère Pierre 

trouue quelqu'vn qui en aye Rj>ufle*n qui tieaf'vn office avec, fin 

plufieuts, il s'en démettra pu - P>'"<>e, & lequel %<mjfe4* ledit père 

îement Se Amplement entre ^reierateHfmmperficutèitcaufede 

i . , r> hix > '* coiij'.'itiston qtttl obtint il y a deux 

Jes mains du Père Abb^pot.r msde u J Cotir l Parkment < mre t e - 
y élire par luy pounieu corn- difP.TAercier,pour informer fur quel- 
me il Verra bon eftre : ce qui ques charges & fautes par luy comt/es.. 

e ij 



RR. Q*> a déclare ladite ^Abbaye de 
fewft Vincent ri tflre plut fous la con- 
grégation de Cbefalbenvift. 



S S Ldpenfîon monichalle non du tout 
exprtm ie en ce concorddtyte qui cjt fait 
pour tromper & *buftr ceux de/ainéî 
rmeent. 



ne s'entend routesfois par les. 
Prieurez , aufquels de temps 
immémorial il y a vn office 
annexé ny pour les offices 
aufquels il y a vn Prieuré an- 
nexé, d'autant que tels Prieu- 
rez 8c offices demeureront 
auecque leurs annexes,comme 
ils fontàprefent ,&: RR afin 
que les priuileges dont iouïf- 
foit ladite Abbaye , lors qu'elle 
eftoit fous la Congrégation de 
Chefalbenoift,ne (oient dimi- 
nuez ou altérez , lefdit Reli- 
gieux titulaires ne pourront 
comme ils ne pouuoient alors 
rcfignerlefdits Prieurez Chap- 
pelles, offices & bénéfices en 
autre mains que celle dudit Pè- 
re Abbé de ladite Abbaye, le- 
quel en cas de demiffion ou va- 
cation, laira la jouïlfancc def- 
dirs bénéfices à ceux defdits 
Religieux Profcz qui feront 
furuiuans,defquelsauffiles pen- 
sons monachales demeurerôt 
efteintes, ou partie d'icelles, fi 
le reuenu defdits bénéfices n'efi 
equipolent à la penfion SS 
monachaledont ilsiouyffoient 
auparauant. Ceux deldits Re- 
ligieux profez qui jouyront 8C 
feront titulaires defdits Prieu- 
rez, Chappelles, offices 5c bé- 
néfices, pourront aller demeu- 
rer fur lefdits bénéfices pour 
les deferuir , & emporteront 
Se feront les charges , comme 
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de payer les décimes y procu- 
rations , penfions des Cures 
Se autres, Se entretiendront 
les baftimensàquoy ledit Pè- 
re Abbé bu autre commis , 
pour luy prendra exactement 
garde,-*iefme en feront faits 
procez verbaux, lors qu'il ira 
ou fera faire la vifite;fur lef- 
dits bénéfices,-, afin d'y eftrc 
poutueu lelctn l'exigence des 
cas. Ne pourront toutefois 
ceux defdits Religieux qui 
tiendront ou iouy t ont de quel- 
qu'vn defdits bénéfices, inten- 
ter aucun procez (ans la per- 
miflîon dudit Père Abbé, &c 
mefraes fi aucuns elloient 
meus ils luy en donneront 
aduis, lequel le fera pourfui- 
uïc, fi bon luy femble , au nom 
Se frais de ladite Abbaye, com- 
me y eftans Ls fruicts defdits 

bénéfices vnis TT & affectez, __, _ - .„ , _ c r 
. . . ' TT les fr utils des Bénéfices ne] ont 

fans que ceux qui les tien- ywuf>U!irc i csntH u nis j emCHnnt 

dront , & en iouyront , pour f„ r tceux, ûr qu'ils iouy ffent abfoltt- 
& au lieu de leurs penfions, menxduïeuenH^'icetfx. 
foient obligez d'y contribuer. 
Ce qui eft dit cy-deiïus fera 
ainfi obferué &c gardé en tout 
Se par tout. Pour le Prieure 
Conuentuel de TufFé dépen- 
dant de ladite Abbaye , fur le 
reuenu duquel feront payez 
par le Prieur dudit Prieuré vv C 4*fesnon*ff*{efil*ircitt : ce- 

les penfions VV monachales fteptnftonmonachalle eft ^interpréter 

defdits Religieux qui y re- & eftUrcir , ejr faire h combien elle 

fideront pour faire l'office di- monte. 

e iij 



XX Voila h candeur & pmplicitè 
t\eligieufe du père Mercier ; qui afa$& 
entendre que chacun Religieux non bé- 
néficier auroitfix censliures t & cepen- 
dant il n'en n'efi parlé en ce concordat. 



YY Matière de grdnd précèdent re les 
litigieux prefex de faincl Vincent , à 
qui feront delturées & départies les 
Jommesdefix mil Hures: car lesbenc- 
ficiers qui ont des bénéfices de petits 
rcuenut , voudront prendre de ladite 
fomme tufqu'a la. concurrence de fix 
cens Hures, o* les autt es les etnpe/c lie- 
ront, d'autant que le rcjle ne leur fuffi- 
ra,poM' ftire que chacun ayt ceftedite 
fomme de fix cens Hures.. 



tain , au mefrac prix que cel- 
les des autres Religieux dudic 
fainct Vincent , &c en outre 
accomplira toutes les autres 
claufes Se charges portées par 
la fondation d'iceluy , d'au- 
tant qu'il y a plufkurs def- 
dits Prieurez, Chappelks, of- 
fices &c bénéfices dont les 
reuenus, déduction des char- 
ges faiftes , ne font fuffifans 
pour vnepenfion JCJC mona» 
chale , &i que le numbre des 
Religieux profez de ladite 
Abbaye eft bien plus grand 
que le nombre defdits tiltres, 
lefdits Pères de la Congréga- 
tion de Sain£t Maur employè- 
rent annuellement du plus 
clair Se liquide reuenu de- la- 
dite Abbaye , la fomme YY 
de fix mil Hures pour le fup- 
plément defdites penfions, la- 
quelle fomme diminuera au 
prorata que lefdites penfions 
feront remplies ou efteintes, 
&: en j laquelle fomme de fix 
mil liures font compris ou 
feront précomptez les reue- 
nus defdites Chappeiles, of- 
fiees &: bénéfices qui ne font 
fuffifants pour vne penfîon 
monachale. Tout ce qui eft 
deu à ladre Abbaye appar- 
tiendra aux pères de ladite 
Congrégation de S. Maur : 
en quoy ils fe puifTent con- 
finer, enfembleles prouifions 



39 
des 'grains , vins il autres 

chofcs qui fe trouueront de- 
dans Se dehors ladite Abbaye, 
comme aufll les meubles , lin- 
ges Se vftancilles qui font de la 
comunauté: Seront obligez les 
Pères de ladite Congrégation, 
de nourrir, entretenir, gou- 
uerner Se auoir foin d'vn frè- 
re Conuerj de ladite Abbaye 
appelle t'rere Mathnrin le 
Batteux qui al'efpric troublé: 
Si quelques vns defdits Reli- 
gieux profez de ladite Ab- 
baye tomboient en fi grande 
maladie , que leurs penfions 
ne fuflent fuffifantes pour les 
fubuenir , ils pourront alors 
abandôner leurfdites penfions 
aufdirs Peres.lefquels en ce cas, 
Rechargeront d'eux Se les trait- 
teront auecque la charité que 
le requiert le glorieux Père 

S. Benoiflen fa règle # , ZZ zz Lef p eyej de [alnBMMY ne fai- 
mefme en tout temps paie- fantqHefeud'aumofnestrgueresd'hQ- 
ÏOnt lesgages du Médecin &C sbitalitêjly ta craindre qu'ils neàon- 

du Chirurgien, qui feruiront nent f ecours Mfif Mt tuxmaUdes qui 
tant lefdits Religieux profez f^etmnt en leurs miins.pms^ ils 

i , ,• ^ r pntparoittreRveu.de chante. 

que ceux de ladite Congre- f J ff J ld e l J relei<(rfctc „ s de/unli 
gation de faintt Maur : Quand Germain DcsJrc^&'ceuxdeS.MaHr 
il plaira à Dieu de diipofer pour le payement du Chirurgien. 
des Religieux profez de ladite Se Us religieux frofe^dtfamÇlVifa 
Abbaye, s'ils y décèdent , lef. cent décèdent en leurs Vriéure^m hors 
dits- Pères feront leurs fune- M'^f^ye^lne leur fer* fait fer- 

... ... mec a ladite mai/on que comme a >» 

railles auecque pareille quan- de ladite Ctngreganonqm fera d'être 

tué de prières, aumofnes &C f am ,llr,ey< qui décéder* ailleurs que 

cérémonies qu'ils ont accou>- dans ftwci rincent. 
ftumé de faire pour ceux de 



ÂAA Qu' k père Tvierder cher de 
ardemment ,fe youlant meure hors la 
fùb'ytion défis Superiettrs,& yiure en 
liberté dansfon Prieure'. 
BBB Claufe qui deflrHxBtoutceque 
deffus, d'umant qu'il aduouë la congré- 
gation de Cbefalbenotfl fulfifler'^ O" 
efire meilleur d'y demeurer que <vaga - 
bonàer , & neantmoins impulfiue en 
tant qti 'elle pouffe <& porte la religieux 
defaincl Vincent a ratifier ce concor- 
dat , prétendant enltfizriant auoir fix 
cens linrer , ou ne le fignant que trus 
cens Hures. 



feur Congrégation , Se fojt 
qu'ils décèdent en ladite Ab- 
baye ou hors d'icelle, en tous 
les Monafteres de ladite Con- 
grégation qui font à prefent 
& feront cy- après, fera célé- 
bré autant de Méfies, & fait 
autant de prières pour chacun 
d'eux , comme il a accouftu- 
lîjé d'en eftre fan pour les Re- 
ligieux de ladite Congréga- 
tion. Et daurant que les 
prefents accords font faits 
principalement pour la plus 
grjnde >Aui>A gloire de Dieu 
& confolacion des Religieux 
profez de ladite Abbaye de 
S. Vincent eft accordé que 
ceux defditS' Re'igieuxprofeï 
qui ne voudront les entrete- 
nir, iront BBB demeu* 
rer dans les Monafteres de 
la Congiegation de Chefal- 
benq^ft fous 1 obeyflanec des 
Supérieurs d'icelle 5 aulqueli 
fera payé pour chacun d'eux 
la Comme de trois cens linres 
de peniion , leur vie durant, 
Ce prefent concordat fera 
homologué tant en Cour de 
Rome que par tout ailleurs 
où befoin lera ,- aux frais 8S. 
defpens deldits Religieux de 
faindl: Vincent , pouf ielquel- 
Ics homologations , lefdites 
parties conlUment leurs Pro- 
cureurs irreuocables les por- 
teurs des prefentes, aufquels 

ou 
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«81 à l'vn d'iceux elles donnent 

fout pouuoir de faire tout ce 

qui fera neceiTaire : car CCC CCC Lep.Cottonnes'eJfyeiidans 

Je tout a efté accordé ainfi en- l'hte^ibbaydefamB Vir.centjont 

trelefdites parties, en faifant *.rf?Wf#d*Mp$$fM t 

,*. . L . . tartl denoit lo^lr dans ladite maihi/,p 

&paflant les prefentes.qui au- atnji(fioit £ Udll ^. mnwï(H9 
trement n'euflent efté faites, t uth#gt iesreligk&dtlttriïfii'K 
&à ce tenu entériner garder 6c ce qui fait voir k comram ,au^tefl il 
accomplir, & aux coufts mifes, tUudtjîw & monopole. 
pertes, defpens, dommages Se 
interefts, rendre Se amender, 
obligent comme defïus eux, 
leurs fuccefleurs , biens Se 
choies , renonçants à toutes 
chofes à ce contraires , Se s'en 
font abihain&s par la foy Se 
ferment de leurs corps fur ce 
par eux baillez en noftremain s 
dont à leur requelle les auons 
iugezpar le iugement & con- 
damnation de ladite Cour. Fait 
Se pafle en ladite Abbaye de 
fa in et Vincent audit Mans , 
pardeuant nous Notaires fuf- 
diis, lefdits iour Se an, Se ont 
lefdits Pcres MercierjBondon- 
net Se Cotton , fignez en la 
minutie desprefentesauecque 
nous Notaire fnfdits. 

Du vingt fixiefmeiourde 
lanuier DDD mil iîx cens 
trente Se trois auantmidy en la 
Cour royale du Mans,par- 
deuanc nous Gabriel Dies, Se 
RenéBizeray, Notai tesRoiaux 
audit Mans , y demeurans Se 
refidens .-furent prefenrs en 
leurs perfonnes Reuerends 



D D D Ce concordat fut ieu far ledit 
père Mercier m chapitre fatnil Vin- 
cent en l'aifence des Notaires , & leu: 
ce qu'il luy pleut, awjî qu'il Je yerifîc 
par information, 



EEE Ledit pert Mercier dit ait Cha- 
pitre qu'il auoit peu faire leàtt concor- 
dat tout fe'ttl fans les religieux , que 
néanmoins ceux qui le figneroient .m- 
raient fix cens Hures depenfion , & les 
bénéficier s iouyreient de leurs bénéfices 
pleinement, & que ceux qui nej/^ric- 
> oient on les'chafferoit hors la mai/on, 
occafîon pourquoy plufieurs ont efl'e con- 
train&s defigner,qttipar après fe font 
retraciez, comme les Tins Leurard, 
Charrier, Draiiard, Létmailler, *Au- 
bert , l{oyer , Coignard , & Hat ton, 
qui font au nombre de ftnitl,fàns les 
autres abfenrs , qui font oppefans en 
nombre d'vn\e. 



FFF IlyacinqKouicesdanscecon- 
cordât qui ontfigné,qui ne doiuent ejlre 
I employé^ à ces affaires. 



G G G Chapitre clandestin , d'autant 
que la plus faine partie des t\cligieux 
tfluicut abfents, ledit perc "Mercier les 
ayant enuoycT^ dehors, far eu paroift de 
la fubornation & monopole, d'autan t 
que félon laloy quodomnesfpc£tat 
ab omnibus debet approbari. 
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Pères René Bommer ] EEÉ 

Prieur, Thomas Bordeaux 
cy-deuant Abbé de Chefalbe- 
noift , Prieur de Sainét Ger- 
main des Prez, Cantique Ab- 
bédeS. Vincent lez le Mans, 
Marin Leurard, Denis le Char- 
rier , Noël Drouaid, Mathurin 
Laumallier , Iacques Aubett, 
Pierre Hardoyneau , Nicolas 
Hubert, lean Royer, François 
MiuTerotte , Mathurin Fou- 
rault, René Roufîeau, Nicolas 
Boitfeau, Iacques Coignard,, 
Iofeph Ribot, Michel Hatton, 
Marin Chauuin , François 
Ifambart,tous Religieux pro* 
fez de ladicte Abbaye de fain£t 
Vincent lez le Mans , faifans 
Se reprefentans la plus gran- 
de & faine FFF partie des 
Religieux duditlieu,capiculai- 
rement alTemblezaufon de la 
Cloche au lieu de manière ac- 
couitumée lefquels deuëmenc 
efïablis après que lefture leur 
a efté fai£te à haute & intelli- 
gible voix du Concordat cy- 
deiTus paffé pardeuant nous 
Notaires Royaux , le vingt- 
deuxiefme tour du prefenc 
mois 8c an. Encre les Reue- 
rends GGG Pères Merciec 
Abbé de ladite Abbaye , 8C 
lean Bondonnet , Religieux 
d'icelle, grand Cellerier , tant 
en leurs noms que comme 
ayant charge &c fe faifant ibec 
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de la plus grande Se faine 

partie des Religieux de ladite 
Abbaye d'vne part, Se Reuc- 
rend Père Claude Cotton,Re- 
ligieux de l'Abbaye de fain£t 
Germain des Prez, pour & an 
nom des Reuerends Pères Su- 
périeur gênerai, AiîiftansVi- 
ïireurs , Se autres Supérieurs 

HHH de la Congrégation de HHH L'infimmion faite vérifie que 
Sain6t Maur , d'autre : ont lt plus part ont Jignè ledit concordat 
lefdits Religieux capirulans finiendmir eu Uiim ,ny/^noir ce 
dit auoir bienj entendu Se bien V i,Umewnt - 
fçauoir le contenu dudit Con- 
cordat pour en auoir eu cy- 
deuant communication.^ l'au- 
tre bien leu Se confîderé & 
qu'ils ont recogneu Se trouué 
qu'il eftoit à l'honneur de Dieu» 
conferuation de ladite Abbaye, 
& pour le repos Se confolation 
de tous les Religieux profez 
d'icelle : c'eft pourquoy ils- 
l'ont lotie Se approuué Se ra- 
tifié , le louent , approuuent 
8c ratifie par ces prefentes, dé- 
firent III veulent Se en- III Ubus t d'autant que irut-eentor- 
tendent qu'il forte fon plain dat eft pour la ruine totale des autres? 

Se entier efFea , fuppliant ce- &M ™fii**»t » e t (Ut c4U f ( * 1™ 

Iuy ou ceux qui en ont le d " '"V"""*»- 
pouuoir que tous empefehe- 
mens oftez Se leuez , ils le 

faffent exécuter fclon fa for- KKK Ledit concordat n'a efli /gni 

me & teneur , dont Se ce que ^<-^p'trefiedecinç}ot<f, X> & q uel- 

J rr i rj r. -o r_* — ques "vns ont déclare l auoir Jtme au 

deilus, leldits lieurs Religieux ' , ■ r a 

ii' preiedent , & néanmoins auoir faict 

nous KKK ont demande f (mh Untauiu Chapitre dcUfigncr,ct- 
a&e pour feruir ce que de U feyenfiera par l'information ejr par 
lâifon j ce que leur auons l'ordre des fignatures. 
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oftroyé et dont les auons m- 

gez à ce tenir Se entériner, 
garder & accomplir , & aux 
courts mifes, pertes, defpens, 
dommages Se interefts , obli- 
gent eux , leurs fuccefleurs, 
biens SC chofes , renonçans à 
routes chofes au contraire, & 
fe font abftrainc"rs par la foy Se 
ferment de leurs corps , fur ce 
par eux baillé en noftre main, 
dont à leur requeftelesauohs 
iugez par leiugement Se con- 
damnation de ladite Cour.Faic 
fcpaflcen ladite Abbaye de 
fain&Vihccnt lez le Mans, lieu 
où fc tient le Chapitre ordinai- 
re, pardeuant nous Nottaiies 
fufdits, Signe Bizeray , Sa 
feellé le vingt fepticme de Ian- 
uisr mil ûx cens trente-trois. 




St à noter que le vingt fixiefme Ianuigr der- 
nier ledit Père Mercier fit leâure luy mefmc 
dudit Concordat aux Religieux de Saintt Vin- 
cent du Mans, ils n'eftoient que dix-fept Pre- 
ftres & fix Nouices de trente & vn Prefires Se 
defîx Nouices qu'ils font de Religieux Profez dudit Sainct- 
Vincent, duquel nombre, vingt Se vn ont figné Se ratifié le- 
.dit Concordat, vn ancien s y eft oppofé, Se vn autre njy a 
confenty, nyl'a defaprouué,auffi n'eft il confiderablc entant 
jque Nouice tant pour Je peu d'expérience que luy ôefes au- 
tres cinq compagnons peuuentauoiren cesaftaires,quepour 
ce qu'ils peuuent eûre facilement fubornez, Se neantmoins 
trois defdits Nouices fe font oppofez audit Concordat, Se 
trois autres l'ont ratifié fans en demander par après lacaftà- 
tion : voila ce qui eft des fix Nouices. Quant aux Religieux 
Preitres qui font au nombre de trente &c vn , deux font Pè- 
res Confefleurs en l'Abbaye notfre Dame de Neuers , qui 
pourn'auoir bien bonne cognoilTance de ces changemens, 
fe tiennent dans la neutralité, dix fe font retraciez, & au ec 
vnze autres ont donné procuration au PereRicher depour- 
fuiure au PriuéConfeil ou ailIeurs,oùbefoinferoit,lacafla~ 
tion du Concordat , comme paroift par fade capitulaire 
du dixfeptiefme Feburier 1633. pardeuant deux Notaires 
Royaux , partant paroift que plus des deux parts defdits Rc- 
ligieuxde ladite Abbayede S. Vincent font oppofans à l'exé- 
cution dudit Concordat & que par diuers aftes ils ont decla- 
ré à vouloir viure &: mourir fous l'obeyftance des Pères, de 
la Congrégation de Chefalbenoilb, fe repentans ceux qui 
ont figné ledit Concordat , de s'eftre laifle aller fi facilement 
aux fubornations duditMercier,difans commeporte la depo- 
fnion de plufieurs , que ledit Mercier leur auoii fait entendre 
qu'on failoit eftudier à laFleclievn des enfans de la maifon 
de Vaucelas pour luy faire auoir ladite Abbaye de SaincT: 
Vincent & la mettre Se. réduire en commande, qu'il pouuoic 
(fçauoir iceluy Mercier ) contracter feul auec les Pcres de 
Sainct Maur pour la defynionde ladite Abbaye d'auec ladi- 
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te Congrégation de Chefalbenoift pourlVnit'âuec celle de 
Saintt Maur, fans que le confentement defdits Religieux y 
fut necelTaue, quenea-ntmoinsil leur prefentoit ledit Con- 
cordât a figner auec condition que ceux qui librement le fi- 
gneroient auroitnt chacun fix c^ns liures (quoy qu'il n'en 
foit fait mention dans kdit Concordat ) que les Beneficiers 
iioienc demeurer en leurs Bénéfices, &. quant à ceux qui ne 
Voudio eur le ligner q/ds .feraient chafJbz de ladite Abbaye 
du lit i.iir.ft Vi cent {menaces Siaruficiculesinuentionsqui 
ont co;n ainfifc aucuns débits Religieux a appiouuer ledit 
Concordat , ce qu'ils n'auroient faic autrement , les aucuns 
autres l'ayant figné fur i'dperance qu'ils ont eue daller de- 
meurer en des Ptieurez &c fe defeharger de la rigueur de la 
Religion. 

Et pareillement à remarquer que ledit Mercier prétexte 
Jacaufe Si le fondement dudit Concordat, &c le couure da 
voile de reforme, quoy qu'il paroifîe tout clairement du con- 
traire, entant que fi cedit Concordat fubfifte, on void que par 
iceluy au lieu de reformer fes Religieux, il les difforme ,leu£ 
faifant renoncer à leur Cloiftre &c lieux réguliers &c leur don- 
nant licence, mais encore les contraignant d'aller viure qui 
c'a qui là dans le monde, 'fur leurs Bénéfices les rendant pro- 
priétaires, & les iettant dans toutes fortes d'occafions d'of- 
fencer Dieu. Il s'en faut bien que ce foient là les deuots 
fentimens dedeflunclMonfieurleCarcfinaldeBeruIe, donc 
la pieté eftoit fi connue atout le Royaume : car ayant efté 
pourueud'vne riche Abbaye, comme plufieurs l'euiTentfoU 
Iititéd'yintroduireWes Pères de la reforme, Se donner des' 
penfions aux anciens, n'y voulut iamais entendre , difane 
p.-ur fes raifons que Dieu ne luy auoit commis la char- 
ge de ces Religieux teformez ains de ccuxqu'ilauoit trou^ 
uez dans fadite Abbaye, des âmes defquclles il auoit à ref- 
pondredeuant Dieu, partant qu'il auoit à rechercher ce quï 
eftoit de leur falut ,& comme on luy euftreparty quec'eftoic> 
pour pouruoirà l'aduenirfon Abbaye de-bons Religieux : II- 
dit à cela que c eftoit à Dieu d'auoir foing du futur, & nor* 
aux hommes , & qu'il metrroit des Pères en cefte maifon, qni 
maintenant font en reputatioude rcforraez 3 . lefquels parad- 
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tfamure dans dix ans feroieru pires que ceux qu'il auroit 

chaffez, & qu'on feroit encore en peine de les ofter , que de 

trente aufquels on auroit donné ainiides penfions , &c efloi- 

gnezdu Cloiftre, quec'eftoit vn grand hazard s'il yenauroic 

iix defauuez, à caufe des grands obiers 8c occafions d'of- 

fencer Dieu, dans lefquels on lesprecipitoit. Ec enfin le* 

dit feigneur Cardinal conuiafes Religieux à fe ranger à leur 

deuoir félon leur profefÏÏon,&: n'euft elle fon decez,fans dou- 

ce il euftcauféplusde fruit à fadite Abbayeen y maintenant 

les Religieux, &c les y faifant conuerfer petit à petit félon leur 

fain&inltitut., que de les chaffer pour en introduire de nou- 

ueaux:C'eftainfiqueledit Père Mercier deuoit faire, s'il y 

auoit quelque cho(e à corriger dans ladite Abbaye defaindfc 

Vincent, Sinon comme le mauuais Pafteur abandonner fes 

ouailles & les biffer à la mercy deceux qui ne leur veulent pas 

beaucoup de bien , maisruy mefme s'eft voulu mettre à fon 

aife , d'autant que ayant vn bon Prieuré, il a recherché les 

moyens fous ce fpecieux prétexte de reforme, de fedifpen- 

ferde toute obeyflance pour aller viure licentieufement fur 

iceluy, intention &c deflein dudit Père Mercier , qui paroift 

appertement par le contenu dudit Concordat, ou bien pour 

fe perpétuée Supérieur dans ladite Abbaye de fainft Vincent. 



■_ 
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PROCEZ V2RBAL DE MONSBIGNEVR 
le Reuerendiflime Père en Dieu Charles de Bedtd* 
manoir Euejquedu Mans, fait à la requejle des Re- 
ligieux de S ainéi Vincent lc% ladite ville du Mans, 
Ordre de Saine} Benoift , ey de la Congrégation 
de Q}efai3enoijl reformée en France , oppofans à 
l'exécution dîvn certain Concordat fait entre le 
Père Jacques Mercier Akhé de ladite Abbaye , & 
Frère Claude Qotton penfonnaire de faincl Germain 
des Pre% le% Paris. 

H ARLES de Beaumanoir par la grâce de 
Dieu SC du Sainci Siège Apotiolique Luefque 
du Mans , fçauoir failons que ce iourd'huy 
vingc-fepriefme de larmier mil fix cens trente- 
trois, iour Se relie de faindi Iulien patron de noiire Dio- 
cefe ôc £ghfe Cathédrale, reuenant lut les vnze heures du 
matin dédire &c célébrer la MeiTe en la dire Eglife, où nous 
fai fions l'Office pour la reuerenceduiour,fc leroir adreiTé à 
nous en noltre Manoir Epilcopal le fieur Lieutenant gene- 
ral de cette ville, qui nousauroit donnéaduisd'vn grand de- 
lbrdre èc confufion prefentement aduenuë en l'Abbaye de 
Sainci Vincent fauxbourgs de cette ville, Ordre de Sainci 
Benoift, fous la Congrégation de Chefal- Benoilr , dont au> 
cutis des Religieux d'iceile luy auroient rendu plainreSc 
îequis fon affiftance& main forte en Iuilice, difans que le 
Père Mcrcit r à prefent leur Abbé , ayant de long tempspro- 
jetté d introduireen leur Abbaye lous prétexte de reforma- 
tion, des Religieux de la Congrégation de Sainci Maur, au- 
trement appeliez Verduniftes : & ayant reccgnula tefiftanec 
&c oppofiuon qu'y pourroient faire aucuns des plus anciens 
zelez Religieux de ladite Abbaye, qui n'aprouuoient pas vnc 
telle innouation & changement : & ne vouloient fe départie 
de leur Congrégation de Chefalbenoiit fous laquelle ils 

auoienx 





auoient fait leur profcflîon , Se qu'elle eftoit aucunement 
contraires celles defdits Verduniftes, autrement de Saind- 
Maur ; Ledit Abbé auroit furciz Se différé fon deflein iufqu a 
prefenr , qu'ayant par fon induftrie enuoyé la plufparc de 
(es Religieux hors l'Abbaye, Se efpié l'abfence de ceux qui 
luyeftoienten cela contraires; Il auroit le Mercrcdyvingc- 
fixiefmedcce mois,extraordinairement Se dVn grand matin, 
les portes eftant clofes, & fans y appeller leur Secrétaire or- 
dinaire^conuoquévn Chapitre , où il auroit propofé ladite 
innouation , Se fai et apparoir d'vn Concordat Se tranfa- 
ction qu'il auoit faiet drefler toutpreft, entre luy Si lefdits 
Verduniftes, & iceluy fait par anticipation figner à chacun 
defdits Religieux fes adherans en leurs chambres, Se ainfï 
approuuer & omologuerpar eux mefmés pi cfents audit Cha- 
pitre, cltans à fa deuotion, fors vn ou deux qui s'y eftant op • 
pôles , ils auroit refufé leur en décerner acte, Se en exécu- 
tion d'vntcl Chapitres: Concordat ainfi figné, vouloir de 
force introduire en ladite Abbaye lefdits Verduniftes , Se en 
chalTer les vrais Se légitimes Religieux; aufquels on auoit 
refufé l'entrée delà porte eftansreuenus& accourus en ha- 
lle au bruit d'vn rel changement,- Et que telle introduction 
de nouueaux Religieux en ladite Abbaye, outre leur intereft 
parriculier, eftant grandement prciudiciable à la Ville Se au 
Clergé : Se ne pouuant ny deuant faire fans leur confente- 
ment,- Le Lieutenant gcneral auroit pour ce fuiet ordonné à 
ce iour vne affemblée de villedont il nous 1 donneit aduis, ne 
voulans pas en cette matière y rien ftatuer fans noftreappro» 
bation & authotké. Et dautant qu'en cette conteftation il y 
auoit à prefent en ladite Abbaye vn grand dtfordre Si feciï- 
tion entre lefdits Religieux oppofa-ns Se autres, qui d'heure 
à autre reuoequoient leur confentemen: , 6c tafehoient à 
réintégrer Se introduire en ladite Abbaye les a-bfens , peur 
fefoitifier les vns contre les autres , oubliant ainfi Se delaif- 
fant le feruice ordinaire, Se abandonnant toute correction 
Se obédience refpi ctiue : Se que noftre tranfport fur les lieux 
y eftoit plus que necelTaire, pour par noftre prefence y ap- 
porter de L'ordre Se tempérament , offrant nous y af~ 
âfter. 

S 
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A quoy obtempérant, & ne pouuant denier noftre aflj- 
tfance & feruice de noftre miniftere en celle occasion à U Vil- 
le Se au Clergé .-& de crainte que le feruice diuin foit discon- 
tinué, 8ciadifcipline régulière non obferuée,- Encores que 
ladite Abbayefe prétende exempte de noftre iurifdiftion 8C 
cognoiflance. Nous ferions volontairement cedit iour, en 
prefencedudit fieur Lieutenant gênerai, transportez fur les 
quatre heures du foir après Vefpres à la porte de ladite Ab- 
F>aye,oùeftantarriuez,rouuerture d'icelle nous auroit efté 
refufee parFiere René Bomraer Prieur Clauftral de ladite 
Abbaye, qui s'y feroit prefenté parlant à nous par le guichet 
que Ton difoit s'eftre faili des clefs, Se n'auroic voulu nous 
JailTcr entrer quelque requifition , interpellation Se inion- 
âion que luyeuflions peu faire, Se déclaration de noftre 
qualicé&inrentions qu'auionsd'apporter l'ordre &la paix en 
leur maifon se non d'entreprendre fur leurs priuileges ÔC 
exemption prétendue, pourquoy aurions efté contraints de 
nous tetirerattendu la nuitt , 8c remis le négoce au lende- 
main. 

Et ledit iour de lendemain furies neuf heures du matin 
ledit fieur Lieutenant gênerai eftant d'abondant venu vers 
nous, Se donné aduis comme facilement nous pourrions 
auoir l'entrée & accez libre en ladite Abbaye, parce que dés 
le foir Frère PierreMoullay, Frère Pierre Roufleau.FrereRo- 
ben Vetil'ard, Frère Guillaume Viel Se Frère François Alton, 
Religieux oppofans à telle introduction &: changement préci- 
pité feroient par fa permi/îîonaflîftez de nombre de Sergents 
Vautres peifonnes retenus toute la nuicï aux enuirôs de ladi- 
te Abbayepour en garder l'entrée Se la fortie: Se du grand ma- 
tin auroient par l'ordonnance dudit fieur Lieutenant gênerai 
pn fié par f.r les murailles, & f e feroient rendus les plus forts 
en ladit j Abb.iye & requeroient que l'on fi tranfportaftpour 
1rs maintenir en leur reinte grande Se pofleflîon , Scapportec 
1 o dre neceiïà ire pour la continuation du feruice diuin, entre- 
tien de la règle ^continuation desaumofnes- Po v Rqvor 
nous en afiîftance de vénérables Scdifcrcttes peifonnes Mai- 
ftres Renc des Chappelles Preftre, grand Doyen de noftre 
Eglife Cathédrale, Se leanRicher aulli Preftre Scholafticiuc 



& Chanoine denoftre Eglife nofhe Officiai , Se tous ckutf 
nos grands Vicaires, 8: de Meffire Ambroife Denizot li- 
cencié es droi£b noftre Secrétaire; En prefence dudit fieur 
Lieutenant gênerai, afin de faire celfer le trouble Se fedi- 
tion qui commençait défia à s'efmounoir par le peuple , Se 
infinité de pauures quimenaooient de mettre le feu Se tm- 
brafer l'Abbaye fi ons'ingeroit d'en changer ainfi Teftabhf- 
fement ancien, qui leur difperfoit de fi grandes charitez , Se 
auoic vn foin fi particulier d'eux ; kfquels auiions aucu- 
nement appaifez&fait retenir,- Serionsrranfportezen ladi- 
te Abbaye, la porte de laquelle auec coûte peine Se difficulté 
aurions peu aprocher pour la trop grande affluence defdits 
pauureSj&multitude de peuple, Et enfin y eftans, nous 
auroit efté rapporté par Frère Guillaume Viel l'vn defdits 
Religieux oppofans, parlant par la grille du petit guichet, 
qu'ils n'auoient pas les clefs de la porte, 5c qu'elle eftoient 
entre les mains dudit Frère René Bommer Prieur clauftral 
qui s'en eftoit faifi : Se qu'encores qu'ils fufient à prtfenc 
les plus forts en ladite Abbaye , que neammoins ils n'a- 
uoient oie, rien enteprendre, s'eftoient contenus en toute 
douceur Se modeftie, attendant noftre prefence Se au&ori- 
té, pour faire Se exécuter ce que par Iuftice ou par nous 
feroir ordonné, Se que s'il nous plaifoic ils auoienr auec- 
queeux PierreChenec maiftre Serrurier, qui feroit l'ouuer- 
ture. Ce que nous n'aurions voulu permettre, que premiè- 
rement ledit Prieur n'euft efté requis de bailler les clefs, Se 
confentir noftre entrée en ladite Abbayejuy de nnant àen- 
rendre quï nous ne venionsque pour le bien gênerai des vns 
Srdesautres , Si non pour entreprendre fur leurs priuiKges 
& droifts d'exemption. Et comparant ledit Prieur à ladite- 
grille duguicher, auroit nonobftantce quedeftus refuféno- 
ftreentrée, Se dit qu'il n'ouuriroit point que parle comman - 
demencScen la prefence defon Abbé , qui àla veuiéeitnic 
abfentj Se relailTé par l'ordonnance , Se en la msifon dudic 
freur Lieutenant GeneraL par précaution, ainfi qu'il auoit 
veibalifc, Srpour plus grande aflcuranceSi liberté à l'exé- 
cution de l'ordre, Se eftablifTement qu'il pretendoit apporter 
au temportljS; conferuadon des biens de ladite Abbaye. Et 
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ainfiledic Prieur ayant fait refus, ScYetUnt retire, ledit fieur 
Lieutenant General auroic permis audit Serrurier faire ladite 
ouuerrure, laquelle faite, Se nous eftans entrez en la prefen- 
ce &am"ftance que defïus, aurions eftéreçeus par chacun de 
FrereMathurinLaumailler,FrerePierreMoullay,Frere Pierre 
RouiTeau,FrereGuillaumeVieI,8£FrereFrançoisAlton,& au- 
tres Religieux oppofans, qui les larmes aux yeux, Se comme 
de genoux, auroient requis Se demandé noftre afliirance, Se 
dudic fieur Lieutenant GeneraL pour maintenir l'ancien Or- 
dre de leur maifon, fous la Cengregation de Chefalbenoift, 
difant tous que ledit Mercier, comme leur Abbé , auec fes 
adherans, auoient traby leur Otdre, & vendu leur maifon 
aufdits Verduniftes,&par furprifeScfuggeftions, fait ligner 
& confentir le Concordat à plu Meurs d'entre-eux qui en 
eftoient repentans, 6£ auoient def-ja rcuoqué leur confente- 
roent,fors les ieunes de la maifon quifouhaitoient cefteinno- 
uation.pour ledefirqu'ils auoientdefecoiierleioug del'obe- 
di ence,afin de s'en aller chacun vaguer à des Prieurez (impies 
que l'on leur promettoit,où ils pourroientviure en liberté Se 
fans Supérieur, Surquoy les ayant comme releuez , Se inuitez 
chacun à vne bonncconcorde8£reiïnionenfembIe:Aupara- 
uanrquepaflTer outre, ferions enrrez en l'Eglife pour faire nos 
prières, a p res lefquelles eftans retournez en la petite falle,cha - 
cun des Religieux félon fon rang, ayant efté mandé pour fai- 
re fa déclaration Se recognoilTance de vérité , aucuns fe fe- 
roient cachez &:abfentez, Scies autres comparants eftéouys, 
&: baillé leur depofitton par eferit deuant ledit fieur Lieute- 
nant General, qui en auroit fait Se dreffé fon procez verbal 
portant entre autres, que ledit le Mercier ayant dés lôgtemps 
projette ce defTdn, auroitprisl'occaiîonen cetemps icyd'ef- 
carter Ces Religieux Se les enuoyer les vns en commiffion, les 
autres en diuers endroits, &neretenir en l'Abbaye que ceux 
qu'il recognotfloit eftrede ion intelligence Se ra&ion, 

Et aïnfî le iour de Mercredy au matin, Se à heure indue, au- 
roit précipitamment conuoqué, Se fait le Chapitre dont eft 
que(tion,Sc là proposé cette innouation , Se reprefenté ledit 
Concordat pa (Té auec lefdit s Verduniftes,'iceluy fai&approu- 
uer Sc:fignerauxprefens,forsàF. Charles le Maignen,Prieuc 
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deTufîé, lequelyauroit oppofé,tant pour la y, qnc pour les 
abfens: en laquelle oppofition ils eftotent contraints,*: tous 
refolus defe pouruoir, foicau PriuéConfeil du Roy, ou de- 
uant le Père General, vifueur de leur Ordre. 

Et d'autant que nous auionseftéaducrtis que les Pères Ri- 
cher ScRegnaulr, pour lorS abfens, Se maintenant de retour, 
nauoientencores peu entrer pour le refus quel'on leur e,n 
auoit faiâr, leur aurions faitt ouurir la porte, ficiccux réinté- 
grer, lefquels affligez Se plorans à ehaudes larmes, nous au- 
roient fait les mefmes plainftes Se requifitions que lcfdits 
Frères Moullay, Rouiîeau, Vetillard, Viel &: Alton. 

Lefquels tous concordamment nous auroient d'abondant 
prefentéleurrequefte.tant verbale que par eferit , tendant 
a fin de vouloir interpofer noltreauthorité,pour la conferua- 
uon de leur Ordre, Se ancien eftabliflement en la Congré- 
gation de ChefaUBenoift, qu'ils ont iufques icy fi religieuse- 
ment gardée, & fous laquelle ils difent auoir tous faits leurs 
vceux&profeffion,ne pouuantconfentir l 'introduction des 
Verdtiniltes à leur preiudice& exclusion, Se voir chatteries 
légitimes Religieux hors de leur Abbaye, quelque aduantage 
que l'on dife y auoir pour eux par ledit Concordat , duquel 
ils n'ont aucunement peu nous faire apparoir, nydupouuoir 
& prétexte fous lequel [ledit le Mercier s'efforce faire ce nou- 
ueleftabliffemenr. 

Et parce qu'ils nous ont afferme que pour faire telle intro- 
duction & procéder à l'exécution dudit Concordat fait auec 
lefdits Verduniftes, ledit le Mercier s'eftoit actuellement dé- 
mis, Se departy du tiltre d'Abbé en leur maifon , Se parainfi 
qu'ils eftoiem à prefent fans Chef Se Supérieur , ce qui pour- 
roi: caufer vn (chifme Se defordreparmy eux, ne voulant les 
vns Se les aunes, &nefçachantà qui obcyr,& que pour ce ils 
auoient mande Se requis le Reucrend Père Abbé de S. Martin 
de Saiz.de leur mefme Ordre Se Congrégation de les venir 
conduire Se aflifter en cefte affliction, Se l'attendoient au plus 
tardau prochain iour. 

Novs à ce que le feruice diuin ne demeure, &que la 
corrc&ion & difeipline régulière foit entretenue, Se les 
aumofnes continuées , A v on s de noftre Auihoritc Epifco- 
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pale, ss par prouifion feulement, iufques à ce qn autrement y 

ayt eftépourueu, 8e fans preiudice des priurléges,& droits 
d'exemption de ladite Abbaye, approuué le mandement K 
requifition qu'ils ont faite en la perfonne du Reuerend Abbé 
de Saiz, & ordonné qu'il fera Se exercera cependant toutes 
les charges Se fonctions d'Abbé, & Supérieur en ladite Ab- 
baye de S. Vincenr J toutainfi&. comme les faifoit,ou pourroic 
faire ledit le Mercier,s'ilne seftoit point démis & concordé 
auec lefdits Verduniftes- Etiufq<ues à ce que ledit Reuerend 
Père AbbédeSaiz foit prefent , Auons commis Se donné 
charge audit Richer Père antique, Se cy-deuant Abbé de la- 
dite Abbaye, de prendre le foin que tout foit entretenu au 
fpirituel comme s'il y auoit vn Abbé prefent , luydonnanc 
à cette fin, en tant qu'en nousefr,touteauthorité Se pouuoiir- 
en ladite Abbaye, à la charge de s'y bien Se religieufemenr 
comporter, Ce qu'après en auoir neantmoins fait quelque 
refus, il a promis par fes fain&es ordres, & le ferment qu'il 
nous enaprcfté,cômeàfemblableafait frère MarinLeurard, 
le plus ancien des Religieux,qu'auons commis en casd'abfen- 
ce dudit Père Richer. 

Quelle prefentenoftre ordonnanceCquoyque prouifoire 
feulement) auons voulu prononcer Se notifier audit Prieur 
claiïftrahrerenu dans fa chambre où nous nousfommes tranf- 
porttzexprez,à ce qu/il n'en ptetendift caufe d'ignorance,- 
Se queles Religieux n'y voulurent contreuenir : Les con- 
uiant d'abondant enuoyer au pluftoft à leur Père General 012 
VifKeur,pourparfonauthoiitcyaporterrotdre qu'il appar» 
tiendra. 

Et au furplusdu temporel, nous en femmes départis, & rap- 
portez à la vigilance defdits SieiusLieiuenamGeneral &P10- 
cureurduRoy, pour y pouruoir ainfi qu ils iugeront eftre 
neceffaire,&: nous fommes retirez. Et de rouccequedefTus» 
auons Mi dreffer noftre prefent procez verbal, & iceluy fait 
atteflerpar Maiftre AmbroifeDenizot, Licentié es droifts, 
noftre Secrétaire, Se de cet Euefchéjlesiour&anquedefTus. 
Signé CHARLES, Euefquedu Mans. Et plus bas, Par com- 
mandement de mondit Seigneur, A, Dsnizot. 
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ARREST DV CON- 

SEIL PRIVE 1 DV ROY, PAR LE- 
quel il eft dit que le Concordat de Frcrc Lac- 
ques Mercier fera dans vn mois communiqué 
au Père Vifiteur de la Congrégation de Che- 
falbcnoifl: , pour fa refponfe veue cftrc ordon- 
né ce que de raifon, pendant quel temps eft 
fait defTencc de rien innouer en ladite Ab- 
baye de faict Vincent. 

EXTR4ICT DES REGISTRES 
►»»*««. " du Confeil Pritté du Roy. 

V x. les Requeftes refpe&iuemçnt prefentée au 
Roy en fon Confeil , l'vne par Iacques le Mercier, 
Abbé de fainct Vincent lez le Mans, les Religieux 
Se Conuentde ladite Abbaye , foy difansaggregez 
Se vnis a la Congrégation de iaind Maur : l'autre par Guil- 
laume Richer j ZacaiieRegnault, Preftres, Religieux Profez 
de ladite Abbaye foubs la reforme &: Congrégation deChe- 
falbcnoift, tant en leurs noms que comme Procureurs de Ma- 
rin Leurad,Denys IcChattier, Se autres Religieux de ladite 
Abbaye S: Congrégation de Chcfalbenoift: & l'autre par les 
Efcheuins , Manans Se Habitans de ladite ville du Mans , ten- 
dante celle defdits Abbé, Religieux Se Conuentde fainÛVin- 
cent , A ce qu'il pleuft à fa Majefte cafler, leuoquer &annuller 
toutelaprocedurefaitetant parlefdits Euefquedu Mans, que 
Lieutenant General de ladite ville» âï ordôner quels Concor- 
dat fait pour l'vnion de ladite , bbayeà iaCongiegaiion de S. 
Maurferoit homologuc&u xecutefelo fa forme &: uneut,auec 
defKnces aux Vifiteur , Si yn ic, Chapitre Grneial de ladite 
congrégation de ChefvibenoiIt,Luclq.ic duMans^LLutenant 
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gênerai de ladite ville Se tous autres d'en empefeher l'execru* 
don, Cefaifant ordôner que ledit Mercier Abbé &c autres Re- 
ligieux quiauroiét fouferic ledit Concordat feroiéc réintégrez 
pour faire refpettiuement leurs charges, offices, & toutes cho- 
ies remifes en l'eftat qu'elles eftoientauant ledit Concordat, 
auec deffences audit Vifiteur , Scyndic Se autres de les y trou- 
bler. La requefte defdits Richer 8c Regnault efdicsnoms,cn- 
femble celle defdits Efcheuins,Manans , SiHabitansde ladite 
ville du Mans, tendantes à ce qu'il pleuft àfaMajefté lesrece- 
uoir oppofans à l'executiô dudic Concordat,& pour faire droit 
fur leur oppofitiôrenuoyer les parties en telle Cour fouoerai- 
ne qu'il plaira à fadite Majefté.Et encore la requefie defdits Ri- 
cher & Regnauh à ce que deffences fu fient faictes à Frère 
Claude Cotton ReligieuxdeladiteAbbàye de faind Germain 
Defprez, Procureur des Religieux de la Congrégation de S. 
Maur, de rienattenter au préjudice de l'eilabliflement defdits 
Richer 8c Regnault,&rftatixs dudic ordre 8c Congrégation àe 
Chefalbenoitt à peine de dix mil Hures d'amende, cafîation 
de procédure, defpens, dommages &interefrs.<VE V lefdi- 
tes requeftes fignée de Laraet 8c de Longueïl Aduocats zu 
Confeil , ledit Concordat d'vnion de ladite Abbaye de fainft 
Vincent à la Congrégation de fainct Maur du vingt deuxiei- 
melanuier dernier, auec laratirfication d'icelle pa* les Reli- 
gieux de ladite Abbaye du vingt-fixiefme enfuiuant. Procès 
verbal dudit Lieutenant gênerai dudic iour vingt-fixiefme 
Lmuierfaict en ladite Abbjyefur la plaincedesReligieux ds 
ladite Congregaiionde Chefaibenoi(r,enfemblerordonnan^- 
ce dudit Lieutenant gênerai , fur !.i quelle il au oit commis ledic 
Richer pour oeconome de ladite Abbaye ,& enfuitte fait pro- 
céder aux feellé des portes deld chambre dudic Mercier Abbé. 
Procès verbal dudit iiturEuefquedu Mans qui feferoit tranf- 
portedans ladite maifon le vingt-feptiefmedudit moisde Ian- 
tiier dernier, &c autres iours fuiuans. Procès verbal dudit Lieu- 
tenant gênerai du vingr-huiftiefme defdits mois Scan. Autres 
procès verbaux dudit LÏeutenat gtneral du premier& cinquief- 
me Fi-urier enfuiuant, & autres pièces attachée à ladite requê- 
te: Et oiiy le rapport du Commiflaire à ce député. LE ROY 
EN SON CONSEIL faifancdioift fur les rcqucftes,& fana 
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auoir elgard a la requefte des Eicheuins & procédure faire" par 

ledit fieur Euefque &c Lieutenant generalde ladite ville , A or- 
donné&ordonne quedansvnmois le Concordat d'vnion de 
ladite Abbaye de faindl Vincent du Mans fera communiqué 
au Supérieur vifiteur de ladite Congrégation de Chefalbe- 
noift,pour fa refponce veuë eftre ordonné ce que de raifon, 
cependant ledit le Mercier Abbéduditfainct Vincent aucc fes 
officiers Si. Religieux feront réintégrez en ladite Abbaye de 
S. Vincent pour y exercer le deu de leur charge comme ils fai- 
foientauparauantremprifonnemétdudit !e Mercier, Que les 
Religieux de ladite Abbaye qui font détenus prifonniers fe- 
ront eilargis incontinant & fans delay , Que toutes chofes fe- 
ront eftabiieen ladite Abbaye commeelles eftoient auant k- 
dit iour,Faicl faMajeflé inhibitions & deffences audit Vi-fi' 
teur,Scyndic , Chapitre gênerai de ladite Congrégation de 
Chefjlbenoift,& tous autres, de troubler nyempefcher lediï 
le|Mercier en ladite iouyffancede ladite Abbaye, & de rien in- 
nouei en l'eftat d'icelle , Enjoint!: aux Religieux de ladite Ab* 
baye de porter toute obeyflanct, honneur Se tefpett audit Is 
Mercier comme a leur Abbé,& audit Abbédeles traitler hu- 
mainement , Ordonne que dans quinzaine ledit Richer ceco- 
nofmeeftably a ladite Abbaye lenura compte aiditlt Mercier 
Abbé des maniement qu'il a eu de l'adminifhation du têporel 
de ladite Abbaye, à cefaire fera contrainte partoutes voyes 
deuë's 6c raifonnableSjFaitt fa Maiefté inhibitions Se deffences 
audit fieut Euelque du Mans Se Lieutenant gcneialdeprendre 
cognoiifanee des différends defdi-tes pauies , circonfiances Se 
dépendances , à peinedetous defpens, dommages ôcinteielts 
iufques àeeque p.ir fa Majefté en fon Confeil autrement en 
ay relie ordonné. Fait! au Confeil Priuédu Roy tenu a Palis* 
Je yingt-deuxiefme iourde Feurier mil fix cens trente-trois» 
Signé, De Crïu. 

LO vi s par la grâce de Dieu Roy de France &deNauar« 
te. Au premier de nos amez &c féaux Confeillers Mef- 
fieursdes Requtfies ordinaires de nofbe Hoftc 1 , Confeillers 
denosCours, Mandons, ordonnons àchacun devons tres- 
exprelTément enjoignons que l'Arreft de noftre Confeil cy at- 
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«ché foiibs le contce-fcel de noftre Chancellerie ce iourd'huf 
donné fur les requeftes à nous prefentées, l'vnepar Frère Iac- 
«jues Mercier Abbé de ladite Abbaye ,foy difant aggregez Se 
vnis à la Congrégation de fainct Maur: l'autre par Guillaume 
Richer 8c Zacharie Regnault,Preftres, Religieux Profez de 
ladite Abbaye foubs la reforme & Congrégation de Chefal- 
benoift, tant en leurs noms que comme Procureurs de Maria 
Leurard .Denys Charrier, 8c autres Religieux de ladite Ab- 
baye 8c Congrégation de Chefalbenoift : & l'autre par les Ef- 
cheuins de ladite ville , Vous mettiez à deué'8c entière exécu- 
tion de poindten pointlfdon fa forme & teneur , icelle faire 
garder & obferuer par tous qu'il appartiendra, en forte qu'il 
nyfoitcontreuenu en aucune manière que cefok,Dece faire 
vous donnons pouuoir,commiflîon 8c mandement fpecial , Et 
à noftre Huiflier ou Sergent premier fut ce requis lignifier le- 
dit Arreft audit Euefque du Mans, Lieutenant gênerai au- 
dit lieu , & tous autres que befoin fera, à ce qu'ils n'en pré- 
tendent caufe d'ignorance, leur faifant de par nous les tres- 
exprelïes inhibitions Se defFences y contenues fur les peines 
portées par icelle &c antre commandemenr,D'eflargir inconti- 
nent 5c fans delay les Religieux de ladite Abbaye qui font de- 
tenus prifonniers, fëaudit Richer de rendre compte audit le 
Mercier du maniement qu'il a eu del'adminiftration du tem- 
porel de ladite Abbaye, autrement 8c à faute de ce les y con- 
traindre par toutes voyes deuès 8c raifonnables,nonobftanc 
oppofitions ou appellations quelconques, pour lefquelles ne 
voulons eftre différé, & au furplusfaire pour l'entière exécu- 
tion de noftredic Arreft prefent , à la requefte dudic Frère 
Iacques le Mercier toutes fignifîcations,aflignations,mande- 
mens, defFences 8c autres actes, exploits requis ôcneceflaires, 
fans demander aucune permiffion, Car tel eft noftre plaillr. 
Donné à Paris le vingt-deuxiefme iour de Feurier, l'an degra- 
cemil fix cens trente-trois ,8c de noftre règne letroifiefme, 
Par le Confeil, ligné de Creil, 
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Fadum du Procès, 



D'ENTRE LES PERES DE LA CON- 
GREGATION DE CHESAL-BENOIST , ORDRE 
de Sain& Benoift reformées enFrance s demandeurs 
joints aux Religieux de Saincl: Vincent du Mans, 
Monaftere vny k ladite Congrégation jOppofans 
d'vne part, 

Et le Père Mercier foy difant Abbé de ladite Abbaye de 
Saincl Fincent le% le Mans , défendeur & deman- 
deur en exécution d'vn certain Concordat fait & 
faffé entre luy , certains Religieux de Sainflrinçent, 
& Frère Claude Cou on pensionnaire de Saincl Ger- 
main des Pre% le"^ Paris y foy difant Procureur des 
Pères de Saincl Maur i d'autre. 

A queftion eft , Sçauoir fi ledit Concordat 
fait par ledic Mercier , foy difant Abbé de S. 
Vincent du Mans, Monaftere vny à la Con- 
grégation de Chefalbenoift , & duquel il n'eft 
que Supérieur pour autant de temps qu'il'plaift 
aux Pères Preii-ent,& Definiteurs du Chapitre Gtneral, 
Se a» plus pour fix ans., à la fin defqt els il faut necelTaire- 
rnent qu'il foitdepofé de ladite Commiffion &c charge d'Ab- 
bé, à laquelle les fufdits Pères l'ont eftably fous ces condi- 
tions. A ptu pafTet ledit Concordât pour la def-vnion du- 
dit Monaftere de faindt Vincent du Mans de ladite Cong'e- 
tion de Chefal-Benoift , pour la joindre &c vnir à la Con- 
grégation des Pères de Saincl Maur. 

Ledit Mercier foy difant Abbé affifté ducoufentementde 
quelques Religieux Profez dudit Monaftere de SamcT: Vin- 
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cent , fouftient qu'il a peu tranfiger Se palier lefufdit Con- 
cordat, fauorifant fon pouuoir d'vn fpecieux prétexte de 
reforme , Se alléguant que la Congregatiou de Chefal Be- 
noift eft grandement defeheue de la ferueur Sceftroitteob- 
feruancedela règle Sainft Benoift, laquelle a autrefois re- 
luit en ladite Congrégation , à quoy on n'a iamais fçeu remé- 
dier. Ce qcie voyant ledit Mercier , defirant Faire rcuiure 
lobferuance régulière à la Maifon <le Sainét Vincent du 
Mans comme Abbé , a jette les yeux fur les Pères de la 
Congrégation de Sain£b Maur , Religieux reformez de S. 
Benoift , &c a pafTé ledit Concordat du confentement de quel- 
ques Religieux profez de Saindl Vincent auec ledit Cotton, 
foydifant Procureur Jes Pères de SaincT: Maur. 

Pour preuuede la difforme en la Congregetion de Che- 
fal-Benoift, produit ledit Mercier trois fortes de pièces en 
nombre de Sçauoir des informations faiftes 

contredes Religieux particuliers par les Supérieurs de l'Or- 
dre, des lettres miflîuet, Se requefte aux Supérieurs de ladite 
Congrégation par des Religieux particuliers, des comptes 
&£ inuentaires des meubles , acquits s ob'igations Se autres pa- 
piers de chicane, prétendant ledit Mercier par lesfufdits pa- 
piers prouuerledefordre de la Congrégation de Chefal-Be* 1 
noift, & difforme d'icelle. 

„4 tout cela refpondent les Pères de la Congrégation de cheÇal- 
Benotji , &par Ordre. 

, Premièrement que la qualité d'Abbé que ledit Mercier 

„ " prend", ne le peut authorifer pour tranfiger de l'Abbaye de 
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pmé feule- Saind Vincent du Mans, d autant qu'il n'elr Abbe,ainsieu- 
ment. lement adminiftratejr Commiffaire,ou député en ladite mai- 
fon de Saind Vincenr, pour autant de temps qu'il plaiftaux 
Pères Preûdent Se Definiteursdu Chapitre Çeneral de ladi- 
te Congsegarion , à laquelle ladite maifon de Sainft Vincent 
cfl vnie, ainfi qu'il appert par la Bulle de Léon dixicfme, 
donnée à la Requefte du Roy Fran.çois premier, pour l'E- 
rection de ladite Congrégation, l'an mil cinq cens feize.cn 
c<;s termes , Qjttbus ejuidem Moniiflerjjs per eiufmodi ceftiones 
vdbbatwn reçimsne deflitwtis per diéhm Capititlum Générale , il* 
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ïtufque dejîmtoyeSj & mÏÏos altos deperfonis idoneis, dtttumque'or- 
hinem exprefè profefiit,&< de difid Congreo-atione exiftentibus per 
iriùdwn eleôhomsfe» nomindtionis^feu deputationis, Commifionis, 
feu alterius Irtihoris prouiftonts ad annum, biennium,feu tnennium 
tluntdxat,prout diftoCapitulo Gênerait ~)>tilius ~\nfumfuerit expedi- 
repofitproutderi. Les lettres que les Pères de ladite Congréga- 
tion de ChelalBenoiit donnent à .ceux qu'ils nomment Supe- 
reiurs en la maifon deSainct Vincent , font conformes à la. 
fufdite Bulle, 8c par icelle font nommez feulement par les 
CommiiVaues Dcputez, ainfi qu'il fevoitpar la forme defdi- 
tes Lettres inférées dans les Statuts de ladite Congrégation 
de Chefalbenoift, au fueil. ic. luxta forma, ac ritum priuileo-iorum c "/\- 
prœdicta dutlmrttdte Congregdtiom prœjatd concej<orum deputaui- 
mus & deputamus ac tibi regimen <& adminiftrationem omnhno' 
ddmillius tn fpiritttdlibus &temporalibus authoritdte pr&diëia corn- 
mifimusy par lefquelles Lettres il fe void clairement que les 
fufdits Pères ddÉChapitre General ne difent pas, Te in ^ib- 
hdtem "Velprxlatum nominamus , ains feulement } adminiftratio- 
nem committimus. 

Le vifa que fa Maiefté donne à ceux qui font députez Vx r ,/* 
pour Supérieurs par le Chapitre General en leurs Monafte- *$'" ' 
res, ainfi qu'il a efté accordé ôcconuenu entre fa Maiefté &c 
la fufdite Congrégation de Chefal-Benoift, eft conformeauf- 
dites Lettres, comme il paroift par la forme dudit vifa infé- 
rée au Liure des Statuts de ladite Congrégation , fol- i6.cn 
ces parolles, Le tout jouxte Idf orme & teneur defdites prouiftons, 
priuileges & Statuts de ladite Congrégation. 

Lefdits Pères de ladite Congrégation l'ont ainfi décla- 
ré au Chapitre tu de prioribus Forenftbus, dans le Liure de Dff / rfM/ ,g 
leurs Stauts , ou ils permettent à ceux qui feront efleuz detPP.du 
Abbezdegarder le tiltre des Bénéfices , & Offices d'où ils chapitre ge 
eftoient pourueus auparauant leur Inllirution; D'autant que ncral. 
la dignité Abbatialle dans la Congrégation de Chefal-Be- 
nciiF, n'eft qu'vne adminifiration. Si ^4bbds inftitutus ftue 
cleclus dlicjuod Ofpcium ~W Benefcitm dnte Inftittttionem hd- 
buent illud refi?nare non tenebitur , auandoquidem ^ibbatialis ipfa 
dignitas admimftratio tantum eft. Si bien que leuit M ercie r n'e- 
ftant que Commiiraire&: député, & comme tuteur de IJAb- 
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baye de fainél Vincent du Mans, il n'a petr n'y deu tranfi- 
ger d'vnechofe qui ne luy appartient pas, 8c pourlaconfer» 
uat ion de laquelle il eftoit obligé, partant (on Concordat nul 
8c vicieux. 

Non feulement ledit Mercier n'apeupaffer ledit préten- 
du Concordat pour la def-vnion de ladite Abbaye de faindfc 
Vincent du Mans,, n'eft;fnt que CommifTaireau régime 8c ad- 
dtfcdtmct- mmifirationd'icelle; Quemefmeil ne peut fe démettre de la- 
tre de U dite Commiflion entr'autres mains que dans icelies du Chapi* 
charge d' a- tre General, fuiuant les defFences mentionnées en la fufdi- 
bècntrtitn- te Bulle Léonine verifïïée, 8c enregiftrée au grand Confeil, 
tresjtxim, \ e j^.Feburier i 51 8. Statucntes & Ordtnantes , Qupd ex ntrnc 
" it " in antea perpetuis futuris temporibus mtlti ^ébbitum Monafle- 
ra / t riorum dittx Congregationis Cajalis Benedifti, liceatregimini, adr 

miniflrationi eorumdem Monafleriorum in alterius etiam nofiris , 
0* fedis ^peftolicœ ; quam Capituh Générait s manibus cedere. 
En quoyelt à remarquer que ledit Mercieq^oibtdei'obe'if- 
fance àfa Sain&eté, Se parconfequent n'a peu contreuenir 
à fes commandemens , qui ne luy permettent pas mefmes 
de fe démettre de fa Commiflion entre les mains du iainft- 
Siege, 8c le fainét Père à efté fi foigneux de faire prattiquer 
ïes commendemens, qu'à Ja fin defaditte Bulle il a déclaré 
excommuniez tous ceux qui y contreuiendroient , Si cj«is 
hoc attentare prœfumpfertt mdirnattonem omnipotentts Dei &* 
beaterttm ^ipojlolorum Pétri & Pauli fe nouent meurfurum. Si 
bienqueledit Mercier non feulement n'a ptu paffer ledit pré- 
tendu Concordat, eftant petfonne incapable, ny moins fe 
démettre de fa commiflion , entre autres mains qu'entre cel- 
les du Chapitre General, fuiuant les defFences cy deffus allé- 
guées,- Mais bien d'auantage, ayant contreuenu aux fofdits 
commandements, il a encouru l'excommunication portée 
par la mefme Bulle , par laquelle il s'eft rendu inhabille à 
tout ce qu'il pourroit prétendre. 

Les mefmes defFences font réitérées dans la Bulle de Iulle 
îroifiefme , donnée en faueur de ladite Congrégation de 
Chefal-Benoilt , l'an 1 5 s i - le troificfme Octobre, à la re- 
quefte du Roy Henry II, fai&e en forme d'Edicldu mois 
Feurier ij47,venfEéeau Parlementle vingt-huiétiefmelan» 



'Kicr 1548. & ladite Bulle leuè, publiée &cnregiîliéc au grarid 
Confeillequatorfiefme Iuin 15^2. au Parlement de Paiis, 
le vingt-fîxiefme luillet au fufdit an , 8c au Parlement de 
Rouen letroifîefme Feburier 15/3. Et ce à caufe de l'Ab- 
baye de fainft Vincent dequoyil eft queftion maintenant 
en ces termes : Nec liceat deinceps , dicto loanni Cardinali aut 
alicui ^ibbatum kuiufmodi Congregationis , regimtm aut admini- 
fîrottoni, aut Commande eorumdem Monajleriorum in noJlris,aut 
if fiws Romani Pontifias pro tempore cxiftentis , ~\el fedis, feu eu- 
iufuis altenm quàm Capitttli Generalis pr&fati cedert. Que fi le- 
dit Mercier ne fe peut démettre de ladice Commiiïîon à luy 
donnée par les Pères de la Congrégation de Chdal Benoill 
entreautres mains qu'entre les leurs, fuiuansIesdefFencesà 
luy fai&es par lefdits faind Pères; à plus forte raifon fetreu- 
ue il incapable de tranfiger pour ladice Abbaye de fainft 
Vincent, delaquelleil n'eftqueconferuateur & tuteur. 

La raifon pour laquelle ledit Mercier n'a peu tranfiger, effc 
toute palpable, par la maxime commune, Nemo dat quod non Vnicn def- 
habet. Or eft. il que ledit Mercier n'eftant pomt Abbé , ains dites ^b- 
CommiiTaire,n'apeudifpofer de ladite Abbaye. Déplus, lef- l "O cs 4tt 
dites Abbayes font tellement vnies au corps de la Congrega- " r f" ei 
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tion,qu elles ne peuuent jamais vaquer, Se ce du conu ntemenc /; - er ù 
des Roys, François premier Se Henry fécond, lefquels volon- 
tairement fe fout démis du droift de nomination efdites Ab- 
bayes, Se principalement Henry fécond, lequel fît vn Edift de 
demiflion pour luy Se (es fuccefteurs , vérifié , comme dit eft, 
par les Cours fouueraines de ce Royaume, les termes de l'v- 
nion fonr clairement exprimez dans la Huile de Léon dixief- 
me : Quod ex nunc & in futurum à dicJa pr&fentiunt computan- 
dum tllorum yacatio per obitum , feu per ref^nationem , aut nli.u 
<juout4 "vacandi modo , ettam apud fedem prxdiÈlam pretendi : feu 
étcctdere ; necjue illa aut tllorum aliquem pro tempore prxtenfam ya- 
tationem àfedeprœdifta ,feu eius Levatïf , aut quibufuu atijs Prima- 
ttbh "W Ordinarijs impetran ',~iW ad illa per tllorum Comientm por- 
inde futur orum ^ibbatum eU&ione celtbranda ,non ptjiit ,autyo- 
leat authoritate , <*c tenere premifforum declarauim , tir declaramu4 } 
ac pr£tereaillorum "yacatienem ex nunc & in antea perpétua , futu- 
re temponbm fuprimiuus , & nullamfort nmtiamus. Cette mefme 
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vnion eft confirmée par la Bulle de Iule rroifiefme , donnés, • 
comme diteft,àcaufede l'Abbaye de fainâ: Vincent* ,de la- 
quelle s'eftoit fai&pouruoir., prétendant icelle vaquer le Re- 
uerendiffime Cardinal du tiltre de fain&e Ceclllejfieur du 
Bellay ,d'où y eut procès , ladite Bulle donnée à la requeftedu 
Roy Henry II. lequel fit vnEditlfur ce différend au mois de 
Février 1547. vérifiée & enregifhéeau Parlement Se au Grand 
Confeil au mois de Février rruime, par lequel il fe démit vo- 
lontairement pourluy , &fesfucceffeursdudroi& de nomi- 
nation aux Abbayes de ladite Congrégation de Chefalbe- 
noift, fuft remife dans les mefmes Priuilegts portez par la 
Léonine Suppliant fa Sain&etédedonnerBullepour cefub- 
jecT:., 8c par icelle déclarer ladite Abbaye de iainc"t Vincent, 
auec les autres de ladite Congrégation, de nepouuoir iamais 
vacquer : ce que le faind Père fit en ces termes , *4c quod nunc 
&in perpetuum~Vacatio ÇaniliVinccntij aliorumque Monaftcrio- 
rum Congrégation)* huiufmoii per Morum regiminu £7* admmijlra- 
tionii cefîionem, etiam in mambws nojïru fattam "Vel obttum,feu 
quoeumque etiam illorum commenda ceffante ~\acandi modo etiam per 
fedem eandem inducï atque petendi, minufque ipfa Monajlerta aut 
eorum ahquod fer aliquam pro tempore prœtenfam~ïacationem à Sede 
~\el Legaiu pr&faiu, feu quibufuis alijs, etiam eorum Ordm'anjs im- 
petrari poJSmt ntc adillosper tpfos eorum Conuentm ahquu eligi ~\ei 
poflulariyaleat. Lequel contentement du Roy Henry fecond> 
6c demilTion de nomination aufdites Abbayes , font confir- 
mées par Patentes decesfucceffeurs Roy Charles IX. par let- 
tres données à Blois du 20. Nouembre 1571. enregistrées &J 
vérifiées au Grand Confeil le u. Décembre audu an, ne au 
Parlement de Paris le 5. Ianuier 1572. Henry troifiefme par- 
Lettres du j. Mars 1575. vérifiées &enreg.ifhéesau Parlement 
de Paris le ij. Mars audit an &au Grand Confeil le i<j. du 
fufdit mois &an. Henry quatriefme par fesLe'ttres en datte 
du 15. Nouembre 1601. enregiftrées , & vérifiées au Grand 
Confeil le 15. Décembre audit an 3 au Parlement de Pans le 8, 
Février 1602. Et de fa Majeftc à prefent régnante pa-r Lettres, 
du moisde Nouembre 1 6.18. vérifiées^ enregiltrces au Grand 
Confeil, Si au Parlement de Paris audit mois i6i9.lefquelles 
Lettres ils ont fi religieusement obferuées, que toutes Se quan* 

tesfois 
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tesfois quelesRoysparmefgarde ont nommez aufditcs Ab- 

baycs,& que l'on leur a faitl voir qu'ils s'eftoient démis de leur 
nomination , & que lefdites Abbayes eftoient vnies au corps 
de la Congrégation ,8c ne pouuoient iamais vacquer , tout 
aufïl-toft ils ont reuoquezleurs dons 8c nominations, comme 
foubs le règne du Roy Charles neufiefme pour l'Abbaye de 
faintt Martin de Seez ,pour laquelle il donna Lettre de reuo- 
cation du 20. Nouembre ij71.ee du feu Roy Henry quatiief- 
me pour l'Abbaye defainft Vincent du Mans, dont il eit que- 
flion , par Lettres données au Camp d'Onfieut le 24. Ianuier 
1550. Et de fa Majefté à prefent régnante en l'an 1613. pour la- 
dite Abbaye de fainét Vincent, toute s lequelles Lettres pro- 
duises foubs la Cotte H. Donc fi lefdites Abbayes font telle- 
ment vnies au corps de la Congrégation, qu'il ne fipuilTe ia- 
mais rencontrer de vacance , où eft-ce q ie le père Mercier en 
a peu trouuer pour s'en démettre , &c pour pouuoir tranfiger. 
SinosRoysTres-Chrefliens ont efté fi Religieux que de ne 
vouloir prendre le droid de nomination fui lefdites Abbayes» 
quoy que fondées en droift, fera il permis au Peie Mercier qui 
n'a aucun droifî: en ladite Abbaye de faintt Vincent, ains feu- 
lement pouffé du malin efpric , & pour vne libertinage , cuan- 
trer comme la vipère fa propre mère , la vendre Se trahir ; 8e 
comme di£t l'vn de fes adherans en vne lettre qu'il a eferipte, 
produire par les Religieux oppofans foubs Cotte Ven- 
dre fa primogenituie pour des nentilles , c'eft à dire, pour vne 
penfion. 

Toutes ces raifons font confirmées par vne fentence d'ex- 
communication donnée par Léon dixiefme dans la Bulle de- Excommt- 

reétion de ladite Congrégation , laquelle Bulle a efté confir- '*!*"" " 
, r^\ r ■ t • 1 c 1 • ' , née tontre 

mee par Clément leptieime le jo. May 1515. fulminée par le t0Ut i tJ g t . 

fieur Euefque de Meaux le 18. Septembrei527. Iule troifief- /,>,> wx de 

meparButleduiî. Octobre ijji. fulminée par l'Abbé defain- UCengre- 

fteGeneuiefue le i.d'Aouft 1^52. enregiftrée au grand Con- g*tio qutfi 

feil le 14. Iuillet au mefmean ,8c au Parlement de Paris le 16. r t nn / r . < '"/ 

du mefme mois 6c an. Et au Parlement de Rouen le 13. Février dtcelk [ m 

■ ' prétexte 

J Î53. , . mefmcd'y^ 

Paul troifiefme par Bulle du 18. Septembre 1527. Paul qua- „ e f i m ,- 

triefmc par Bulle du 7. Février 1555. fulminée par le Treforier ftrritevih 

i 









f*m Ttngï dekkin&e Chapelile de Bourges, parties appellées, le'j.Iuil- 

dnChtpm Jet Ift8. 

G(ncr*t. p au i cinquiefme, du x%. Décembre iéiS.enregiffoée au 
Grand Confeilmefme année, Si. au Parlement de Paris le 16. 
Février 1619. Toutes lefdites Bulles produises foubs les Cot- 
tes A, B, C, D, E, Se F, laquelle excommunication eft donnée 
contre tous les Religieux de ladite Congrégation de Chefal- 
Benoift, Supérieurs, Siautres qui fe retireront de ladite Con-. 
gregation foubs quelque prétexte que ce foit, mefme d'vne 
plus eftroitte vie , fans permeffion du Chapitre Gener.al,com- 
prenant en ladite Excommunication tous leurs complices, 
fauteurs & adherans, de laquelle fentence d'Excommunica- 
tion ils nepourront eftre abfoubs ,non pas mefme par le fainft 
Seige,fîce n'eft en l'article de la mort : Reliquis auttm Brelatu 
ItagandifemitASprœJludere "Volentes, eos quod diéîi Capituli Gênera- 
lit liccntia non obtenta etiam pr*textu arâiitris Iritx , orationis , "vel 
reHgionis, acqudrumeumqueliterarïi^poftolicarum, en fub qmb»fua 
Iterborum formulit &* claufulis etiam de dicTa Coagregatione men- 
ti»ntmfaeientium & illius priuilegijs , &* indultis exprejft dtrogan- 
tium de dicta Csngregatione fe fubflrahere , aut aliat fer duterjât 
mwndi partes difenrrere , aut^agari contegerit \ , eorumque recep 'torts 
t^r complices quamdiu fe fubftrahcntcs , & 1/agantes ^Abbates & 
Monachos hnimfmodi fifcientcr receptauerint , & fujïinumnt tfeu 
ad hoc auxilfum > confilium t*rfauorem prejiiterint excom-' 

tnunicationU fententia à (]ua prêter quam in articula mortk conflitu- 
ti etiam per Sedem ^époftolicam abfoluinonpojfunt innodamm Ce 
peut il trouuer rien de plus précis pour le fubjeft qui ce pre- 
fente .comme eft-ce que ledit Mercier & fes adherens fe peu- 
uent exempter de ladite Excommunication, n'eft-ce pas ex- 
près pour luy » fes adherans,& tous ceux qui l'affiftentque le 
fainft Père a fulminé cette fentence d'Excommunication, Se 
en cet eftat d'excommunié, peut il eftre capable de tranfiger 
non plus que ceux qui contractent auee luy, quifont compris 
dans ladite Excommunication. 

Leconfentemenrdequelques Religieux de faintt Vincent, 
temrntdes- < \ u ' 1 ne font pas en fi grands nombres que ceux qui s'oppofent 
ftjltgicitx audit Concordat, ne peut eftre confideré : car fi ledit Père 
nul. Mercier ne peut tranfiger , encor moins les Religieux, qui ne 
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jpeuuent agir qu'authorifez , & non pas authorifer authruy. 
Auffi paroift-il clairement dans Jcursconfcflioas& déclara- 
tions, comme quoy ils ne font capables de pouuoir trai&er, 
d'autant qu'Us varient à toute heure, comme il paroift par l'in- 
formation fai&cpar le Père Abbé de fainft Martin dejSeez, 
foubs cotte E , &c par le procès verbal du fieur Lieutenant Ge- 
neral du Mans fous mefme cotte. 

Le Concordat de foy-mefme tefmoigne afiez fon inuah'di- 
té,pour eftre pafle entre perfonnes incapables: Carquancà 
la perfonne du Père Mercier , fon incapacité ( ce fembie ) eft 
alTezapprouuée. £t pour le regard de Frète Bondonnet, n'eft 
non plus capable que ledit Mercier, par les raifons cy deflus 
defduites, d'autant que le Procureur ou Celeiier en la ion- 
gregationdeChefalbenoift ne peut rien faire fans l'authorité 
de l'Abbé, ai n fi qu'il eft porté dans les Statuts de ladite: con- 
grégation au chapitre^ Cellerario.Oz l'Abbé ncpouuant tran- 
fîger , ledit Bondonnet ne le peut non plus , jointt aufl) qu'il y 
a leizePreftres Religieux profez de fainâ Vincent oppofans 
audit Concordat, & qui defaduoiient ledit Bondonnet : par 
confequent fa qualité de celerier n'eft point confiderablc De 
plus, il paroift par les procès vet baux du fieur Lieutenant gê- 
nerai du Mans, &: information du Père Abbé de fainft Mamn 
de Seez, que les Religieux de fainct Vincent nauoient ouy 
parler dudit Concordat que le foir auparauant que la le£ture 
en fuft faifte en Chapitre , &c par confequent ledit Bondonnet 
rcpouuoitauoir procuration defdits Religieux ,ainfi qu'il, fe 
qualifie. Lere Père Cotton penfionnaire de fainft Germain, 
qui eft la i roiefme perfonne auec qui s'eft paffé ledit Concor- 
dat, lediâ: Procureur des Pères de faïn&Maur: maisiîneiu- 
ftifie pas de fa procuration non plus que Bondonnet , Se par 
confequent le prétendu concordat eft nul & viticux. Eft auffi 
à remarquer que ledit Cotton n'eftoit au Chapitre lorslale- 
éture dudit Concordat, laqutlle'foft faifte par ledit Père Mer- 
cier, Si non par les deuxNotaires qui l'ont figné; Se la plus 
grande partie des Religieuxaiioir figné ledit Concordat le foir 
auparauant dans la chambre Abbaiialle, Si la chambre de Frè- 
re Thomas Bordeaux. 

De plus, ledit Concordat a efté figné par fubornation Se 

i ij 
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Suitrnâtion efpêranced'vnc vie libertine, commôil fe voit clairement 
tsrhbtrtm*' dans ledit Concordat, où l'on permet à ceux qui le figne- 
l e > ront de iouyr en propre des Bénéfices, defquels ils font feu- 

lement titulaires 8c le reuenud'iccuxeft vny à la menfe com- 
mune entretien des Religieux: 8cfilefdits Bénéfices ne font 
de reuenu fuffifant pour faire fix cens Hures-, lefdits acceptans 
s'obligent d'y fatisfaire, condamnant neantraoins ceux qui 
ne voudront ligner à cent efeus de penfion, feulement en 
ces termes. Et d'autant que les prefens accords font faits princi- 
palement pour la plus grande gloire de Dieu & confolation des Be- 
ligieitx Profea^ de ladite abbaye de fainct Vincent du Mans e(i 
accorde' que ceux defdits Religieux Profe^, q*i ne "Voudront confen- 
tir iront demturer dans les Monafleres de la Congrégation de che- 
fal-Benoifl,fous tobeyfiance des Supérieurs d'icelfe,aufquels fera par 
chacun an donné la fomme de trois cens Hures de penjion leur yie du- 
rant. Ce peut -il treuuer quelque chofe de plus captieux, que 
depropofervne vie libertine à des perfonnes qui auoienc 
faiàs la Profeffion de la folitule , 8c remis leurs volontez 
entre les mains de Dieu, aueedegroffespenfionspour l'en- 
tretien du libertinage,- Et à ceux qui voudront demeurer dans 
leur Profeffion , vne modique penfion : Ce font les termes 
defquels s'eftferuy ledit Mercier, pour fuborner les Religieux 
defain£t Vincent , & les faire confentir au Concordat qu'il 
auoic pifle pour la trahifon de cette Maifons ainfi qu'il fe 
void par vne de fes lettres , eferites de fainct Germain des 
Prez, &aluoiiécpar luy le quatriefme Feurier mil iix cens 
trente trois, au Père ConfefTeur des Religieufes de Noftre- 
DamedeNciers, Religieux de fainct Vincent, en ces ter- 
mes il Irous refte donc dessus dire, que fi "Vous defirez^ auoir la 
condition que ie ~)>ous propofe > 1/ousaye^à ratifier à la forme que 
ic 1/ous enuoye en parchemin ; Si aujïi 1/ous ne le failles, "V oui 
tt'aure^ que trois cents Hures , comme Bonjean , £7" fere^ reduiEl 
à 1/ne trop modique penfion > doit i'aurois ">» extrême regret. 
Or la condition queledit Mercier propofe audit Père Con- 
fefTeur, eft fpecifiéedansla mefmeletrre, qui eft, qu'il aura 
douze cents liurcs,& la liberté d'aller demeurer fur fon Prieu- 
ré d'AITe,, ou en tel autre lieu qu'il luy plaira, en ces termes, 
«Julien de y os cinquante! Hures , "tous en aure^à prefent dou%* 



centi lkr(s de Toflre Prieuré d'^iffe , & la liberté daller detHtw 
ver fur iceluy, ou en teltndroict qu'tl l>om flaira où ~Vom ~*out trou- 
uerresile mieux. Cette mefme fubornationeft continuée par 
ledit Mercier , dans vne autre lettre efcrite par luy, &c au mef- 
me ^dattée du premier Aurilmilfix cens trente trois, par le- 
quel il prie ledit Confelîeur de faire ratifier ledit Concordat 
à Frère Vincent Coudray Religieux de faincl: Vincent, 8c ad- 
joinctdudit Confeffeur , feferuantdela mefme fubornation 
en ces termes. S'il y a Imefois *4rreftpour le fond, comme ïefye- 
re que ce fera bien tofi, tl ny aura plus de recours pour luy : d autant 
que ceux qui n'auront ratifié, feront reduièts à trois cens Hures, 1/ows 
len psurre^jneons aduertir de ma part, en luy faifant mes recom~ 
mandations. Et au bout de la mefme lettre , ledit Mercier ap- 
pelle ignorant vn Père de l'Oratoire Docteur en Théologie, 
quiauoit prefché cette année le Carefme à Neuers, lequel 
ledit Confeffeurauoit confulté pour fçauoirs'il pouuoit en 
confeience ratifier ledit Concordat , Se ayant retiré du fufdic 
Père de l'Oraroire fa confultation par eferit, que non. // en- 
uoye audit Père Mercier fadite Confultation, lequel pour refponce luy 
mande par ces mots; Vojlre Prédicateur de l'Oratoire eil~vn ignorant 
tn bonnes affaires, & en fa confultation qu'il 1/ous a donné ,fat£t 
paroiflren en fçauoir guère- Les mefmes fubornations font con- 
tinuées dans quatre autres lettres eferittes parle mefme Pcre 
Mercier au mefme Confelîeur, le foliciunt de luy enuoyerla 
ratification dudit prétendu Concordar,& d'en faire de mefme 
àFrereVincent Coudrya, fous les affeurances qu'il leur donne 
que l'affaire eftfaitte ,&c qu'il ne les abandonnera iamais en 
ces termes. *Apres cela , faiéle faire~\oflreratifcationenparcbe- 
min félon la teneur de ~}oftre cofpie que ie ~\>out enuoye: Et à vne au- 
tre lettre , Nous fommes a prefent en beau chemin , Dieumercy,l>ows 
dcuezjn'enuoyer yojlre ratification en parchem in ,&nonen papier, 
faicT-es en faire ~\ne en parchemin, & me l'a faifles tenir par Mon- 
fiettr Fatras, qui me lagarderak mon retour: Et fi le père Vincent 
fe délibère deneSïre, ~\ouslafere\faire conjointement, &fuppri~ 
mere^ja minutte de la ~yoftre qui ejl pour ~Votu feule, ~)iom l'en ad- 
uertirt^s 'ill/om plaid demapart pour la dernière fois. Et en vne 
autre lettre, Tene^pour tout affuré que noftre affaire ejlfaic~te,& 
que les oppofans n'auront que de la cofufwn. Et en vne zu\.ic,*4ffeH- 
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viX " Vow * ^enefere^abandorniédemoy, & que n "Vous maînùtn* 
draybien. Toutes lesquelles lettres ont eltérecognués parle- 
dic Metc:e r , & font p; odui&es lous la cotte I. Ce peut-il trou- 
uer de plus grand*. f>bt>inat;on pour fa i r • fignervn Concor- 
dat, qui de loy cft vitieux , puis qu'il eft fud &c palTé rntre per~ 
fonnesincapables:S:moniaque,pui> qu'on donne douze cens 
liures à ceux qui le hg.;ci «me, &c trois cens Iiures teulement à 
ceuXq i nelefignroni point, comiieli ceuxquiont fignéle- 
dit Concordat elloient plus Keligieux que ceux qui ont re- 
fufé de lîgnei pour auoir vne penfion plus grande, puis que 
défia Ton menace ces panures Religieux qui font oppofans de 
les rendre miferables , &c à ceux qui confentent on promet 
tout conrenrement & libertérComme s'il y auoit plus de gloi- 
re & d'honneur &fï Dieu eftoit plus glorifié en quittant Se 
abandonnant laprofeffion que l'on auoit fait de viure dansl'o- 
beyiTancepun&uelle & obferuance régulière, qu'en rendant 
fes vœux à Dieu, & mourans dans fa profeflion, pourmeriter 
vne recompenfe plus grande. 

Le prétexte de Reforme ne peut authorifer ledit Père 
Mercier, pour paffer vn tel Concordat, d'autant qu'il ne peut 
prouuer que ladite Congrégation ne viue dans le mefme ef- 
prit,dans lequel elle a elté in ftituée, laquelle inftituiion ledit 
Mercierapprouue&aduouêpourfain£te:Ettout cequ'il pro- 
duit contre ladiceCongregation fait voir qu'il y a de laluftice, 
& qu'on nefoufTre point le vice. 

Premièrement , tout ce qu'il produit contre la Maifon de 
Chefalbenoift.n'eft autre chofequ'vn procès que les Religieux 
deladite Maifon auoient tnienté contre leur Supérieur, pour 
n'auoir Cdifoient ils) fuiuy l'ordre eftably par les Pères enl'in- 
ftimtion des Offices, fur la piain&e defquels le Vifiteur Gene- 
ral fe tranfpora fur les lieux auec fes Adjoin&s , & en rendit 
iuftice, comme il paroift parla production dudit Père Mer- 
cier. 

Quant àfain&SuIpiee, tout ce que produit ledit Mercier 
n'eft aiurc chofe que des plaintes des Religieux aux Supé- 
rieurs, fur lefquelsilsont faiâ iufiiee, comme i! paroilr par les 
fentencesqu euxmefmes produifent. Pour ks lettres particu- 
lières, la plus part ne font /ignées , efciipres de diuerfes mains* 
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cottcesds la main du Pcre Cotton qui les.exp.ttque. Bref, ce 
font lettres furprifesien dmers tëps ,8c efcri,t;es;d:e lç>ng temps, 
Se qui ne peuuent prejudicier au gênerai. 

Pour faind Aily re , c'eft la raefme chofe quedeiTusj.des let- 
tres 6c requeftesauViftteur 8c Chapitre General pour la ma- 
nutention Se conferuation de l'Obferuance régulière , fur lef- 
quelles pièces il y a eu fentence 8c iuftice , ainfi qu'il paroift par 
la production dudit Mercier , en quoy il appert le bon oçdre 
qui eft en ladite Congrégation. 

Quant à la production qu'il faict contre fain £t Vincent, elle 
fe.djuife en trois , à l'information .plaintes , requeQes , lettres, 
le tout addrefTans ou faict aux Rcuçiends Pères du Chapitre 
Çeneral & Vifiteurs. La féconde eft en partie de marchandée 
prife par les Officiers de fainft Vincent , auec des inuentaires 
que Icfdits Religieux donnent aux Supérieurs annuellement 
le premier iourde Carefme. La troificfme, font des procès 
verbaux, informations x éc autres .pièces de chicane faites par 
ledit Mercier depuis qu'il a pafle ledit Concordat , 8c que ledit 
procès a efté intenté. 

Quant aux informations, plaintes 8c requeftes, ce font tou- 
tes pièces qui ont efté produises pardeuant les Pères du.Chà- 
pitre General eu l'an i6z$. aufquels on a f.iict iuftice ,comme 
ij appert par la fentence produitte par eux.: Quant aux parties 
des raarchandifes prifes par les Officiers, elles ont efté auflï 
produites en la mefme année pardeuant les mefmes Pères qui 
ont rendu iuftice. Quant aux inuentaires , ledit Mercier ne 
peut inférer que le bon ordre qu'il y a dans la Congrégation de 
Chefalbenoift > veu que ce font Inuentaires que les Religieux 
apportent tous les ans à leurs Syperieurs.dans le.fqoels ils met- 
tent tout ce qu'ils peuuent auoir pour leur vfagt foubs fa per- 
miflïon , afin que s'il y a quelque çhofe de fuperflu il foit re- 
tranché, fi de la neceffué il y foit pourueu. Quant aux obliga- 
tions, açquitts Se inuentaires faits après le deçeds de quelques 
Religieux, c'eft fans raifon que ledit Mercier met en auanc 
toutes cefdites pièces contrelefdits Pères , lelque's n'en ont eu 
iamais. cognoiiîance: & partant n'y ont peu mettre ordre, fe 
rendant [uy mefme puniffable, pour auoir fouffert (eftant Su- 
périeur ) telles proprietez. Si è tanc eft que lefdits. Religieux 
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ayent donné Iefdits acqui&s,&pafle telles obligations .tfc- 

ftant point Officiers pour receuoir pour la communauté lefdi- 
tes fommes ,&n en auoiraduertisles Pères en leurs vifitesés 
Chapitres Généraux. Pour le regard des extraits des com- 
ptes, on n'y doit adioufter foypour eftre faits parties non 
appelléesj &par des Notaires foupçonnez. Quant à latroi- 
fiefmefefont pièces de chicane, à quoy on nedoit adioufter 
foy pour eftre faites depuis la trahifon fans eommiflion & par 
animolaé. 

11 y a aufïî vn procez verbal fait par le iîeur de Baubour, 
Commiflfaire député par fa Majelté pour aller à fain&Vincenr, 
lequel ne peut eftre confideré.Car outre les fortes raifons dé- 
duites dans 1 adueftiftement des Pères de la Congrégation de 
Chefal-Benoiftja feule lettre eferite, & fignée Droùard, vrt 
des Religieux de fain& Vincent ,qui ontfigné le Concor- 
dat, produite fous la cotte I. par laquelle il mande que ledit 
iîeur Commiflaire a fait tout ce que ledit Père Mercier a vou- 
lu contre les oppofans; fait que ledit procez verbal ne peut 
auoir lieu , Ioind auflî que ledit fieur de Baubour a ou y feu- 
lement contre les oppofans, & la Congrégation deChefal- 
Benoiftj, ceux queledit Mercier luy a produi£t,fcauoir les Re- 
ligieux qui auoient fignez ledit Concordat, des domeftiques 
inftruic"ts par ledit Mercier, ôedesparens des Religieux qui 
ont figné ledit Concordat, qui font gens de peu , &c qui efpe- 
rènt tirer quelque commodité quand leurs parens Religieux 
feront à leur particulier : Et quelques Requeftes qu'ayant 
prefentez les Religieux oppofans, audit fieur de Baubour, 
pour ne s'arrefter aux témoins, produit!: par ledit Mercier, 
interroges les trois Eftars de la Prouince, pour fçauoii la vé- 
rité de leurs mœurs , ledit fieur de Baubour n'en a iamais rien 
voulu faire, qui fait que fondit procez verbal ne peut eftre 
confideré. 

Quant à fainû Martin, il ne produit rien non plus, qui luy 
puifieferuir : au contrairece qu'il produidT: fai£t paroiftre fa 
malice, & fon peu de charité. D'autant qu'il a mandié vn 
certificat du Miniftre de Charenton , pour faire voir qu'vn 
certain Religieux auoit apoftafié,Scfait faprofeffion de foy 
dans le temple de Charcncon. Chofe effrange que ledit Mer- 
cier 



7$ 

cicr foit allé trouucr ledit Miniftre, auquel il luy eft défendu 
de parler par les Conilicutions Canoniques à peine d'excom- 
munication, pour tirer de luy vn certificat qui nepeutde rien 
feruir, qu'au contraire c'eftvn argument quel* obleruancc ré- 
gulière eft bien pratiquée, puis que ce qui n'eft pas bon , en 
fort comme de Vefcume du pot. 

Quant à faincl: Germain des Prez, tout ce que ledit Mer- 
cier produit contre ladite Maifon ne témoigne point de de- 
fordredansla Congrégation; Car fur les lettres & mémoires 
eferites au Chapitre gênerai , les Pères députèrent le Perc 
Foucher, Abbé de faincT: Sulpice de Bourges & le Mercier 
Abbé de faintt Vincent pour adjointe, pounnfotmer du con* 
tenu efdits mémoires Se lettres, & en iugerdefinitiutment ce 
qu'ils ont faits commet! paroift par les fentences produic"ks 
fous la cotte N. Quifaitque ledit Mercier eft grandement 
blâmable de le vouloir feruir pour defordre, de Tordre qu'il 
a eftably luy mefme, Et pour le regard des pièces que ledit 
Metcier met en aûant de Frères Guy Pafquier&: Marin Tri- 
card : ledit Mercier a tort de les produire, d'autant qu'il fçait 
bien que les Pères eltans aduertis que ledit Pafquiet s'eftoit 
fait pouruoird'vn bénéfice à leur infeeu, ils ont déclaré ledit 
Pafquieranoir encouru l'excômunication portées dans leurs 
Bulles & Statuts, & du depuis ne l'ont veu,ne fçauent ou il 
eft. Quand au Père Mann Tricard , lefdits Pères auffi luy 
ont fait les mefmes déclarations qu a Pafquier, & comman- 
dement de le deffaîre dé fondit Bénéfice, ce qu'il fit,à vnnô- 
mé Raphaël Marie Chanoine du Mans. Et pour faire voir 
que lefdits Petes ne foufFrent pas tel defordre, produifenr vn 
Ârreftdu grand Ccnfei'donnécontre Frère lacques Salot, 
qui s'eftoit rendu appellant , comme d'abus d'vne fentence 
rendue contre luy pour auoir obtenu des prouifionsdeRome 
à l'infçeu de fon Supérieur, par lequel il fuft dit n'y auoir 
point d'abus, ledit Arreft en datte du quatorzième Juillet 
mil fix cens ving- â'éai, fous là corte N. 

Quant à Brantolme,c'eftle procezd'vnReligieux, fait par 
le Père Cote on par commiffion, lequel Religieux eft encore 
en ptnicence pour cetre faute, & y fera toute fa vie efiant du 
depuis priué de fes voix : Se toufiours infletn grf>lanttu> la fen- 
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tcneë donnée contre luy produite fous cotte N.faic aflez voir 

la Iuftice de l'Ordre. 

Quant à faincle Colombe, ce n'efl: rien que des lercres par- 
ticulières qui ne font auerécs,& qui ne pâment infecler leGe- 
neral,&vne fenrence rendue contre le Père Lanchis, tout cela 
ne témoigne rien que de la juftice, & du bon ordre dans laCô- 
gregation de Chelal-Benoift. Auflï n'eft-il pas croyable que 
ledit Mercierayt produit tantdepieces pour prouuer le de» 
fordre, ains feulement pour ennuyer les luges en vne fîgran- 
de qoanticé de pieces,qui ne feruent de rien, comme luy mef- 
me l'çait très-bien. Car eltant député de ladite Congrégation, 
pour pourfuiurek reintegrandede laMaifon de iaindl Ger- 
mainau grand Confeil, les mefmes pièces luy furent commu- 
niquées (auili font-elles toures cottées de la main du Perc 
Cotton ) aufquelles Meilleurs du grand Confeil n'eurenc 
point égard, ains défendirent audit Cotton, après luy auoir 
permis de parler, de ne point innouer contre le particulier,^ 
fans auoir efgard à tout ce qu'il peut dire, donnerenc l' A rreft 
de la reintegeande; du vnziefme Septembre 1 631. Et de faicl, 
prouuer que dans vnecompagnie ,ilferenconrre quelqu'un 
d hétéroclite, & qui ne fuit le droit chemin : ce n'eft pas prou- 
uer que toutela Congrégation foit vitieufe, &iamais d'vne 
propofition particulière , onîie faicl vne illation générale. 
CarG cela eltoit.il n'y atiroit compagnie , quelque faincleté 
de vie qu'elle fçeuft prattiquer , qui ne fuft eftimée corrom- 
pue. Il faudroit mefme conclutre que faintt Benoift eftoic 
mal viuant , puis quede fon temps il s'y trouua des Religieux 
qu'il auoit enuoyez à desReligieufes qui s'eftoient rêdu s pro- 
priétaires & d'autres qu'ils l'auoient voulu empoifonner,ain- 
fi que rapporte faincl Grégoire au fécond liure de fes Dialo- 
lognes. Il faudroit eftimer les compagnies des Pères de 
fainft Maur viiieufc, quoy que l'on la vueillepropofer pour 
exemple dans la vie Benedittine : car fi on auoit égard à ce 
qu'ont fait des Religieux particuliers à faincl Ieand'Angely, 
6V autr.es lieux où ils font eftablis. Si l'on examinoit la vie des 
particuliers , comme ils ont fa ici celle de ceux de la Congre-r 
gi.ion de Chefal Bcnoifl: , s'en trouuerroit à quantité qui 
n'ont fuiuy le bon exemple que leur donne le General, & les 
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înftitutions qui pcuuent eftre parmy eux. Ioinftatjfîî, que 
ii fain& Benoift n'euiï efte afieuré , qu'il s'y trouueicit des 
Religieux refra£taires à fa Règle, iln'euft point en icellefaic 
des Chapitres, comme font le 24. 26. 17. 6c 28. dans lefquels 
font comprifes les pénitences contre les contt euenans : Que 
filaCongiegation de fainctMaum'eftcenfée difformée de- 
puis vingt ans en çà qu'elle eftinftallée pour les fautesdes par- 
ticuliers , à plus forte raifon la Congrégation de Chcfal-Be- 
noift ne doit élire condamnée de difforme depuis cent foixàce 
ans en çà , ouenuuon , qu'il y a qu'elle vift dans l'eftroicte 
obferuance de la Règle de fain£r Benoift,bien qu'il s'y rencon- 
tra des Religieux particuliers en icelle, refraftaires à ladite 
Règle, Se aux fain&es înftitutions de ladite Congrégation. 

Or pourvoir fi ladite Congrégation de Chcfalbenoift vit Ta?alcUed t 
félon 1 efpric de fain£t Benoift, & en vrays Moines folitaires,il k K'&k de 
ne faut que voir fi les Règlements 5c Statuts de ladite Congre- S -V e »'>ft 
gation ne font pas conformes à la Reigle de fain& Benoift. *?*, **' m 
Fremierement,pour le regard de la propriété pavlaquellele- . n - 'j 
dit Mercier faift force (ce femble) 6c contre laquelle noftre chcfalbc- 
Pere fainâ: Benoift a faift vn Chapitre particulier, qui eft le 33. »o>/?. 
delà Règle, au feuillet 18. d'où ce tihre efttel ,Si quiddebeant 
Mênacht proprium habere>o\\ fainct Benoift deffend de neiien 
auoir fans la permifiîon du Supt rieur,- Neqvaquam Itceat habc* 
re, quod .Abb&i non dederit aut permifeât. C'eftle melme règle- 
ment de ladite Congrégation au Chapitre 24. fol. $6. du Iiure 
desStatuts,oùileft commandé à tous les Religieux de faire vnc 
inuentaireannuellementde tout ce qu'ils peuuentauoïr dans 
leurs cellules ou ailleurs , afin que s'il s'y trouue quelque chofe 
defupetflu ( fans permiffion) les Religieux loienr punis, com- 
me proprietai' es ,■ Et de omnibus qu<e in cellulu "W alibi habentfe» 
tnelfaltem in anno ytdelicetferia quart a in capite ieiunif imtentarium 
quilibetfrater exkibeatj& qui inuentm pcjlea fuertt tenere, quodnon 
efi fibi concejfum puniatur,~\>t proprietanw. tt à celle fin que le 
Supérieur (cache ce qui peut eftre dan s leschanibesdes Reli- 
gieux, Se le puifTe vérifier , il a les clefs de routes, les chambres 
pour y entrer quand bon luyfemblo : & mefmeà chaque porte 
defdites chambres il yavnepetite fencflrr par laquellele Su- 
périeur peut voir û le Religieux fe tient aux heures deucs en 
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îceïlê- Et en fuitte, conférer les Chapitres de la Règle, auec 

des Statuts de ladite Congrégation , comme lechapirre de la 
Règle De adhibendit ad Conftltum fratrtbu* ,auec celuy des Sta- 
tuts , qui eft le 14. fol. 56. du chapitre De tacirumitate , auec le 
mefme des Statuts , Le 51. fol. 97. le chapitre de la Règle De 
offcijs diuinit , auec celuy des Statuts De modo pfallendi, qui eft 
le chapitre 63. fol. 114. Le chapitre de la Règle De reuerentU 
oration'ss, auec celuy des Statuts De oratione ,ch.ip. 64. fol. iif. 
Le chapitre De Decanu Monaftcrij , auec celuy des ftatuts De 
Decanis &fenioribtit >chap. 18. fol. Le chapitre de la règle Qup- 
tnodo dormiant MonachijUUQC celuy des itarurs De modo cubandi, 
chap. 41. fol. 19. où l'on verra comme les Religieux de Chefal- 
beiioift couchent veftus.,&dans ledortoir. Et Iechapitre De 
excommumeatione culparum de grauioribm culp'tt, auec celuy des 
ftatuts De correfiionc culparum , chap. 54. fol. 102. Le chapitre 
De Cellerario Monajlerij,auec celuy des ftatuts, chap. 41. fol. 8t. 
Le chapitre de la règle De menfura ciborum, auec celuy des fta- 
tuts 57. fol. 106. Le chapitre De menfura potus ,auec celuy des 
ftatuts 68. fol. 108. Le chapitre de la règle Qmbtu horis opor- 
tett rejiçérefratresj&uec celuy des ftatuts Deieiunijs, 56. fol. 108. 
Le chapitre delà règle Vtpoflctmpletorium nemo laquât ur^uec 
celuy des ftatuts Detaciturnitare, fus allégué. Le chapitre de la- 
règle Deijs quiadopm Dei ~\el menfam tardé oceurrerinr,zuec ce- 
luy des ftatuts, 6z. fol. 113. Lechapitre De ijs excommunicantur 
ejiiomodofatisfaciant, auec celuy des ftatuts De correEhione culpa- 
rum, cy defTus allégué. Le dhap. De fignificanda hora operk Dei, 
auec celuy des ftatuts, fol. 111. Le chap. De opère mànUum quoti- 
diano,z\iec celuy des ftatuts 58. fol 47. Le chapitre De hofpiri- 
bm fufcipitnd'vs ..auec celuy des ftatuts 31. fol. 6t. Le chapitre 
Quod non debeat Monachtu littera feu elogia accipere fine iu(fu*Ab- 
batk, auec celuy des ftatuts 35. fol. 73. Celuy De licftimcnt'ts &• 
ca'ceamenùi fratrum , auec lernefme des ftatuts 40. fol. y 6. où 
il piroiftcommequoy les Religieux de Chefalbenoift nepor- 
teat point de linge , & comme ils couchent dans des blanchets 
de laine. Lechapitre De mènfa ^4bbatif , auec celuy des ftatuts 
30. fol. 62. où le règlement de cette table ne peut eftreplus re- 
ligieux. Le chapitre De artificibus Monajierij ,auec celuy des 
ftatuts, cru p. ? 6. fol. 73. Le chapitre De 'dijciptifi'a fufciftentibtk 
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/>•<#>•«>», aiiec'celuy des ftatuts Dr noMi]sncifiendU ,§^ïo\- 85. 

Le chap. De Sacerdotibus Mo»afterij ,zuec celuy desltatuts De 
promotionefratrum adfacres crames 50. fol. 69. Le chapitre De 
ordïne Congrégations ,auec celuy des itatuts ji. fol. 69. Le cha- 
pitre De pr£f>ofuo Monaftcrij ,auec celuy des ftatuts De Priori- 
bus claujtraltbus 14. fol. 36. Le chapitre De ojliario Monajlerij, 
auec celuy des ftatuts 34. fol. 71. LechapitteD^yVarritMi in 
yiam dire élis , auec celuy des ftatuts 31. foi. 65. Bref, il n'y a 
rien dans la règle à quoy les ftatuts de ladite Congrégation de 
Chefalbenoift ne foit conforme & vniformepour l'entretien 
-defqueis les Supérieurs desMaifons de ladite Congrégation 
tiennent deux fois le Chapitre la fepmaine ; fçauoir , le Lundy 
& Vendredy, deuant lefquels comparoiflent tous les Reli- 
gieux, pour s'aceufer de leurs fautes publiquement, pour en 
receuoir abfolution & pénitence. Annuellement fefai&vne 
viiue pour la manutentention de la régularité &c authoritédes 
Supérieurs desMaifons. Annuellement fe tient le 'Chapitre 
General , fçauoir, le rroifiefme Dimanche d'après Pafques, 
pour fçauoirl'eftat desMaifons ,5c corriger les Supérieurs , û 
befoineneft. Bref, il ne fe peut trouuer rien à redire, ny plus 
régulier pour l'ordre Monaftique : 8t ledit Mercier ne fçauroic 
dénier que toutes ces chofes ne fe pratiquent dans la Con- 
grégation de Chefalbenoift, ny faire paroiftre que les Pères 
du Chapitre General ayentconniuezauxvices,ny que les Re- 
ligieux ne fe foient rendus obe'iflàns à leurs Ordonnances : Ec 
c'eft tout ce qui eft neceflaùe pour vnevraye reforme, que 
l'obeïiTance pour des Inférieurs , & la iuftice pour des Supé- 
rieurs. 

La reformedela Congrégation de Chefalbenoift doit eftre 
alliez prouuée par les tefmoignages qu'en rendent tous les 
Eftats & Prouinces où les Maifons de ladite Congrégation 
font eftablies. Caufe feule qu'aux Eftats dcBlois par articles preuue Je 
exprés, fut ordonné, que tons les Religieux de fain&Benoift reforme. 
feroient réglez félon la reforme de ladite Congrégation de 
Chefalbenoift. Et aux Eftats derniers tenus à Paris en deux 
articles , fçauoir, en l'article 117. au Chapitre des Réguliers 
Monafteres >& en l'article 31. dans la requefte prefentée au 
P.oy par la Chambre Ecciefiaftique, comme ont faitt à cette 
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occrafion Meflîeurs l'Euefque & Clergé du Mans , le Lieute- 
nant General Se toute la tuitice , auec les Efcheuins & Magi- 
fliars Je ladite ville pour h mailon de fainft Vincent où elle 
cil -irablie. Il cncftdeinefuiede ousccuxcjuprac.i^uentkf- 
dits Pères de laCongreg.vion de Chefalbcnoift, comme il fe 
voie dam» les lettres d allouaiiô des Pères de la Congrégation 
de fain&e iuliinc, ordre de fainét Benoitt reformez en Italie, 
qui font inférées à la fin du liure des Statuts de ladite C ongre- 
gation de Chefalbenoift 1 an 1598. foubs le rapport que leur 
auoit fait l'Abbé defaincT: Honorât ,qui auoit demeuré trois 
ans dans l'Abbaye de lainft Germain Defprez, de la charité 
qu'il auoit receuè en cefte maifon , & de l'dhoite obfcruance 
qui s'y pra&iquoit , defircux de participer au fruicT: d icelle , ils 
aflocient ladite Congrégation de Chelaibenoift à la leur,com« 
rneil fe voit par lefdites lettresinferées au bout de ladite Con- 
grégation de Chelaibenoift, en ces termes : Retulnnobu dilcHnt 
jîliuf nofler R. D. Hilatuab ^intipoli, ^ibbeu Monaflerij nojlri Sa- 
cr* infulx Lermenjis } <jui apud 1/os triennium degit à ~)>obis cum 
omni humanitate & charitate receptus quam (Irenuè regularis, ob- 
feruantia apud y os yigeat & Monajiica difcipltnain dtes augeatur. 
Le propre Témoignage de Mercier qui rend de la bonne vie 
desPeresde la Mailon de fainci Vincent dans vneaftecapi- 
tulaire fait à fà diligence , où luy 8c tous les Religieux ate- 
ftentde la vraye reforme qui reluit dans ladite Maifon, que 
dans vne lettre q>i'ilefcriuoit à Monfieur de Grand Ch mp, 
grand Audiencier de France produire fous cotte L. doit 
eltre fuffifante pour le conuaincre&prouuer, que c'eft quel- 
que autre motif qui l'a porté à fe vouloir feparer de ladite 
Congrégation de ( hefal Benoift, que le prétexte de refor- 
me. Car outre la pi euuc qu'il rend, que nous vitions dans la 
vraye obfcruance ii blafmeles fuldits Pères de faind Maur 
de leur p ocedé, & lesaceufe par fa lettre de ne viure en vrais 
Benedi&ins.ences fermes. Nota fçauons «Jjc^, dit -il, de <]uel 
bois ils fe chauffent comme l on dit, & combien de miracles ils font 
par chacun iour. Etene-ffect qu'eft-cc que pratiquent les Pè- 
res de Sain£t Maur pardelTus les Pères de Chefal-Benoi(t:S'ils 
peuuent faie voir quelque chofe de plus régulier dans leur vie 
les Pères de Chcfal-Benoiltfom prefts àrembrafier, nedcfï- 
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«ant rien tant que defc perfectionner dafts la vie qu'ils ont 
profeflez:mais tant s'en faut que les Pères de fainét Maur 
ayent le deffus, qu'au contraire les Pères de Chefal-Benoitl 
fouftiennent viure plus eftroi&ement dans la vie Bcnedicl:i- 
iïc&ccn Moines, que les Pères de fainôt, Maur. Car fi Icf- 
dits Pères defainct Maurviuentcn commun, n'ont rien de 
proprc,couchent endortoir,ne font rien fans congé de 
leur Supérieur , ne mangent point de chair,neportent point 
de linges, feleuent la nuict, les Pères de Chefal-Benoitt en 
font de mefme:&au pardeffus, ils obferuent vn perpétuel 
ûlence dans les quatre lieux réguliers ifcauoirl'EglifeJe dor- 
toir, & le refectoir, conformément au chapitre, cumad Ma- 
najïrrium dtflatu Monajlicum. De plus il pratiquent eltroit- 
tement le chapitre de la Règle, nemo pojl completorium lo- 
ijuatur , n'eftant loifibleà aucuns Religieux de Chefal-Be- 
noift déparier à perfonne quelconque depuis après Com- 
piles iufques au lendemain à deux heures après midy fans 
quelque grande neceflité Se congé du Supérieur. Et c'eft 
ce que ne pratiquent les Pères de faintt Maur, car ils par- 
lent'indifFeremment partout le Monaftere, fouppent ou font 
collation après Compiles , après quoyfe vont promener par 
enfemble. Erparainfi ne viuent en vrais Moines, com- 
me les Pères de Chefal-Benoift, defquels la marque eft la 
folitudeSc lefilence.&au moyen defquels ils font toufiours 
en méditation Se oraifons , qui fait que mal à propos ledic 
Mercier veut faire reuiure la fplendeur de la reforme dans les 
maifons de Chefal-Benoift, qui y eft plus en vigueur , que 
celk de fainft Maur. 

Ce n'a suffi iamais cfté l'intention dudit Mercier, ains j ntrnt ; M 
feulement de pouuoir par letîitConcordat continuer (on aua- j„ q> ere 
rice , ambition Se libertinage, ledit Concordat le ttmoigne Mercier. 
allez, puis qu'il en eft tout plain ,8c les lettres qu'il a auoiiez, 
particulièrement celle du q'atiifme Fturier 1635. par la- 
quelle il mande fur la fubfcription d'icelie. Nous ferons 
maintenant à nos aifes & contents. Et à vne autre endroit 
de ladite lettre , l'ay fait ce Concordat pour ~\>ofîre confolation 
particulière. Et à vn autre endroit de la mefme lettre. C'efi 
maintenant que ~\om aurez^ delauantage fur Frère lean Iouffeaume 



qufâuecfon reuenu, a charge d'ame . <£* "\ou4 (prnoy point. La* 
quelle intention il a colorée d'vn prétexte de reforme & pie- 
té, fans pourtant le vouloir embraffer. Et ce qu'il en fait a 
efté feulement pour fe gareniir des peines qu'il ne pouuoic 
éuiter pour auoir abufédela charge d'Abbé àluy comrai- 
fe par les Pères duChapitre gênerai. Car eftant aduerty qu'on 
auoit déféré au Père Vifiteur deChefal-Benoiften fona&eî 
de vifite, que ledit Mercier auoit fait inférer dans les baux &c 
affermes de ladite maifon defainft Vincenr, outre la fomme 
principale, cinquante liures, pour auoir difoit il des liuresàla 
Bibliothèque, comme il paroiftparlefditsbaux, & comme 
luymefmefaduoûepar vne lettre du quatorziefme Feurier 
1635. en CCS termes. Encorqueriayez^laifîè de me perfecute? 
depuuqueiefuii Supérieur, pour cinyuantes Hures que ie faits com* 
munement inférer dans les baux. L.efquels cinquante Hures, le- 1 
dit Mercier s'aproprioit , & n 'auoit fait achepter aucun hure à 
la Bibliothèque : &" que s'il falloit achepter quelques Hures, il 
eftoit plus décent de prendre l'argent au déport , que non pas 
d'en faire des fommes particulières. Déplus, que ledit Mer- 
cier abufoit de la nomination des Bénéfices, prenoit de l'ar- 
gent des fceaux de l'Abbaye. Ledic Mercier preuoyant qu'au 
Chapitre gênerai prochain, il ne pouuoic éuiter la peine por- 
tée dans les Statuts de ladite Congrégation, &c ordonnée con- 
tre les propriétaires, fe fouuenanc que Monfieur de Grand- 
Champ luy auoiteferit à la follicitacion du tteur de Laufon, 
pour éuiter la maifon de fainft Vincent aux Pères de 
fain£t Maur , il s'addrefle aufdits Pères de fain£r, Maur 
en ess paroles. Quid ~\ultis mihi dire : & moyennant la 
Continuation de fon auarice patte ledic Concordat pro- 
cédé tout a fiit fnnoiiiaque,&: plein de hbsriinage. Et tant 
s'en faut qu'il foir pour la plus grande gloire de Dieu ( com- 
me il dit) qu'au contraire c'eft au mépris de la gloire de Dieu, 
dautant que la gloire de Dieu con fille au gain des âmes , & le- 
dit Concordat tend à la pieté d'icelles , tirants les Religieux 
q'ii.iuoient faits profeffion de la folitudedes lieux réguliers, 
les mett as en libcrtéauec de grottes pen (ions, pour l'entretien 
deleurlib.rtinage, les exemptans mefmes du diuin fetuice, 
afin qu'il n'y aye rien qui ks empefthe d'aller en Enfer. Et il 
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ne faut pas qu'on fe preuaille qu'à l'aduenir il y aura des bons 
Rcligieux,car c'eft irop mal procéder que de chaiTerdes bons 
Religieux à prefent, pour yenmettreàraduenir. Cétadue- 
nir n'eft point de noftre feience, non efl nojlrum noffe tempora 
~)>elmomenta,<juiie pdterpofuitwfuapotejliite, à Dieu feul en elt 
refcruéelacognoiflance : Et peut eftre que dans cet aduenir 
les Pères de fainâ: Maur feront biendécheus du peu de pie- 
té & charité qui eft en eux : Si bien que ledit Concordat eft 
Simoniaque, fait entre perfonnes incapables , par fuborna- 
nation, pour vn libertinage, &c ladite Congrégation de 
Chefal-Benoift viuant dans la fplendeur d'vne viayttcfor- 
forme ; il plaira à fa Majeftc le déclarer nul, &c vineux, &c 
maintenir lcfdits Pères de Chefal-Bcnoift en leurs Priui- 
leges, Siijs continueront à prier Dieu pour fa profperité 
6c famé. 
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ARREST D V CON 

SEIL D'ESTAT ET PRIVE' DV 
Roy , par lequel le fufdit Concordat de Frère 
Iacques Mercier eft cafTc ôc annullc, donne 
le 24. Février 1634, 

EXT RAICT DES REGISTRES 

du Confeil d'Eflat 0* Pt tué du Roy. 

Ntre Dom Iacques Mercier , Abbé de fainft 
Vincent lez le Mans, & partie des Religieux de 
ladite Abbaye, demandeurs en requefteSc exé- 
cution desArrefts duConfeil du 12. Février Se 
]8. Mars 1633. Se requérant l'exécution & homo- 
logation du Concordat fait entre ledit Mercier & Dom Clau- 
de Cotton Religieux de l'Abbaye faintt Germain Defprez du 
2t. Ianuier audit an,& défendeurs, d'vne-part: Et Dom Guil- 
laume Richer, tant en fon nom quecomme Procureur de l'au- 
tre partie des Religieux de ladite Abbaye, défendeurs &op- 
pofans à l'exécution dudit Concordat , 8cdemandeurs en re- 
quelle dudit iour 2,1. Février , d'autre. Et entre Dom Iofeph 
Sanfon, Abbé de faintt Sulpice de Bourge,& Vifiteur General 
de la Congrégation de Chefalbenoift,.&: les Abbez, Prieurs &c 
Religieux de ladite Congrégation, demandeurs en requefte &c 
Arrefts dudit Confeil du 2.6. May audit an, d'vne autre part: 
Et ledit Mercier Se conforts défendeurs, d'autre. Et encre le- 
dit Cotton demandeur en requeftedu 14. Nouembre audit an, 
tendansafin que fuiuantl'ArreiT: dudit Confeil du iS. Septem- 
bre audit an , toutes les parties foyentrenuoyées pardeuant le 
Cardinal de la Rochefcuicault &c autres Commiffaires pour 
procéder à l'vnion de ladite Congrégation de Chefalbenoift à 
ceile de faind Maur, &receu partie interuenante audit pro- 
cès, d'autre- part: Et ledit Richertfdits noms, Sanfon, Abbez, 
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Prieurs & Religieux de ladite Congrégations défendeurs, 
d'autre. V E V par le Roy eftant en Ton Conleil ledit Arreft. 
du zz. Février 1633. par lequel fansauoircfgard al'interuen- 
tion des Maires & Efcheuins de la ville du Mans , & procédu- 
res faiftes par les Euefque & Lieutenant gênerai dudit "lieu , a 
eftéordonné que ledit concordat feroit communiqué dans vn 
mois au Vifiteur de ladite congrégation de Chefalbenoiftjpour 
fa refponce veuë eftre ordonné ce quede raifon , & cependant 
que ledit Mercier feroit réintégré en ladite Abbaye s les Re!i- 
gieuxperfonniers eflargis v & deffences font fai&es audit Vifi- 
teur de troubler ledit Mercier en la iouylîance de ladite Ab- 
baye^ rien in nouer en icelle. Ledit Arreft du 19. Mars audit 
an., par lequel fieur de Beaubourg Confeiller de ladite Maje- 
fté en fes Confeils ÊtMaifire des Requelles de fon Hoftel a 
efté commis pour exécuter ledit Arreft du 2 1. Février > infor- 
mer des defordres arriuez en ladite Abbaye , entendre les 
plaintes des Religieux, &endrciTer procès verbal > & cepen- 
dant deffences fontiaittes audit Vifiteur &: Chapitre gênerai 
de ladite Congrégation de procéder à l'eflettion d'vn autre 
Abbé que ledit Mercier. Ledit Arreft du 2f. May audit an, par 
lequel eft ordonné que ledit Mercier & autres feront affignez 
audit Confeil pour procéder aux fins de ladite requefte par eux 
prefentée afin d'eftre receus oppofans à l'exécution defdits 
Arrefts- des zi. Février &18. Mars, 8c qu'il foit ordonné fans 
auoir efgard audit Concordat , que ledit Abbé Se Religieux 
dudit fain£t Vincent demeureront dans la Congrégation de 
Chcfalbenoift, 8c feront tenus obéir aux Supérieurs d'icelle. 
Ledit Concordat fait entre ledit Mercier & Frère Iean Bon- 
donnet Celerierde ladite Abbaye, d'vne- part, Et ledit Coi ton 
pour Seau nom des Pcres de la Congrégation de fain&Maut, 
fefaifant fort pour eux, d'autre, par lequel ils accord* nt Tv- 
nion de ladire A bbaye à ladite Congrégation de S. Maur, tant 
au chef,qu'aux membres, bénéfices, offices &c reuenus d'icenx, 
Se meubles dépendant d'icejle,aux c'aufes 8c coditions portées 
par iceluy. A&e Capitulaire, portant ratification dudit Con- 
cordat par vingt Religieux de ladite A bbaye duré, dudit mois 
de Ianuiec audit an. Procuration paiîée par lefdits Religieux 
pourenpoucfuiure l'homologation 3 dudit iour. Actes de pa- 
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reîlles ratifications par Frères Nicolas Prudhommcau , Mat- 
thieu Chamballu &c René Chartier, des jo.dcfdits mois &c y 
Mars audit an. Procuration defdits Religieux de fain&Vincenc 
oppofans au nombre de treize audit Riche r, pour former op- 
poiition aux lettres d'vnion de ladite Abbaye qui pourroient 
cftre obtenues , du 30. lanuieraudit an. A&e Capitulaire des 
Religieux deladite Abbaye au nombre de dix-neuf', portant 
mefmepouuoir audit Richer.dn if. Février enfumant. Décla- 
rions des nommez Iouflkaume, René RouiFeau, Hatton.Coi* 
gnard, René Charrier ScCoudray, Religieux de ladite Ab- 
baye , qu'ils s'oppofoient audit concordat, des y. 13. & 14. Fé- 
vrier, &7. Iuillet audit an. CommiiTion dudit Vihteur de la- 
dite congrégation de Chefalbenoift au Père Rouiilard Abbé 
dudit heu pour régir ladite Abbaye de faindt Vincent pendant 
fonabfence, du Marsauditan. Procès verbaux duditVt- 

ficcurde ce qui s'eft paffé en ladite Abbaye , des ix. Si. 18. def- 
dits mois &c an. Autres procès verbaux de Dom Nicolas Da- 
minois Abbé de faine* Martin de Seez, député par leditVifiteuc 
pour pareil fubjeft ,des 30. Ianuier audit an > &autres iours. 
Autres procès verbauxdes Euefque&: Lieutenant genaral du 
Mans , du 16- dudit mois &: autres iours audit an. Déclara- 
tions dudit Abbé &de dix-neuf Religieux de ladite Abbaye, 
qu'ils renonçentà la facultéàeux accordée par ledit Concor- 
dat de refider fur leurs Prieurez&confentent à la reforma- 
tion d'iceluy pour ce regard s'il eftelliméiufte des 14. zy-27* 
èc 2,4. d'O&obre audit an. Procez verbal de François Sur 
mois Sergent, contenant les violences Se iniuresquiluy ont 
efté fai&es, voulant exécuter Farreft dudit Confcil du 26. Fe- 
uiier en ladite Abbayedu 14. Mars audit an. Procez veibal 
dudit fieur de Beaubourg CommifTaire à ce député du 2, 
Auril Si autres iours fuiuant audit an , contenant l'exécution 
dudit Arreften ladite Abbaye&entreautres chofes la reque- 
fre dudic Richer au nom & foy difant Procureur des Supé- 
rieurs de ladite Congrégation & autres Re'igteux dudit faine* 
Vincent, portant leur confentement qu'en cas qu'il fe trou- 
ve quelque relafchc entrecux de l'obferuance régulière qu'il 
foit nommé des Pères defuits deux Congrégations pour ad- 
uifer entre eux des moyens de les annexer fe foubmettantà 



î'obferuation des articles qui feront îtduifez. Inforniaûnn» 
faites par leditfieur de Beaubourg, touchantlcsdefofdressr- 
riués en ladite Abbaye &: Prieuré de TufFéj en dépendant de- 
puis ledit côcordat du zj. Auril Siautres iours futuant. Plain- 
tes rendue' pardeuant ledit Commiiraire, de tous les Reli- 
gieux de ladite Abbaye jointe audit Mercier defdirs defordres, 
Tiolences &c defreglenjents en l'obferuance régulière par les 
Religieux de ladite Abbaye du 12. &c autres iours defdits mois 
&an. Autres plain&es pareillement rendues pardeuant le- 
dit CommifTairc par les autres Religieux oppoGms audit 
Concordat, contenantlcs confentemens de la plus grande 
partie, à la reformation de ce qui fe trouuetra dedifforme en 
ladite Abbaye defdits iour mois 8c an. Procez verbal fùSt 
parl'Euefque de Meauxdu 28. Septembre 15:7. contenant 
l'exécution d'vne Bulle du Pape de Léon dixicl'me , .da.ttée 
des Calendes de Décembre i$i£. octroyée à la fupplication 
du Roy François premier, portant confirmation de l'cfta*- 
bli/Tement &c Statuts de ladite Congrégation àz Ch.efa.l-Be- 
noift, 8c vnion indiuifible des Abbayes de Chefal-Benoift, 
fainct Sulpice de Bourges, fainft Allire lez Clermonr,fain& 
Vincent lez le Mans, & fainâ: Martin de Scez, 5c d'vne 
autre Bulle de Clément fepciefme; du huitième du mois de 
Mars mil cinq cens vingt cinq, inférées audit procez verbal. 
A rrelt du Grand Confeil du 5. Feburier 1518. portant la publi- 
cation Se enregiftrement defditcs Bulles de Léon dixiefme, 
pour iouyr du contenu en icclîe,par les Abbez & Religieux 
defdites Abbayes tant & fi longuement que la reforme durera 
efdiis Monafteres. Lettre du Roy François premier confir- 
matiues defdites Bulles, du y. Iuillet 4522. Autre ^Bulle de 
Paul rroifiefme, du 14. des Calendes de Iuin 1527. par laquelle 
cft dt claré que lcfdites Abbayes n'auoient.point vacque , con- 
foimément à ladite Bulle de Leondixicfme,& ordonne que 
les expeditiôs en feroient 1 accerées. Lettres patentes du Roy 
Henry fécond , du mois de Feburier 1J47, confirmatiues def- 
dites Bulles, en ce que par icelles lcfdites Abbayes fonr reduit- 
tes en la triennalixé vacation aduenant, à la chaige que chaque 
Abb<' fix moisapres fa prouilion fcratenu obtenir lettre d'a- 
nexe de faMajeiié, veiifiées au Parlement Se grand Confeil 
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les âo. Se i%. defditsmois &:an. Autre Fulle de Iulle troifief- 
me, du j. des Nones d'Octobie 1551. Paul quatriefme, des No- 
nesdeFeurcr i.yr. & dePaulcinquiefme,du 10. des Calen- 
des dAouft 6j8. conlirmatiuesdefditesprcrnieits Bulles, vé- 
rifiées audit lademcm 6c grandConfeil le u. deNouembre 
audit an, & 16. ireburiet 1519. Lettres patentes du Roy Henry 
ieconJ,du 8. Iuillet ijfi.cnn giitrces audit Parlement defdits 
mois &an. Autres Litres de Charles neufkfme, du 5. O&o- 
bie isr . enrcgiftréeseMus Parlement &: grandConfeil le ir. 
deDtcembreôudit an,&s. Ianuier 1572.. Autres pareilles de 
Henry troifiefme,da6. Mars 1575. enregiftrcesefdites Cours 
les 15. Se 25. defdits mois Se an. (Autres di&es du Roy Henry 
quatriefme, du 14. Ianuier 1590. & îj.Nouembre 1601. enre- 
£v\\tées cldkes Cours le 15. Décembre auditan,&i.Feurier 
1611. Autres Lettres de fa Majefté àprefent régnante, du moi* 
de Décembre 1618. confirmatiues des ftatuts Se priuikges de 
ladite Congrégation de Chefalbenoift àicellecy deuant con- 
cédée, enregiltrées efdites Cours le 12. de Décembre audit 
an ,&clci6. Feburier 1619. Liure imprimé contenant la Règle 
de fainétBenoift. Autre liure efcrit&nonfigné, contenant 
les (latins de ladite Congrégation, compiliez en 1 année ij 80. 
Arreft dudit Parlement de Paris, du 9. Septembre 1609. fur 
ksdefordresarriuez en l'Abbaye de fain£t Germain Defprez, 
Se rerTus faift par les Religieux de receuoir le Vifîteur de ladite 
Congrégation , fie le Prieur cfleu par le Chapitre gênerai d'i<- 
cclle. Aune jirrelt du 18. May 1613. par lequel eft ordonné que 
ladite Abbaye de Lunc-t Germain Defpiez fera reformée par 
le Vifueur de ladite Congrégation , Se les Prieurs des Feuil- 
lents & du Collège de Cltiny, en prefencede deux ConfeiMers 
delaCour. Plusieurs qui&ances foubs feingpiiuédes Frères 
Matin l eurard, Zacarie Regnault ,René Garnier , Guillau- 
me Dt (lois Se Mathurin Defprez Religieux de^adite Abbaye 
fainct Vincentdepluûeursfommes dedenitrspar etixrcceus 
tant de pots devins , que penfions particulières deubs par les 
fe.rmis rs des Prieurez dont ils font pourueus. Promettes 8£ 
obligations au profit de quelques autres Religieux de ladite 
Abbaye de quelques fommes de deniers. Extraiftdu liure du 
depo/l;. de ladite Abbaye, contenant les fommes de deniers Se. 
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debtes acViues trouuez en quelques chambres d'aucuns Reli- 
gieux à prefent décédez. Procès verbaldu 14. Septembi e 1 635 , 
contenant la faction defdits extrai&s. Inuentaire des meubles 
eftans dans les chambres de quelques vus defdits Religieux, &e 
ornemens d'Eglife baillez à l'Abbé d'icelle Abbaye pou r en vfe c 
par eux félon fa volôté. Cinq comptes rendus par les Officiers 
île ladite Abbaye es années 1614. Se autres iufques à l'année 
î 6z8. contenant la defpence qui c'efi faite pendant lefdites an- 
nées en ladite Abbaye, tant en poiffon,chairs,que linges Se au- 
tres chofes. Grand nôbredelcttresmiffiues de plufieursAbez, 
Prieurs & autres Religieux de toutes les Abbayes & Monafte- 
res dependans de laditeCongregation efciites à plu ficurs par- 
ticuliers Religieux defdits Monafteres faifans mentiôde plu- 
fieurs defordresj diuiûons,diffbIutions , brigues, Se monopo- 
les,pretendus commis par plufieurs Religieux d'iceux Mona- 
fteres. Informations, interrogations, &: autres procédures 
criminelle , contre les nommez Plazanet , Vigier , Brugie- 
re , Cheraut , Millet, Buffiere, Boucher, &e Mazay, tous 
Religieux de ladite Congrégation faiétes par les ViGteur, 
Abbez Se Prieurs defdits Monafteres. Plufieurs Requeftes 
de plain&cs contreautres Supérieurs Se Religieux de ladite 
Congrégation par les nommez Barré, Coufin, Millet, Lau- 
rent, du Val , Martial , Vidaut, Brugiere, Beaudoux, Soubré, 
de Brion Se Mazay auffi Religieux d'icelle. Sentence du Vt- 
fiteur de ladite Congrégation du 14. Octobre 162». par la- 
quelle ledit Buffiere Prieur de l'Abbaye de Brantôme de- 
pendante de>ladite Congrégation a efté condamné pour 
crime d'impudicité en vne prifon perpétuelle , ieufnes 
S: autres pénitences. Autre Sentence dudit Vifneur du 
ir. de way i 6z$. de condamnation contre les nommez 
Ccuifin[S£ Bané Religieux de fain£t Germain des Prez. Au- 
tte Sentence du Chapitre generaldu 14. May 1628. contre 
ledit Richer.lors Abbé de fainft Vincent. Autre Sentence 
de l'Abbé de fainét Sulpice , contre les nommez Boucher 
Se Mazay religieux de ladite Abbaye,du I5'.luini6i4. Procès 
verbaux de recognoiftance de partie defdites lettres mifîîues 
Se écritures priuées pankuant le Commiffaire à ce député 
par lefdits Richer Se RoulTeau , Se ledit Vifireur Se Abbé de 
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ladite Congrégation, des i4-Scptembre'&:u.N©i>cmbrci«j5 
Kequefte defdits Vifiteu r , Abbez & Religieux de ladite Con- 
grégation, portant la recognoiiTancc par eux fai&e du fut- 
plus defditcs lettres mifiîues Se efcritures, pour y auoir par le 
Confeil tel efgard qu'elles mérites, du 10. Nouembre audit 
an, fur laquelle a efté donné a&e. Arreftdu grand Confeil.du 
ii. Septembre 1631. par lequel eft ordonné que les religieux de 
ladite Congrégation feront réintégrez en ladire Abbaye de 
fatnft Germain Defprez, 8c que ceux de fain&Mauren vui- 
deronc dans vingt -quatreheures. Procès verbal. contenant la 
recognoilTance d'vne lettre miffiue dudit Mercier au fieur de 
Grand-Champ, cy deuant grand Audiancier ,du 28. Décem- 
bre 1631. contre lefdits religieux de la Congrégation de fainfl: 
Maur. A&ed'aflembléecapitulaire de tous les religieux du- 
dit S. Vincent, du 9- Ianuier 1631. où ledit Mercier Abbéaucc 
tous lefdits religieux déclarent ne deftrerrinftalâtiondefdits 
religieux de S. Maur, 8C ny auoir aucun defordre ny relâche 
de leur règle entre eux. Six lettres miffmes dudit Mercier au 
Prieur d'AlTé religieuxdeladite Abbaye deS.Vincent^par l'vne 
defquelles il luy promet douze cens liure de fon Prieuré, au, 
cas qu'il ligne ledit Concordat, Se qu'il aura la liberté d'y aller 
demeurer. Refponce dudit Vifueur de ladite Congrégation 
audit concordat, pour fatisfaire audit Arrcft du 22. Feburier 
1633. par laquelle il déclare ne pouuoir aggreer ledit concor- 
dar, ny i'vnion de ladite Abbaye de faintt Vincent à ladite 
Congrégation de fainftMaur, comme contraire à la Bulle de 
Léon dixiefme , qui derïcnd de s'aggreger à aucune autre , 8c 
qu'ils font en l'entière Scexa&e obferuance delà règle de S. 
l'.cnoift 8c deleurs ftatuts, fignifiées audit Mercier le 12. Mars 
audit an. Ladite requefte dudit Cotton du 14. Nouembre au- 
dit an, au bas de laquelle eft l'ordonnance dudit Confeil, par 
laquellcil a eftéreceu partie interuenanteaudit procès., &.a£te 
luy eft donné de l'employ qu'il faift par ladite requeftepour 
route prodii&ion & eferirures ce qui a efté eferit 8c produict 
par ledit Mercier. Art eft dudit Confeil au bas des requeftes 
tefdits Vifueur & Mercier des 1 6. 6c 16. Nouembre audit an, 
par lefquels les fieurs de Léon, le Bret, Talon ,Coadjuteur 
de Tours Se Euefque d'Auxerre Confeillers audit Confeil onr 
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efté commis pour reùteike conjointement communiqué 
dudit procès par le Rapporteur .d'iceluy. RequeiKs pre- 
fenrees par lefdits Mercier , Richer audit nom ,&c Sa m Ton, 
pour y receuoir certaines picecs y mentionnées, des ving- 
tiefme Octobre, quatorziefme 8c trentiefme Décembre au- 
dit an, au bas defquelles eft l'ordonnance de réception d'i' 
celles. Efcriptures defJhes parties. Coaucdi&s dudit Sam- 
fon: Et tout ce que parlefdites parties a efté mis & produift 
pardeuers ledit Confeil. Ouy le rapport defdiisCutntniSài'- 
res.Ettout confideré. LE ROY ESTANT EN SON 
CONSEIL faifant droift fur lefditcsinftances, fans s'arrefter 
à l'interuention dudit Cotton , ny auoir clgard audit concor- 
dat, A ordonné & ordonne qu'il fera procédé à lareforma:icn 
tant de ladite Abbaye de faincT: Vincent du Mans, que des au- 
tres Abbayes &!Prieurez de ladite congrégation de Chef 
benoift fumant Si conformément à la ngle p de faincl Beno. 
& qu'à cet efft 61 dans dcuxmois pour toutes prefiikms & <ic- 
lays le grand Prieur de Cluny &c le Prieurdu Collège de Cïu- 
ny auec le Rapporteur du procès que fa Majefté a commisse 
corner, fetranfporteront tant en ladite Abbaye de S.Yincn; , 
qu'aux autres Abbayes & Prieurez de ladite Congrégation, 
& ce qui fera par eux ordonné fera exécuté, nonobftant oppo - 
filions ou appellations quelconques & fans préjudice d'icel- 
les.dont fadite Majefté a referué àfoy & à fondit Confeil la 
cognoiflance , & icelle interdire à toutes autres, &c de tout ce 
qui fera faidt en exécution du prefent A rreft fera drefTé par le- 
dit CommiiTaire procès verbal pour iceluy veu & rapporté 
eftrepar fadite Majefté ainfi qu'elle verra eftre à faire par rai» 
forjjfansdefpens. FaiéT: au Confeil d'Eftat du Roy tenuàS. 
Germain en Laye', le vingt-quatriefme iour de Feurier mii 
fix cens trente-quatre. 

Signé, BovTHiiUïR. 



LO v i s par la grâce de Dieu , Roy de France & de Na-' 
uarre. A noftre amé& féal Confeiller en noftre Con- 
feil d'Eftat i 8c Maillre des Requeftes ordinaire de noftre Ho- 
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fiel le fieur de Thierfaulc , Se à nos chers Se bien amez les grand 

Prieur de Cluny Se Prieur dudic Collège de Cluny : Salut. 
Noftre intention eftant fuiuant Se conformément a l'Aneft 
cejourd'huy par nous donné eftant ennoftre Confeil cy at- 
taché foubs lecontre-fcel de noftre Chancellerie , que la difei* 
pline régulière foit eftablie dans les Abbayes &c Prieure z de la 
Congrégation deChefalbenoift,Nous vous auons commis 
Se députez , commettons Se députons par ces prefentes li- 
gnées denottre main, pour au delïr denoftredit Arreft vous 
tranfporter efdites Abbayes Se Prieurcz à cet effe£t: Et fi 
vous iugez plus à propos pour accélérer ladite refotmation, 
qu'il foitfaict vneaiïemblée des Supérieurs en chefs auec vn 
Religieuxdeputé par les autres Religieux de chacune defdites 
Abbayes de ladite Congrégation, Nous voulons que ladite 
aflembiée foit conuoquée en l'Abbaye de fainctHalire lez 
noftre ville de Clermont i la diligence du PereSamfon Vifi- 
teur de ladite Congrégation, auquel nous vous mandons ainll 
le faire; ôcaufdiisSuperieursen chefs Se Députez de fetrouuer 
en ladite aflembiée au iour que vous leuraiîlgnerez, pour en 
icelle aduifer en voftre prefence aux moyens plus conuena- 
bles pour la reformation defdites Abbayes , Se y trauail- 
ler inceffamment , dont vous dreflerez ample Se exact pro- 
cès verbal , fvjpercedant cependant par lefdits Supérieurs en 
chefs Se Religieux la tenue du Chapitre General pour l'é- 
lection de nouueaux Supérieurs efdites Abbayes iufques à 
ce que voftreJic procès verbal eftant par nous veu en no- 
ftredit Confeil , Se voftre rapport ouy , il foit par nous or- 
donné ce que de raifon , De ce faire vous auons donné Se 
donnons pouuoir , authoiité , commiflion Se mandemenc 
fpecial , Se d'exécuter ou faire exécuter au furplus noftre- 
dk Arreft félon fa forme 5c teneur , Mandons Se ordon- 
nons i rous nos Iufticiers , Officiers, Subjects qu'il appar- 
tiendia , Se aufdits Sup-rieurs en chefs Se Religieux defdi- 
tes Abbayes de vous obeyr , Se entendre es chofes touchans 
6e concernans l'éxecution de noftredict Arreft & de ces 
piefcntes, Enioignans à tous Huiftiers Se Sergens Royaux 
^u'icelks 5c nofttedic Arreft ils ayenc à figniher , Se deue-- 
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ment faire à fçâuoir à qui il fera necelfaire , fans demander 
pour ce placée ,vifa, ne pareatis : Car. lel eft noftreplaifit. 
Donne' à faindt Germain en Laye le vingt- quatriefmc 
iour de Février, l'an de grâce mil iix cens trente quatre, 8c 
de noftre règne le vingt-quatriefme. Signé, L0V1S,& plus 
bas , Par le Roy, Bovthillih,& fcellé. 

Collationné par tes Notaires du Roy au ChaJleUet de Paris foubs- 
fignes^, aux deux originaux en parchemin rendus, l'an mil jix 
cens trente -ftx, le dtx-neufiefme Mars, 

Signé, BEVRMET , & BOVCOT. 
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ARREST DV CON 

SEIL D'ESTAT ET PRIVE' DV 
Roy, par lequel le Roy rend les Pcres de la 
Congrégation de Chefalbcnoift defcheus de 
la faculté à eux o&royéc de l'cflcc'tion de leurs 
Abbsz en leurs Chapitres Généraux, donné 
le 2$. Aoufl: 1634.. 

EXTRAICT DES REGISTRES 

dit Confeil d' Eftat & Priué duRoy. 

Vr ce qui a efté remonftté au Roy eftant en 
Ton Confetl , qu'en considération de la bonne 
ivie &c eftroi&c obferuance de la Règle defaincl 
Benoift , que gardoienc pour lors les Religieux 
des Abbayes dcChefal Benoift, faintt Sulpice lezjBourges, 
fainft Allire lez Clermont en Auuergne , faintt Vincent lez 
le Mans , Se faintt Martin de Secz ; Noftre faindt Perele 
Pape Leondixiefme , par Tes Bulles du premier Décembre 
mil cinq cens feize, à la requifition du Roy François I.auroic 
approuué l'eftabliflement defdits cinq Abbez.en vneCongre- 
gation appellée de Chefal-Benoift , Se entre autres chofes au- 
roit accordé au Chapitre gênerai d'icelle, l'efleftion des Ab- 
bez defdites Abbayes , pour vn.deux ou troisans feulement, 
après lefquels en feroit inftitué d'autres : &ainfifucceflîue- 
ment nonobstant que par le concordat fjiten la rnefme an- 
née entre ledit Léon dixiefme & Ldit Koy François pre- 
mier, la nommination à toutes les Abbayes de ce Royau- 
me euft efté accordée audit Roy François &l à fes fuccef- 
feurs , Se en outre auroit octroyé à ladite Congrégation 
plufisurs autres priuileges plus au long mentionnez efdi- 
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tes Bulles, lefquelks auraient efté vérifiées au grand Con- 
feil,par Arrett du Feurier mil cinq cens ciix-huidt, 

pour jouyr parlefdits Religieux du contenu en icelies, tanc 
8c fi longuement que la reforme durera efdics Monafteres, 
en confequencedequoy l'eftroiéte obferuance de ladite Rè- 
gle , fe continuant toufiours efdites Abbayes en ladite Con- 
gregation,lefdits priuileges auroient efté confirmés par les au - 
très Papes & Rois de France iufques àprefenr, mefme par 
ladite Majellé fondée fur cette confideration. Neantmoins 
depuis quelques années ençà,il feroit arrtué que par la fau- 
te 8C continence des Abbez 8c autres Supérieurs de ladice 
Congrégation du Chapitre General d'icelles l'obferuance 
de ladite Règle fe feroit relafchée en plufieurs poin&s no- 
tables efdits Monafteres, &c lesdiuifîons, brigues ,8c mono- 
poles fe feroientglicéesenl'efleétion tant defdits Supérieurs 
au Chapitre gênerai que des Officiers es Monafteres parti- 
culiers d'icelle Congrégation. Ce qui auroit efté caufe que 
procczs'eftant meu audit Confeil, entre l'Abbé duditfainâ: 
Vincent, vne partie des Religieux de ladite Abbaye , 8c Frère 
Claude Cotton Religieux en l'Abbaye de fainétGermain des 
Prez d'vnepart,& l'autre partie des Religieux de ladite Ab- 
baye de fainét Vincent, joind à eux le Vifiteur General, les 
autres Abbez & Religieux de ladite Congrégation d'autres, 
pour raifon de l'exécution de certain concordar, Sadite Ma- 
jeftépar Arreftdu vingt-quatriefme Feurier dernier, auroic 
ordonné que par les Commiflaires qu'elle auroit députez à 
cet effet, tant ladite Abbaye de fainéfc Vincent, que les autres 
Abbayes 8c Prieurez de ladite congrégation feroient refor- 
mées fuiuanc la reg'c de fain& Benoift , lefquels Commiflai- 
res en exécution dudit Arreft 8c pour faciliter ladite refor- 
mation auroient fai£t faire vne aflemblée en vnedefdites Ab- 
b>yes de tous les Supérieurs en chef &d'vn Député de cha- 
cun Monafteres de ladite congrégation: Mefmespour'auoir 
vne plus parfji&c cognoiflancede 1 Vftat d'icelle tant en la 
conduite du fpirituel, qu'au m lintien du temporel, 8c fçauoir 
les fentiraens delà capacité des Supérieurs 8c Religieux def- 
dits Moiufteres, fe fêtaient rranlporrezen crue ndkeux, 
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dont ils auroient dre/Tc procez verbal. Et iceluy rapportéa^* 
ConfeiLpar laquelle vifîte ils auroient recogneu que pour 
maintenir ladite reforme qu'ils pretcndoient faire fuiuant le- 
dit Arreft & la faire obferuer conformément en touts lefdits 
Monafterespar quelqueautre moyen plus afleuté qu'il n'a- 
uoitefté pratiqué parlepaffé, il eftoit neceffaire qu'il pleuft à- 
f idice Mjjefte nommer à Noftre Sainft Perele Pape, quelque 
perfonn e de lingulierepietéSi d'authorité pour eltre chef gê- 
nerai de ladite congrégation, affin d'auoir lœilfur la condui- 
ts Bc Gouuernement d'icelle. Viv ledit Arrest dv 
C ons 1 1 r., du vingt quatriefmeFeurierdernier ,enfemble 
la commifilon du mefmeiour pour l'éxecution d'icelle. Ledit 
procez verbal des CommiiTaircs fait en confequencedu 20^ 
Mars &c autres iours audit an,& pièces y mentionnées. Lefdi- 
tes Bulles de Léon dixiefme. Ledit Arreft dudit grand Con. 
feil,du Feurieri5i8. Autre Arreft dudit Confeil, 

du parlequel les Lettres patentesdudit Roy Fran- 

çois, portant déclaration } qu'il n'entendoit aucune triannali- 
téauoir lieu es A bayes de ladite congregatiô non plus qu'aux 
autres de ce Royaume auroient efté vérifiées. Lafulmination 
defdites Bulles declaréeabufiues, le Cardinal du Bellay nom- 
méparleRoy&pourueu en confequence de ladite Abbaye 
defainft Vincent , maintenu en la poiTeiTionôc puiflancedi- 
celle, nonobftant l'oppofition du Scindic &Religkux de ladi- 
te Côgregation. Lettres patentes dndit Roy, du mois de Mars 
1542. par lesquelles il auroit déclaré fon intention n'eftreque 
par le moyen du fuldit Arreft & Lettres fuft dérogé en aucu- 
ne chofe aux ftatuts,priuileges & reformation de ladite con- 
grégation , & au contenu defdites Bulles, fors 8c excepté qu'il 
voulottqueles Abbez defdites Abbayes fuiTent dorefnauan. 
perpétuels &pourueufurlanomination. Autres Lettres de 
Henry fécond du mois de Feurier 1547. parlefquelleslefdt- 
tes Abbayes auroient elle remifes en l'eflettron triannale. 
Autres Bulles des Papes, Iulle troifiefme du j. Octobre 
15J1. & Paul quatriefme du 5. Feurier 1555. confirmatiuedu 
contenu efdites Bulles de Léon dixiefme,8t du ftatut du Cha- 
pitre gênerai de ladite Congrégation pour l'vnion des frui&s 



& reuenus des Prieurez dependans deldits Abbayes à iamcn- 
fcd'icelles. Autres Bulles du Pape Paul cinquiefme du u. 
luillet 1618. Autres Lettres patentesdes Rois Charles neu- 
fielnic du mois d'Octobre 1571. Henry troiliefme du 5. 
Mars 157 j. Henry quatriefme du 1 5. Nouembre 1601. &c de fa- 
dite Majefté du mois de Décembre 1618. Ouy parfaMaiefté 
le rapport defdits Commiflaires. Délibération &c a duis de fon 
Confeil, qui eft que fadite Majefté S: Tes predeceffeurs nes'e- 
ftans defmis du droid de nomination defdi&es cinq Abbayes 
pour en laifterl'efle&ion au Chapitre General de ladite Con- 
grégation, qu'en confideration de l'eftroi&e obferuance de 
kurs Règles dont ils font à prefenx defcheus,elle peut deplain 
droiét rentrer en la jouyffance de fondit droit de nomination 
defdits cinq Abbayes ainfi qu'es autres de fon Royaumes, 
mefmes qu'il eft expédient que fadite Majefté nomme à No- 
ftre Sain& Père le Pape quelque perfonne d'authorité pour 
eftre pourueu conjointement defdites cinq Abbayes fous'vn 
feul tiltre d'Abbé Chef &c General Adminiftrateur de toute 
ladite Congrégation , afin de tenir la main à l'obfetuance de 
ladite reformation ordonnée par ledit Arreft. Le Roy 

ESTANT EN SON CONSEIL A DECLARE* ET DECLARE 

fuiuant ledit aduis le Chapitre gênerai & Religieux de ladite 
Congrégation de Chefalbenoiftdefcheus de la Faculté à eux 
octroyée par lefditesBulIes &Lettrespatentesd'eiliredetrois 
ans en trois ans les Abbezdefdites cinq Abbayes, Veut 8c 
entend rentrer des àprefentenlajouyflancedefon droict de 
nomination en icelles ainfi qu'es autres de fon Royaume, 8c 
neantmoinsafinde reftablirSc maintenir la reforme qu'il a 
ordonné eftre faicre en tous les Monafteres de ladite Con- 
grégation par fondit Atreft du 14. Feurier dernier, &la fai- 
re obferuer félon l'intention qu'il a toufiours eue, que les Re- 
ligieux de rous les Monafteres de fon Royaume viuent en la 
puretéde meurs Se obferuance de leurs règles. Sadite Majefté 
entend nommera Noftrefainél Père le Pape vn perfonnage 
de ûnguliere pieté pour eftre pourueu defdites cinq Abbayes 
conjointement &fous vn feul tiltre d'Abbé Chef & gênerai 
adminiftrateur de toute ladite Congregation/ans néanmoins 
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y déroger ny prejudicier au furplus du contenu efditesB»Ues 3 

Lettres patentes,ftatuts 8c Priuileges de laditeCongregation,. 
ny à la reformation defditsMonaftercsd'icelle, que faMaje- 
fté veut cftreinceflàmment continuée par les Commifîaires 
ja députez. Faift au Confeil du Roy fa Majefté y eftanttenu 
à Chantilly, le vingt -hui£tiefme iour d'Aouft 1 6 3 4. Signé 
Bouthillier. 

Collationnè à l'original par moy ConfeiUer Secrétaire d» Roy & 
defes finances, figné Defieux & Pahoyau. Et pins bueft cfcritptur 
compte ieliuréepar ordonnance deMonfieur It Lieutenant Particulier, 
en datte de ce tour dixhuiéliefme Oftobre, mil fix cens trente- 
quatre. 
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COMMISSION POVR 

L'ESTABLISSEMENT DE L'E- 
conomat en l'Abbaye de (ainâ: Vincent don- 
née en confequsuce du précèdent Arrcil du 
Confeil d'Eftat Ô£ Priué. donné le vin^t hui- 
dieïme Aouft 16-34.. 

OVYS par la grâce de DifiM Roy de France 
5c de Nauarre. Au Senefchal du Mans ou Ton 
Lieutenant , Nous auons pour bonnes confide- 
rations par Aruft pat Nous donné eftanc en 
noftre Confeil, ordonné que l'efleftion trian- 
naledes Abbayes de l'ordre de la Congrégation de Chefa!- 
Benoift n'aura plus de lieu: mais que nous nommerons d'o- 
refnauant audites Abbayes j comme à toutes les autres de 
noftre Royaume, ce que voulant eftre exécutez à l'efgard 
de l'Abbaye de faind Vincent lez noftre ville du Mans, citant 
de ladite Congrégation, Nous voulons def-aprefenc tous les 
fruifts &reuenus d'icelle eftre faifies, Se mis en noftre main 
afin qu'il foit pourueu à la conferuation dieeux,en atten- 
dant que ecluy que nous prefenterons à noftre Sainft Pè- 
re pour eftre pourueu de ladite Abbaye en ayt obtenu 
Bulles 8c ptouifions en Cour de Rome. A ciscavses 
Nous voulons Se vous mandons que noftre Procureurap- 
pelIé.Vous ayez à vous tranfporter en ladite Abbaye^ là 
faire faifir &c mettre en noftre main , tous Se chacuns les 
fruids& autres chofes dependans d'icelles, defquels fous bon 
5c loyal inuentaire fans rien déplacer toutcsfois.vous don- 
nerez la charge à Maiftre lacques Riuiere noftre AflefTeur 
au Mans , lequel comme perfonne capable , Nous auons 
commis Se député, commettons orconomedeladite Abbaye 
pour des chqfes fufdites ,auoir la garde Se adminiftration iuf- 
ques i ce que par Iuftice il en foit defehargé 3 i condition d'en.^ 
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n-etenir par ledit Econome les baftimens & édifices de ladite 
Abbaye en bon eftar, Scfatisfaire aux autres charges aufquel- 
les elle eft tenue, & enfin de temps en temps rendre bon Se fi- 
del compte de ladite adminiftration, &c payer le reliqua d'icel- 
le à qui il appaniendra,contraingnant à celle fin les Fermiers, 
Receueurs& Admodiateurs de ladite Abbaye, à mettre les 
deniers de leurs fermes Scadmodiations es mains dudit oeco- 
nomej&ceen vertu de (es quittances qui leur feruiront de 
defeharge valiable par tout où il appartiendra, nonobftanc 
oppofitions ou appellations quelconques , Pour lefquelles ne 
voulons eftre différé, Se fi aucuns interuiennenr , nous en 
auons retenu Se retenons la cognoilTance à Nous 8c à noftre- 
dir Confeil t icelle in terdirre Se interdifons à tous autres luges 
quelconques: Mandons Se ordonnons au Capitaine &Gou- 
uerneur de Noftredite ville du Mans , de nous affilier félon 
l'authorité que nous luy auons donnée enicelle,& de nous 
venir donner main forte , comme aulîl au ViceSenefchalde 
noftre dite ville de vous aflîiler auflî s'il eft befoin, en cas qu'il 
fe falîe aucune refiftance , de fait en l'executionde ces prefen- 
tes, Car tel eft noftre plaillr. Donne' à Chantilly le trentief- 
meiour d'Aouft l'an de grâce mil fix cens trente-quatre , Ec 
de noftre règne le vingt-cinquiefme. Signé LOVYS, Se plus 
bis, parle Roy,B ovthei.liex, Se fccllée en queue de 
cire jaulne. 

Signé, Pahoyav. 
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PREMIER CONCOR- 
DAT FAICT ENTRE MONSEÎ- 

sneur le Cardinal Duc, ô£ les Religieux de 
l'Abbaye de S, Vincent du Mans en confe- 
quence de la CommiiTion de l'occonomat 
donnée fur l'A rrcft du 28. Aouft i(f$$» 

Tors ceux qui ces prefentes lettres verront', 
Louys Segiucr , Cheualicr , Baron de fainft 
Briffon , heur des Ruaux Si de laintt Firmin, 
Conleiller du Roy , Gentil-homme ordinaire 
de fa chambre, & Garde de la Preuofté de Pa- 
lis: Salut. Sçauoif rai l'on s ,quepatdeuant Gabriel Guerreau 
Se Pierre Parque, Notaires Gardenottes du Roy noftre Sire 
au Cb.afteler.de Paris , foubsiigncs furent prefents en leurs 
perfonnes Eminentiffime Armand, Cardinal, Ducde Riche- 
lieu & de Fronfac, Pair de France , nommé par fa Majefté a 
noftre S. Père le Pape, pour élire pourueude la qualité d'Ab- 
bé" Chef &c General , Adminaftrateur de la Congrégation de 
Chefalbenoifr, d'vne part , &c Père Guillaume Richer Pre- 
frre Religieux Snpeiieur de l'Abbaye de fainâ Vincent du 
Mans, l'vne des Abbayes de ladi&e Congrégation aunom&r 
comme Procureur gênerai des Religieuxde laditeAbbaye par 
procuration paiXée le dix fcu.iftiefme iout d'Octobre mil fix 
cens trente quatre, pardeuanr Michel Reau & Louys le Pel- 
tier, Notaiies Royaux au Mans, laquelle fera inférée enfin 
delà minime des prefentes, lequel d'abondant a promis de 
faire ratifier & auoirpour agreab'e dedans quinze iours pro- 
chains venans , oppolans à l'exécution, tant de l'arreftdonné 
au Ccnfeil Priué du Roy le v in gt-huiclié me iourd' A ou ft der- 
nier , que de la commiffion 8c effablifTement d'Economede 
laperfonnede Maiftre Iacques de la Riuiere, Confeiller du 
Roy, Aiteffeur Ciuil Se Criminel en la Senefchauffée du 

n ij 



100 

.Mans d'autre, lefquelles parties fous le bon plaifir du Roy 
de de noftre faincT: Père le Pape, ont faifts les accords Hc 
conuenuons qui enfuiuent , fur ce que ledit Père Richer au- 
dit nom a remonltré audit Seigneur Cardinal , que ayant 
pieu àfaMajefté,parfon Arreftdudit vingt-hui&iéme Aoull 
déclarer quelle entendoit déformais rentrée en la ;ouyiTance 
de nomination es Abbayes delà Congrégation de Chefalbe- 
noilt , fain£fc Vincent du Mans , faindt Allire de Clermont, 
fainftSuIpicce de Bourges &faindi Martin de Seez, &c que 
pour eltablir&: maintenir la reformation, qu'elle veut élire 
faifte aufdites Abbayes, elle auoit nommé à noitre Sainâ: 
Père le Pape, ledit Seigneur Cardinal pour en étire pourueu 
fous va feul nom &c tiltre d'Abbé, Chef Se General Admo- 
diateur de ladite Congrégation, fans preiudicier au furplus 
des Bulles, Lettres patentes, Ilatuts Se Priuileges de ladite 
Congrégation, ficenattendant quefon Eminence euftobte- 
nufes Bulles de prouifion, faMajefté auoit eftably ledit fieur 
delà Riuiere Econome, pour régir &gouuerncr les fiui&s 
de ladite Abbaye. En exécution duquel ledit Econome les 
auroitfai&faifir , auec deffences aux fermiers Se détenteurs 
d'iceuxdesen defaifir en autre main que les fiennes, à l'exé- 
cution duquel Arreft Se commiflîon d'Economat, ils fefonc 
oppofez tant pour le grand intereft qu'ils ont defe voir de- 
poiredezdei'adminiftrationdu reuenu de ladite Abbaye, Se 
contraints de receuoir par les mains dudit Economeauec dif- 
ficulté ce qui efl neceflaire pour leurs viures, veftemens Se en- 
tretcnemensdudiuin feruice Se réparations , que pareille- 
ment le public pour faire dillribuer les aumofncs ordinaires 
-3c exécuter les charitez Se hofpitalitez enuers les pauures Re- 
ligieux, Capucins, Cordeliers Se autres paflans Se repafTans 
pir ladite ville da Mans, Cequifemble eitrefaift contre le 
contenu audit Arreli par lequel fa Majellé dit en termes ex- 
piez, qu'elle entend conferueraufdits Religieux de ladite Cô- 
gregation, les Piiui'egesa eux o&royez , tant par les Bulles 
des Papes, que parles Lettres patentes des Rois fes prede- 
ceftCMrs ,en(emble leurs ftatuts. Or par lefdites Bulles Se 
L-ttres patentes Se ftatuts, lefdits Religieux ScConucnt de 
chacune defdites Abbayes auroienc f entière adminiftration 
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ûicdles , pour en faire la diftribution, tant ûufdiw Religieux, 
pour leurs viures, veftemens SdnecefliteZjq^e pour les repa- 
rions aumofnes publiques Se hofpualitez. Tellement quelef- 
dits Religieux font pnuez de l'erre£t& intention de fa Maje- 
ilépar ledit Arreft outre ce leur reuenu eft pour vne partie 
confommé aux defpens extraordinaires &c fallaires desCom- 
miiTaires, lequel pour le deub de fa charge ne fait aucune ré- 
paration pour petite qu'elle foit, qu'il ne fafTe faire vne vifita - 
-tion parle Iugedes lieux, toutes lefquellesdcfpences nefonc 
neceflaires quand les Religieux en onc l'adminiftration. A 
cette occafion &n'ayans formez ladite oppofition pourcon- 
tefter allencontredefon Eminence , mais peur \t temps de 
fe retirer par deuerselle , afin de le faire le luge de leurs inté- 
rêts., ils recourentauditSeigncurCardinal pour leur pour- 
uoir fur ladite oppofition 3 se principa'.hment fur la confédé- 
ration que la faifie apporte vn grand defordue Se confufion 
en ladite Abbaye. Au lieu qu'ayant ce bonheur que fort 
Eminence eftant nommée Chef Se gênerai Administrateur, ils 
fefont promis de voir non feulement leur Abbaye, mais tou- 
te la Congrégation plus n'enflante qu'elle n'a onequesefté. 
ïlsfupplient très -humblement fonEminence de leur faire fen- 
tirlesefFecrs de les faincres intentions, Se leur en dôner laloy 
telle qu'il luy plaira, Se d'autant quelle pourroit rejetter ce 
réglementa vn autre temps, pourec qu'elle ne peuteftrepar 
la cognoiflance du reuenu de ladite Abbaye, ils offrent de ïujr 
donner par chacun an douze mil liures de reuenu toutes 
lefdites charges fai£tes& acquittées s'il l'auoitagreable J & le- 
quel acceptant, il luy pieu fl; leur faire donner main leuéedes 
faifies faidtes du reuenu de ladite Abbayeàla requefte de l'E- 
conome dont ils le fupplient humblement. 

Et de la partdudit Seigneur Cardinal a efté di&,qu'encore 
qu'il ait pieu à fa Majeftédc le nommer à noltre fainft Père 
le Pape pour Chef Se gênerai def dit es cinq Abbayes Se Con- 
grégation de Chcfalbenoift, neantmoins il n'a point encores 
de Bulles de prouifion pour traifter auec ledit P. Richer en 
qualité de Supérieur Se Procureur defdits Religieux de faindr. 
Vincent du Mans, neantmoinspour tefmoigneraufdits Reli- 
gieux le defir qu'il a que la régularité foit bien obfetuée aufdi» 

n iij 
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tes Abbayes & que les Religieux (oient conferués en leurs 
Priuiteges, ficaycntcequilcurelt neccfîaire , que lesaumof- 
nes publiques foientfaicles.,ScIes lieux bien reparez Se en- 
tretenus, l'Econome eftanteftably pour faire accomplir tou- 
tes les charges de l'Abbaye & rendre compte des fruiûs à ce- 
luy qui fera pourueud'icelle.ilelUme auoir vne qualité fuffi- 
fante, pour en attendant des Bulles de prouiiion faire ceiiec 
les pourfuittes de l'Econome, Scieur donner vne partie du 
contentement qu'ils efperent de luy ,8c receuoir leur cfi^e, en 
attendantqu'ilait fes Bulles deprouifion. 

SVR Q.VOY fon Eminence& ledit Père Richer au- 
dit nom font demeurez d'accord fous le bon plaifir de noftre 
faincl Père le Pape Se du Roy, que ledit feigneur Cardinal 
nommé pac faMajefté au Pape pour eilre pourueu par vn 
feultilrre de la qualité d'Abbé Chef Se gênerai Adminiilrateuï 
delà Congrégation de Chefal-Benoift, fera donner aufdits 
Supérieur, Prieur Si Religieuxde ladite Abbaye de fainct Vin- 
cent du Mans Lettres patentes de reuoeation dudit Econo- 
mat, contenant main leuéedes failles faiftes par ledit Econo- 
me fur les fruicts 8c terres de ladite Abbaye, circonflances 8c 
dependances,8cinion£tionàluyde remettre entre les mains 
defdits Religieux, ce qui fe trouuerra par luy touché, des de- 
niers Sefruictsdehdite Abbaye, Seiceluy defehargé titre fa - 
tisfai&de fes fallaires Se vacations par lefdits Religieux, fur 
Jcfquels fruits & rctienu, ils payeront chacun an, à deux ter- 
mes éga'jxNoelSe fain&Iean Baptifte par moitié.dont lepre- 
mier teimeeft Se fera auiour de Noël prochain peur propor- 
tion de temps à compter du vingt h^ictiefnie Àouit dernier 
iour dudit Arrefr, Se en après continuera à payei terme entier 
audit iour la fommede d-otrze mil hu« es franches 8c quitte, 
tant delà nourritin e desReligieux lains Se malades, ornemens 
d'Eglife.aumofnes publiques,te!les quelles ont accouflumées, 
d'eftrefaiftes, voir plusgrandes s'il eft poffible, bofpitali?ez, 
réparations des baOimens , qi>e generallement toutes autres 
charges, tant ordinaires qu'extraordinaires, impoféer, qu'à 
jmpofer. Ecce iufquesàce que ledit Seigneur Cardinal ayt 
obtenu [es Bulles deprouifions, lefq»u lies lettres de reuoea- 
tion d'Economar,leurs feront miles en main.en mefme temps 
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qu'ils rapporteront a&e verbal de la ratification du prefent 
Concordat par Icfdits Religieux capitulairement affemblez. 
Carainfiaeftéaccordé entre les parties, qui promettent ces 
prefentes &c tout le contenu en icelles auoir agréable, tenir 
ferme Se (table à toujours fans iamais y contreuenir. Renon- 
çans à toutes chofes contraires & au droit difantgeneralle re- 
nonciation non valoir. En tefmoin de ce Nous à la relation 
defdits Notaires , Auonsfait mettre le fecl de ladite Preuo- 
ffcé àcefdites prefentes qui furent fai&es &: paffees, l'an mil 
fix cens trente quatre,le Mardy vingt & vnieîme iour deNo- 
uembre auant- midy au Chafteau de Ruel prez Paris. Et ont 
Mondit Seigneur Cardinal &: Richer, fignez la minutte des 
prefentes demeurée audit Parque Notaire. 

CoUationnéà l'original f*r moy CtnfciUtr & 
SçcrttairtditRoy. 

: 

signé, matharejl; 
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RATIFICATION DV 

SVSDIT CONCORDAT, 

1># vïngi-fixiejme iour de Nohemmbre , mil fix cens- 
trente -quatre , auant midy. 

Ardeuant nous Michel Reau 5c Louys le Pei- 
tier, Notaires Royaux au Mans-, y demcurans 
&c reûdens, Sçauoir nous Reau Parroiffe de 
noftre Damede Gourdine, & nous, le Peltier 
ParroilTe 6c fauxbourgs de S., Vincent , ont efté 
prefens en leurs perfonnes 6c perfonnellementeilablis véné- 
rables , Robert VetillardPreftre Prieur de l'Abbaye de fain et 
Vincent de ladite ville du Mans ordre de fa in cl: Benoift fous 
3a Congrégation reformée de Chefalbenoift jPicrrcMoullay, 
Denys le Charrier, Zacharie Regnault, Iean Noël, Noe! 
Droitard, Charles le Maignen, Mathurin Laumallier,Pierre 
Hardoincau.Noel Iarry, Pierre Rondeau, Iean Royer,Fran- 
çois Alton, Mathurin Fouraulr, René RouflTeau/ous Preilres 
de ladite A baye, IacquesGoignard, Michel A rtô, Marin Chau- 
uin&Frâçois Ifambard, tous Religieux &c Profez de ladite 
Abbaye, faifans la plus grande/aine &c entière partie d'icelle. 
Tous lefcjuelsdeué'mentcongregez &all'emblez par le com- 
mandement dudit Pcre Prieur au Chapitre d'icelle Abbaye, 
apresle fon de la cloche &duiimbre en la forme Simaniereac- 
couftumée pouraduifer aux affaires d'icelle Abbaye, lefquels 
ayans eu le&uredemors après autres audit Chapitre , d'vn 
Concordat fie traittéfai&erttreEminentiflîme Armand Car- 
dinal Duc de Richelieu Scdc Fronfac, Pair de France, d'vne 
part, & Reuerend Père Guillaume Richer, Preftre Religieux 
Supérieur de ladite Abbaye fain£t Vincent d'autre part, atts- 
ûé par MaiftreGabrielGuerreau Se Pierre Parque Nottaires 
&Gardenottcsdu Roy noftre Sire au Chaftellctde Paris, le 

Mardy 



Mirdyving^ui&iefrnciourdupiefentmoiï t 
ôiu Religieux foubs lignes , ditr & déclaré, bien entendre 
ledit Concordat & traicle", 8c ont ioiié, ratifie 6c approuue" 
tout le contenu en iceluy » voulu & confeniy, veulent Se 
confen cent qu'il forte Ton plain & entier effeâ;, &. fe font obli- 
gez & obligent auectou s les biens Se reuenus de ladite Ab- 
baye * à l'entretien & exécution de toutes les charges & clau- 
fes y contenues, dont nous les auons jugez. FaicT: Se pafie 
au Chapitre de ladite Abbaye à l'iiTué des grâces du difner, 
Jeuant nous Nottaires Royaux fc faits Se foubs-fignez 
d« iout & air. Ainfi figné auec Nous Notaires en la mi- 
nutte des prefentes , F. PL Vetillar i , F. Moullay , le Chaî- 
ner, R^gnault, Noël, le Maîgnen, L'aumallicr, F.N. Iar- 
ry, F. Pierre Roufleau» Alton , Coignard Se Frère Michel 
Hatton. Et en l'efgard dcfdits Drouart, Hardouyneau, 
Royrfr* Fouraulr, René RouiTcau, Chajuuin Sc'Iiaanbart, fe 
(ont retiré (ans figner 

Collationné â t original f>*r mo/ Confeiller 
& Stcrttairt du Roy. 

Sfehè\ MATHAREL. 
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LETTRES PATENTES 

DV ROY, DONNE 1 ES EN 

confequcnce du précèdent Concordat,pour 
le lcuement de l'Economat de S.Vincent. 

OV Y S par la grâce dcJDieu Roy de Franc* 
5c dcNauarre. Au Senefchal du Maine ou Ton 
Lieutenant : Salur. De la partie de nos deuots 
Orateurs, les Supérieur ôc Religieux de l'Ab- 
baye de fainft Vincenr du Mans , IVnc des Ab- 
bayes de la Congrégation de Chcfalbenoift , Nous a «Hé 
rrcs humblement remonftré , Que nous ayant pieu en exécu- 
tion de l'Arreft par nous donné ennoltreConfeil,levtngc- 
hui&iefme du mois d'Aouft dernier, de décerner nos Lettres 
de Commiffion à Vous addreffantes pour cflablir Maiftrc 
Iacquesdcla Riuierenoftre Afleffèurau Mans, Econome au 
régime &c gouuernemew des frui&s de ladite Abbaye, iofques 
à cequeceiuyquenousauons nommé ànoftre fain&Pere le 
Pape pour eftrepourueud'icelleeuft obtenu Tes Bulles Se pris 
polTeflîon, à" !a charge deluy en rendre compte, &ccc pendant 
entretenir bien Scdeuè'ment les édifices &baftimens .faire & 
accomplir generallement toutes les charges aufquelles elle eft 
tenue Si obligée, en exécution duquel Economat vne bonne 
pattie defdits fruicts eftoit confomraée , Se lefdites charges, 
pvvncipallement celles qui regardent le feruice diuin , leur 
nourriture , &c les aumofnes publiques qui ont de couftume 
efl refaites à la porte de ladite Abbaye, font faic~tesauecgran- 
de difficulté &: peineparledit Econome: aucontrairefacilesà 
crtre accomplies par eux qui y font accouftumez,Nous fup- 
p'ians tres-humblement vouloir reuoquer ledit Economat, 5c 
leurUifTerradminilkationdu reuenu de ladite Abbaye Ifoubs 
les offres qui ont efte failles à noftre très cher Coufin le Car- 
dinal Duc de Richelieu Pair de France par nous nommé a no- 



ftre fain& Pcre le Pape pour eftrc pourueu de ladite Abbaye 
de faintt Vincent lez le Mans, de mettre entre les mains de tel- 
le perfonne qu'il nous plairoit nommer la Comme de douze mil 
Hures par chacun an pour Tes droiâs,ce qu'il auroit accepte 
foubs noftre bon plaifir,& de noftredic fainft Père le Pape, 
attendant qu il euft obtenu fes Bulles deprouifionjLefquelles 
offres Nous auons pour aucunes bonnes confiderations ac- 
ceptées par prouifion , en attendant que noftredit Coufin ay e 
obtenu fefdites Bulles. Pov*. es ist-il que voulans gratifier 
lefditsExpofans .Stefprouuer leur bonne adminifttation , 8c 
leur oftettoutesexeufes qu'ils pourroient auoir dene fedif- 
poCer à viure dedans la reformation Se obferuation des ftatuts 
de ladite Congrégation. De nostre grâce fpeciale & plai- 
ne volonté leur auons par ces prefentes donné Se oétroyé, 
donnons Si o&royons plaine & entière mainleuée des faifies 
fai£tes fur les bn ns Se reuenus de ladite Abbaye à la requefte 
dudit de la Riuicre œconome ,1e pouuoir Se cômiffion duquel 
flous reuoquons,voulons que de fa geftron Si administration il 
rende copte aufdits Expofans en le lat isfaifan t des frai/ par luy 
faits iufques à prefent en exécution dudit œeonomac ,8c à la 
charge d'accomplir par lefditsExpofans toutes les charges tanc 
publiques, que particulières de ladite Abbaye,& de mettre par 
chacun an entre les mains du fieur des Roches, Chantre Se 
Chanoine en lEglife de Paris la fomme de douze mil Hures, 
attendant que noftredic Cou fin en a ye obtenu fes Bulles,Vou- 
Ions qu'après la fignificataon des prefentes ledit Econome 
cefle toute adminiftration des fruiûs de ladite Abbaye, la- 
quelle par ces prefentes Nous luydeffendons& interdifons, 
Se remettons lefditsExpofans en laiouyflance&radminiftra- 
tion qu'ils auoient defdits biens auparavant ledit ecconomar. 
Si vovs mandons que les Expofans rousfacieziouyr de l'ef- 
fet des-prefentes , Et à tous Huiffiers & Sergens de faire pour 
i celles exécuter rous exploitas requis & neceflaires r Car tel 
est noftre plaïfîr. Donne' à fainc"t Germain en Laye, le quin- 
ziefme tout de Décembre, l'an de grâce mil fîx cens trente- 
quarrer^ de noftre règne le vinge cinquiefme. Signé, Loris, 
&plus bas-^ParleRoyïBbyTHiLLiEit.Et du grand fceaude 
cirejaulne; 

! o îj 
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CONCORDAT PAIT 

ENTRE MONSEIGNEVR LE 
Cardinal Duc de Richelieu , OC les Pères 
Abbez, Supérieurs ÔC Religieux de la Con- 
grégation de Chefalbenoift , ordre de fàinâ 
Bcnoifl: reformée en France, 

ARDEVANT Gabriel Guereau Se Pierre 
Parques Notaires Gardenotces du Roy nofire 
Sire en fon Chaftellei de Paris, foubs-fignez. 
Furent prefens Monfcigneur l'Emincntiffime 
Cardinal Duc de Richelieu, Pair , Grand Mai-» 
frre,Chef& Intendant Generalde la Nauigation &Comrnçu 
ce de France, fit General Adrnimftrateur au Spirituel ScTeru- 
pore! de la Congrégation de Chefalbenoift de prêtent encet- 
îeyillcdeParis,en fon Hoftel rué fain& Honoré, ParroifXc 
iain&Euftache,d'vnep;irtr&Reucrcnds Pères IofephSanv 
ion, Abbé de l'Abbaye de fain&Suîptce de Bourges , Se Vi- 
iâreur General de jachère Congrégation de Chefalbenoift; 
Louys Rouiliardj Abbé de Ghcfalbcnoift s Ican 'Bournpn, 
comme ayant charge de Frère Iean Sarfat, Abbé de faintt 
Aliire de Clerrnont en Anuergne *. Guillaume Richcr Supé- 
rieur eftably en l'Abbaye de fainct Vincent du Mans, Se Ni- 
colas Daminois, Abbéde fainft Martin de Seez, eftant de 
présent en cette ville de Paris» logez es marions de l'Efçu de 
France 5C du Chaudron, toutes ïefquellcs parties ont f\u& 
Hesaccords 8c conuenrions qui cnfuinenr, S ça vo i x ï st, 
Que lefdlrs fieurs Abbez Se Religieux après auoir veu &bien 
conftdccé l'Arreft du.Priuc Cpnfeil du vingtième tour du pré- 
sent, mois donné fur leur requefte, ils omtant pour eux que 
pour tous lesReligieux de ladite Congrégation voulu fcecon- 
fentyi veulent Stconfentent. qu'il foie exécute en tous 8c du- 
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ëûnsfespoinâs félon fa forme & teneur, dur x '.'d A rreilla te- 
neur s 'enfuie. 

Vu. la Requefte prefentée au Roy eftamen fon 
Confeilpar Frères lofeph Samlon, Abbé de l'Ab- 
baye de ïsinér Sulpicede Bourges &. Vifiteur gé- 
néral de h Congrégation de Chefalbenor-fc: Louy s 
Kouil lard, Abbé de ï Abbaye de Cûcfalbenoiit .-IeanBouc- 
Don, comme ayant charge de frerc Iean Sarfat, Abbé de 
l'Abbaye de Ciermonc en Auuergne ; Guillaume Ricbcr, Su- 
périeur eftably en l'Abbayedc faind Vincent du Mans , &c Ni- 
colas Daminois, Abbé de faincT: Martin de. Seez, faifans Se 
compoiansla Congrégation de Chefalbenojft de laquelle iU 
£efontfofts > tendanrà ce que pour les eau fes contenues en 
îceiJeilplaifeàfaMaieftéfansaiiioirégardàrArreft du Cory 
feildu 18, Aouft 1634. 6: à tousa&es, conuentiqns Raccords, 
fai&s enconfequence d'iceluy , ordonner qu'ils continueront 
àiouyr & vfer de tous les droits &: prtuileges dont ils ont iouy 
iufquesàprefenc : &:meuv.cmentdeflircçu leurs (Chapitres 
généraux Içs Àbbcz Se autres Supérieurs de ladite Congré- 
gation, fans eftrefubjeftsau choift appartenant! fa Majefté 
Renommer aux autres Mono itères de fon Royaume, & en ce 
faiTant leur faire donner pleine & entière main leuée des faille* 
faites â ta reque çcvnomcsdesfrin&s&reuenusdefdi- 

%cs cinq Abbayes, ££quc les Commi0àires ou fequcftres efta» 
blisleur en rendront compte, S£«guefleaBîmoins ilptoife à f« 
Majefté leur donner pour Chef & Admînilrrateur général 
tancaofpîfituel qu'au temporel le fîeur Cardinal Duc de Ri- 
Riçhelisu, fqubs l'authotué &C prudente conduire duquel 
fera renu vn Chapitre gênerai de ladite Congrégation » &en 
îceluyfaictîLdreilé des Statuts qui feront approuués parle* 
du fieui Cardinal, authotifez par faMajeftc 9 & homologuez 
entelle de fes Cours fouueiaines qu'il îuy plaira .• Qu'audit 
Chapitra gênerai fçra eileu vn VifueiK.' gênerai qui prefentera 
L'a^eocion^ilî^tion audit (leur Cardinal, & prendra fon Vi- 
cariat s pptufoubs l'authorité d'iceluy faire exatteniepr pb- 
feruer iefdits Sraturs.&rendrerûifonde fpn administration 
an prochains Chapitres généraux qui feront tenus par cha- 
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cun an, S£ en iccux efieftion fai&c d'm autre Vifîtcur oufon* 
cien continué, lequel fera pareillement tenudeptefenter la- 
tte de fonelleftion ou de continuation audit fieur Cardinal, 
Se prendra.de luy nouueau Vicariat , offrant pour les foings 
que ledit fieur Cardinal aura de faire viure les Religieuxde 
ladite Congregationen l'obferuatton de leurs Statuts, empef- 
cher par fon authorité, prudence Se zèle fingulier la defleance 
de la difcipline régulière, Se releuer ce qui en feroit defeheu : 
De luy payer parchacunanlafommedetrentemUliuresfur 
les plus clairs frui&s Se reuenus defdites Abbayes, laquelle 
fomme ils diflnbuerom lur chacunes d'icellesà proportion 
de leurs reuenus, &pafTeront toutes procurations requifes 
Se neceffaires pour confèntir en Cour de Rome là création 
dudir tiltre de CKcf& gênerai Adminiftrateur du fpirituel te 
temporel de ladite Congrégation en faueur Se au profit du- 
dit fieur Cardinal,, St aux fins de la création de ladite pen- 
fion. 




E V ladite Requefte, fur laquelle eft otdonné 
qu'elle fera monftrée audit fieur Cardinal, pour fa 
refponceveuëeftre ordonné ce que de raifon, du 
iour de La refponce 

dudit fieur Cardina!,qu'il a accepté par le commandement du 
Roy la nomination qu'il a pieu à faMajefté faire de faperfonne 
pour cftrepourucu fous vnfeultiltre des cinq Abbayes de la 
Congrégation de Chefalbenoift, que neanrmoins il remet 
iourfondroi£tenfre!esmainsdefa Majefté, Se n'empefche 
d'ordonner fur la requefte ce qu'elle iugeradignedefa Iuftice 
& pieté, lefiits Arrelbdes vingt-quatrième Feuricr &vingt- 
huiâ: Aouftmilfixcens trente-quatre, Contrat en formede 
tranfa£tion entre ledit fieur Cardinal Se Père Guillaume Ri- 
cher Supérieur de ladite Abbaye defaintt Vincent du Mans 
duvingr-huiûiefmeiour de Nouembre mil fix cens trente- 
quatre, au pied duquel eft vn a&e de ratification des Religieux 
de ladite Abbayedu vingt-fixiefmedèfdits mois &an. Autre 
contrat entre les fieur Cardinale Frères Nicolas Saffier Se 
André Boucher, Preftres, Religieux de ladite Abbaye de 
Seez, comme Procureurs^* Religieux d'icelle, du 20, dudit 
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ïnois de Nouembrc dernier, 8cautres pièces attachées à ta- 
cite requefte. 

E ROY errant en fon Confeil ayant aucune- 
ment cfgard à laRequeite & offres des Suplians, 
les a remis 5c reftituez en tel eftat qu'ils eftoient 
auparauant ledit Arreft du vingt hui&iefme 
Aoult mil fix cens trente quatre, oc contre lef- 
ditscontra&s,, accords Se tranfactions defdits iourvingt-vn, 
vingt fix, vingc-neuhefme Nouembre Se quinziefmeDecem • 
bre mil fix cens trentre quatre, & autres acîes pat eux faits en 
confequencedudit Arreft 8c fans yauoir cfgard, A maintenu 
8c gardé les Suplians en leurs droidts, Priuileges , immunitez 
8c txemptions,Sc fpccialement au droict d'eflire en leursCha- 
pitres généraux leurs Abbez minant la Bulle du Pape Léon di- 
xiefme 5c Lettres du Roy François premier 8c neantmoins fa- 
dice Majefté a ordonné Se ordonne que ladite Congrégation 
auec les membres qui en dépendent fera régie Se gouuernéc 
parvn perfonnage de linguliere pieté, auec le tiltre de Chef 
6c General Adminiftratcurtantau fpirituel que temporel de 
ladite Congrégation, lequel fera pourueu en Cour de Rome 
fur la nomination que fa Majefté en fera à noftre faintt Père le 
Pape, Se lequel pour fouftenii ladite dignité, 6c fubuenir aux 
fraiz neceflai resaura 5c prendra furies plus clairs reuenusdef- 
dites cinq Abbayes vnepenfion annuelle de trente mil liures 
exempte de toutes charges, 8c pour le zèle 5c deuotion dudic 
fieur Cardinal Duc de Richelieu à tout ce qui concerne la 
gloire de Dieu 5c aduancement de l'EglifcfaMajefté inclinant 
àla prière desSupIians,veut 6c entend qu'il foit ponrueu dudic 
tiltredeChef8c gênerai Adminiftrateur tant au fpirituel qu'au 
teraporelde laditeCongregation auec ladite penfion de tren- 
te mil liures félon la diftribution qui en fera fai£te fur lesfuicts 
de chacune defdites Abbayes _, 8c que toutes lettres de nomi- 
nation requifes Se neceflaires en Cour de Rome !uy en foienc 
expédiées, A ordonné 6C ordonne que les Stplians en leur 
prochain Chapitre gênerai qui fera tenu après Pafques feront 
ratifiertout le contenu en leur requefteauec la foufmiflîon 
d'exécuter &c entretenir le prefent Arreft de poinétenpoincl: 



_ 



ÎU 

féïon fà forme & teneur, & rapportant î a&e de U rat jScàttoS 
&'. foufraiffion auec des procurations en bonne &c deuëforrrria 
pourconfentirenCourde Rome, 8c partout ailleuisoube- 
îoin fera la création en tiltre de dignité d'vn Chef 8c gênerai 
A Jminiftrateur au fpirituél 8c temporel de ladite Congréga- 
tion de Chefâlbenôilt, lequel fera nommé par là Maiefté^ 8c 
pourueu bar n'oit rè fainft Pcre le Pape » Se pour confentïr la 
création deladitepehfion de trente rail Hures fur les frui&s 
defditès cinq Abbayes félon ladiftàbution qui en fera faicté 
audit Chapitre gênerai & autres Chapitres généraux qm fc- 
font ey âpres tenus dan eh an, efle&ion fera faifte d'vn Vift- 

r gênerai lequel prefèntera l'acte de fon élection audit jîeur 
Cardinal, 8c prendra deluy fon Vicatiat, pour fors l'aiithc- 
ritéd'iceluy faire exactement obfcruer lefdits Statuts, Se fa 
Majefté fait aufdks Supplians pleine & entière main leuée dès 
fàtfies faietes Air les frui&s & reuenus defditès Abbayes à la 
rëquéfte des Oeconom.es, 8c ordonné que les CommifTairés 
8c fequëflreseftablis rendront compte, 8c pot teront le reliqua, 
èhtr'eteurs mains, 8c ce faàfant en demeureront bien & vala- 
blement defehargés» 

Tottîs lefquelles chofes lefdits Abbez promettent fai- 
re agréer Scrarifier à «ihacunè Maifon Se Religieux de ladite 
Congrégation , 'dont ils fourniront acte de ratification dans 
ijxiëmaines .enfemblè dé procurations necefïàires pour lo* 
moîdgàtiondudit Arrëft tant enCourdeRome.,quai.x autres 
lieux ou befoin fera, Se prômerténrde faire faire le femblable 
au prochain Chapitré gênerai, Se cependant par prouifiôn fie 
afin due le payement de la penfion de trente mil liures ordon- 
née par ledit Àrreft à rnonJit Seigneur né foitretardée,!efdits 
Religieux promettent la payer en deux teimes efgaux , Sça- 
uoir >faih£t lean Baptifte 8c Noël, dont le premier payement 
efcherra à la faintt lean prochainement venant , &i aînfi de 
ermeen terme, laquelle penlion lefdits Abbez ScReligieux 
ont accordez payer a fon Eminencedefon confenteme'nt iuf- 
tymVs à ce que ladite forhmeayt eflé difTrib ice par le Chapitre 
■çenerjl iW chacunedefuitea Abbayes, Sçaudireiî, pour Che- 
! '-•'b'<fndiff,milIiures:faincT:SuIpice,fix mil limes: fainft Alire, 
fois im\ liUtes :-fain& Vincent , douze mil liures : 8c fa in et 

MaUin 



Martin, huift mil liures: toutes lefquelles fommes reuien- 
nent à crème milliures, ainfi qu'il elt porte par ledit Arrell» 
fans toutes fois que lcfdites Maifons puiffent elt re contraintes 
ks vnes pour les autres , ainsferont tenues payer leur cottes 
part,ainfi qu'il a efté accordé Se confenty par lefditsReligieuXj, 
Se feront tenus les faire apporter à leurs frais, defperts, périls 
se fortunes les termes eftant efcheuz en la ville de Paris, & ks 
meure es mains de 

Etmonditfeigncurau moycndecequedefïusa accordé aux 
fufdits Religieux main leuéesdesfaifiesfai&es du temporel 
defdites Abbayes par les œconomes, comme aufïi promet les 
affilier à ce qu'ils foient maintenus Se confirmez par noftre 
fainél Père le Pape & par le Roy en leurs droits &priuileges 
conformément aux Bulles deLeondixiefme, Se Lettres pa- 
ternes de François premier, &autres Bulles & Lettres paten- 
tes obrenuè's enconfequenccdicelles , à la charge que lef- 
dits Religieux obferuerom les flatuts de leur Congrégation, 
lefquels luiuant leur requefte feront renouueller en leurCha- 
pitregeneraldanslequelils eflirom vnVifiteur gênerai pour 
faire obferuer les Statuts après qu'il aura efte prefenté audit 
Seigneur Cardinal Se pris fon Vicariat, Se à condition aufli de 
faire Se fuppon er toutes les autres charges. Se mefme de con- 
tinuerlesaumofnes qui de tout temps Se ancienneté ont efté 
faiftes aufuites Abbayes, Se pour l'exécution des prefentes 
ont efleu leut domicilie, fçauoir mondic Seigneur en fondit 
Hoftel à Paris rué fainft Honoré ParroifTe fain£t Euitache, Se 
lefdits Religieux en la maifon de Maiftre Millet 

l'aimé Procureur en Parlement , place de Greue, ParroifTe de 
fain£tïean, aufquels lieuxils veulent Se entendent que tous 
exploits & lignifications leurs foient faifts comme parlant à 
leurs perfonnes, car ainfî a efté accordé : Promettant , Se obli- 
geant, Se renonçant. Et fait Se pafTé audit Hoftel de Richelieu 
à Paris, le Mercredy vingtiefme iourde Feurier mil fix cens 
trente, cinq, &: a mondicSeigneur Se lefdits Religieux fufnom- 
xnez fignez la minutte des prefentes demeurée audit Par- 
ques. 
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ARREST DV CÔN- 

S El L PRIVE' DV ROY, PAR 

lequel tout ce qu'a faiâ: SCpalTé Frère Lacques 
Mercier depuis qu'il a rai£fc (on Concordat 
aucc Frère Claude Cotton iufques à cciour, 
«ft caiTé &: annullc. 

EXTRA! CT r>ES REGISTRES 

du Conjtil d'Eflat. 

Vk la Requefteprefentéeau Roy en fon Confeil 
par les Religieux 8c Supérieur en l'Abbaye de 
fainft Vincent du Mans , Ordre de fainâ Benoift 
de la Congrégation deChefalbenoift reformée 
en France, afin que pour les conûderaiions y 
contenues , 8c attendu qu'en exécution de l'Arreft dudit Con- 
feil d'Ertat du vingt-quatriefme Février dernier , Le fieur 
Thierfault s'eftant tranfporté en ladite Abbaye, Se receu les 
plaintes des defordres 8cdiuertiiTemens des deniers, boys &c 
meubles dépendons de ladite Abbaye fai&s par le Père Mer- 
cier , cy deuant Abbé, &c fes adherans : Iceluy fieur de Thier- 
fault auroit ordonné que les Supplians obtiendroient moni- 
toire.ee qui auroit elte fai& 8C prouué queBertrand Pougec 
Sergent & Notaire en la Baronnie deTuffé dependantde la- 
dite Abbaye , Mathurin Binault cy deuanc feruiteut domefti- 
que dudit Prieuré, & François Frenet meftiuier de la grange 
difmerelTe dudit Prieuré, 8C leurs complices, auroient foubs 
l'aduisdidit Mercier Si fes adherans abbatu quantité de bois 
de haute fuftaye de grand prix, 8c fai£t enleuer iceuxlenjeurs 
maifonsi&r quantité de meubles, grains &c deniers dudit Prieu- 
ré, dequoy auroit elle informé de l'ordonnance dudit fieur 
Thierfault par le Lieutenant particulier du Mans l'vn des 
Commiflaires par ledit fubdelegués pour eftre pourueu aux 




J)âttièsâinlî que de raifort, dont ledit Pouget, Binatflt &Ftr= 
net s'en font portez pour appellans au Patkraent de Paris,au 
lieudefepouruoir au Confeil ont obtenu Arreft audit Par- 
lement dudernieriour d'Aouft dernier, &: reçeuz pour ap- 
pellans du droiû &prifede corps ,&t permis d'y faire appel. 
1er qui bon leur fembleroit, Se ladite information portée au 
greffe de ladite Cour, auecdeffenfes d'exécuter les décrets 
contre lefdit complices & ledic Binault eflargy des prifons , Se 
aufll ledit PereMercier contreuenant à la ftntence dudit fieus 
Thierfault du cinquiefmeluillet dernier , s'eft immilTé en la- 
dite charge d'Abbé, & a pouureu frère Nicolas Boefleau Reli- 
gieux de ladite Abbaye, du Prieure de Guerteau , Se en outre 
a faiâeuoquet aux Requeftesdu Pallaisà Paris, vneinftance 
pendante pardeuant les luges dn Mans, Commilîaircs dépu- 
tez par le Confeil concernant la refo'ution de plufîeurs baux 
faifts parledirMercter pendant le troubleparluy fai&en ladi- 
te Abbaye, tellement que ledit Parlement 6c Requeftesdu 
Pallais ne pouuant cognoiftrede l'éxecution dudit Arreft du 
Confeil requeroient les fupplians qu'il pleuft a fa Majefté 
ordonner , que fans auoir efgard audit Arreft dudit Parlement 
de Paris du dernier Aouft des différends du Parlement de Pa- 
ris & Requeftesdu Palais feront cuoquez, & l'information 
fai&e contre ledit Pougcr, Binault, Frenet Se côplices, Se aufll 
les Procédures faites audit Parlement contre Maiftrelulian 
Graflln Preftre Vicaire dudit Tuffé , Se pardeuant les luges 
Prefidiauxdu Mans, pourle rout veueftrelefdks Pouget, Bi- 
nault, Frenet Se complices punis félon la rigueur des loix Se 
ordonnance^ pour ledit crime fur la refolutiondefdits baux, 
auquel Prefidialdu Mans en fera attribué touteCour, Iurif- 
diction Se cognoiffance, Se de tous les differens arriuez depuis 
ledit trouble procédant d'iceluy auec leurs circôftances& dé- 
pendances pour iceux iuger fouuerainement, diffînitifuemenc 
&endernier reflbrt,auec deffen ces audit Potigec, Binault s 
Frenet, G raflîn Se complices de fepouruoir audit Parlement 
de Paris bailleurs, Se audit Parlement ScRequefiesdu Pal- 
lais d'en prendre cognoiffance à peine de nullité, caffation 
de procédures , defpens, dommages Se interefts Se de trois 
mil liu tes d'amende, &aufli faitt deffenfes audit Père Meis 
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cier de plus prendre qualité d'Abbé ny Supérieur de ladite 
Abbaye de fainct Vincent, n'y s'entremettre des affaires d'i- 
celle, pour le fpirituel ou temporel, ny de troubler ledit Pè- 
re Richer Supérieur, 8c autres Religieux à l'exercice de leurs 
dignkez directement ny indirectement fous telle peine qu'il 
plaira au Confeil arbitrer , &c cependant cafter & annuiler 
toutes les collations, prouvions 8c présentations faittes par 
ledit Mercier, des bénéfices dependans de ladite Abbaye 
depuis le Concordat faictauec F.Claude Cotton religieux do 
l'Abaye de S. GfermainDefprez,prenant qualité de Procureur 
des Pères de la Congrégation de S.Maur, enfemble les baux 
à ferme,actes,contrac>s &conuentions faictes 8c paffées tant 
au nom dudit Mercier en ladite qualité d'Abbé que de fes 
adherans, VEV ladite requefte, (igné Matharel. Arreft du 
Confeil d'Eftat,dti vingt-quatriefme Feurier mi! fix cens tren- 
te quatre, portant qu'il fera procédé à la reformation de la- 
dire Congrégation de Chefalbcnoift, 8c qu'à cet efïect le 
Grand Prieur du Collège de Qugny auec le Raporteur du 
procez commis par ledit Arreft , fe tranfpoiteront tant en 
ladite Abbaye de fainct Vincent, qu'aux autres Abbayes 8c 
Prieurez de ladite Congrégation, 8c ce qui feroit par eux 
ordonné fei oit exécuté, nonobftantoppofîtions ou appella- 
tions quelconques &fanspreiudicedicelles, dont faMajefté 
areferuéàfon Confeil la cognoiflance , Sciccïlc interdicte à 
r ous aui res. Commiftlon fur ledit Aneû dudit iour vingtqua- 
triefme Feurier audit an mil fix cens trente quatre, addreflan- 
te audit fieutThierfauLf,Cohfeiller8c Maiftre desRe.]ueftes 
&c au Grand Prieur de Cluny 8c Prieur du Collège de Cluny, 
pour l'exécution dudit Arreft. Procez verbal du fieurTiner- 
fauît CommilTajre, du premier May 1634. contenant les 
remonftrances du Père Sarofon Abbé de l'Abbaye de fainct 
Sulpice de Bourges , & Vilîteut gênerai de ladite Congréga- 
tion eftant affemblez au lieu de fainct Alire fuiuant l'or- 
donnance de fa Majefté,fors ledit Père Mercier ; contre le- 
quel ledit Père General & Supérieurs requeroient que ledic 
Père Mercier fuft depofé de fa charge d'Abbé, pour ne s'e- 
ftre rrouué en ladite aflcmblée , &auoirmaIverféenfa char- 
ge , furquoy ledit fieur Thierfault auroit ordonné deffaut au- 
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die Perc Vifiteur General corme ledit !c Mtrcwr, & que 
nonobitant fon abfence il feroit pafle outre à l'exécution du- 
dit Arteft. Procès vetbal defdits fieurs Commilïaires du 
vingnefmeMars &c autres iours mil lix cens trente-quatre 
en conlequence dudit Arrclt Se Commiflîon , contenant les 
plaintes à eux faites par les religieux de ladite Abbaye S.Vin- 
cent,dudiuet tiflement &c defor dre fait par le Perc Mercier Se 
conforts des deniers , grains , meubles Se abbats des bois de 
haute fuftaye appartenant à ladite Abbaye, & des baux pa fiez 
par ledit Mercier des fermes de ladite Abbaye contre les ter- 
mes pendant le trouble faift par luy en ladite Abbaye de 
l'ordonnance dudit ficur Thierfault de permiflîon aufdics 
Religieux d obtenir monitoùe pour la pieuue du contenu 
efdites plaintes, & fub délégation au premier luge Magihrac 
du Prefîdial du Mans pour l'exécution defdites ordonnan- 
ces. Autre ordonnancedudit lieur Thierfault ducinquiefme 
Juillet dernier, dedeffenfes audit Père Mercier, René Bom- 
mer & (ean Bondonnet de simmifeer en la fonction d'Ab- 
bé, de Prieur, & grand Celerier en ladite Abbaye,& enjoindt 
de fortir dans trois iours de ladite Abbaye, Se en leur heu 
eftably les Père Guillaume Richer Superieut en Chef, Ro- 
bert Vetillard Prieur Clauftral , Pierre Rouffeau grand Ce- 
lé ner: Se à l'efgard defdits baux , les parties renuoyées par- 
deuant les luges des lieux. Requefte aux Pères Vifiteur &: 
Conuifiteur de ladite Congrégation par les Pères Richer Si 
Vetillard Se autres Religiec xde ladite Abbaye de faind Vin- 
cent pour confirmer la nomination faite par ledit fieurThier- 
fault de leurs perfonnes auxeharges de Supérieurs en ladite 
Abbaye. Ordonnance fur ladite requefte du quacorziefme 
Aouft mil fix cens trente-quatre, portant ladite confirma- 
tion, & enjoint à tous les Religieuxde ladite Abbaye de re- 
cognoiftre ledit Père Richer Se Vetillard pour Supérieurs 
aux peines d'inobedience. Autre Arreft du Confeil d'Eftat 
du vingt-hui&iefme Aouft mil fix cens trente-quatre , pour 
eftre inceiTamment procédé à ladite reformation p-»rlefdits 
Commiiîaires. Arreft du Parlement de Paris du dernier iour 
d'Aouft audit an , fur requefte de Bertrand IPougct, Mathu- 
rin Binault Se Frenet, portant deffenfes de l'exécution en 
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leurs peifonnes d'vn décret de pfife de corps dôfinéparle 
Lieutenant particulier du Prefidial du Mans fur l'informa- 
tion par luy faitte des fufdits diuertiiTemens des deniers, 
grains .meubles Se couppe de bois. Signification dudit Ar- 
reftau Père Richer Supérieur de ladite Abbaye du cinquief- 
me Septembre dernier. Rehefd'appel releuéaudit Parlement 
le vingc-vniefme Nouembre dernier par ledit G raflin Vicaire 
de Turre du décret d'adjournement perfonnel contre luy 
donné fur ladite information par ledit Lieutenant particu- 
lier. AlTignarion donnée audic Père Richer en vertu dudit ap- 
pelaudit Parlement du dix-feptiefme dudit mois de Nouem- 
bre. Coppi-deCômittimusdes Religieux de ladite Abbaye 
du trenticfme luin mil ilx cens trente quatre. Aflîgnatior* 
donnée en vertu d'iceluy aux Requeftes du Palais à Paris au- 
dit pete Richer àla requeftedu père Mercier prenant qualité 
d'Abbé Se Supérieur de ladite Abbaye, Se Frère Matthieu 
Chamballu prenant qualité de Celerier dudit PtieurédeTuf- 
fé.du quatorzième Nouembre mil iîx cens trente quatre. 
Ouy le rapport, Et tout confideré. LE ROY EN SON 
CONSEIL ayant efgard a ladite requefte,&: fans s'a rrefter 
à l'Arreft dudit Parlement du dernier Aouft mil fix cens tren- 
te-quatre , A euoqué Se euoque à foy Se à fondit Confeil les 
différends defdites parties pendant & indécis tant efdites Re- 
queftes du Palais, que Parlement de Paris , &: iceux enfemble- 
l'information faicïe contre lefdits GralTin , Pouget , Benault, 
Frenet Se complices , a renuoyé Se renuoye pardeuant les 
luges Preliduuxdu Mans, pour eftie par eux procédé fui- 
uant la rigueur d«.s Ordonnances fouuerainement &ender- 
nier refToir , ainli qu'il appartiendra par raifon , Et deffenfes 
aufdits Mercier, Graffin, Pouget. Binauit, Frener,& tous au- 
tres defepouruoir ailleurs que pardeuant lefdits Prelidiaux 
du Mans à peine de mil liures d'amende, defpens, dommages 
&intere(ts , aufquels prefidiaux fadite Maj.fté en a attribué 
Se attribue toure Cour, lurifdi&ion &;cognoiiTance, &icellc 
interdicle à tons aurres luges, le tout fans préjudice duCom-- 
mittimusdefdits Abbé& Religieux en autres caufes : Et en 
J'efgarddes collations Si prouvions des Bénéfices „enfemble 
des baux,contracts,8aranfa&ions faites tant au nom du- 
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Jtt Mercier, que de fesadherans depuis le Concordat par luy 
faiéfc auec Frère Claude Cotton Religieux en l'Abbaye de 
fainâ; Germain Defprez en qualité de procureur des pères de 
la Congrégation de fainâ Maur, Sa Majeûé les a caliez SC 
annuliez, les caffe& annulle,& déclare de nul effeâ,Et en 
outre fadite Majeité faiâ inhibitions 8c deffenfes audit pere 
Mercier de prendre plus qualité d'A-bbé ou deSuperieur en 
ladite Abbaye fainâ Vincent ,nydc troublerledit Richeren 
ladite qualité directement ou [indirectement. Faiâ au Con- 
feil d'Eitat du Roy tenu à paris le vingt-neufiefme tour de 
Mars mil fut cens trente- cinq. 

Signé, BoiDiiF.. 




OV Y S par la grâce de Dieu Roy de France 
Se deNauarre. Aux Genstenans leiiegeprefi- 
dialdu Mans^ Salut: paiTArieftdont 1 extraift 
eft cy deffus attaché loubs le contre-feel de no- 
ftre Chancellerie ce iourd'huy donné en noftrc 
Confed d'Eitat fur la requefte des Religieux & Supérieur en 
FAbbiyt- de fainâ Vincent du Mans, ordre de fainâ: Benoift 
de la Congrégation de Chefalbenoilt reformée en France , à 
l'encontre du père Mercier y defnommé, Nous auons euo- 
qué à nous Se à noftreditConfeil les différends des parties 
pendans &indecistant es Requeftes de noftre palais , qu'au 
parlement de, paris, Se iceux cnfemble l'information faiâe 
contre les nommez Grailin J pouger > Binault, Frenet Se com- 
plices tenuoyez pardeuant vous, & vous mandons de pro- 
céder ftiiuant la rigueur de nos ordonnances fouueraincmenc 
Se en dernier reffort , ainfi qu'il appartiendra par raifon,vous 
en attribuant à celle fin toute Cour, lurildiâion Se cognoiC 
fance, laquelle nous interdifons à tous autres luges , Man- 
dons en outre Se commandons à nollre Huiflîer ou Sergent 
premier fur ce requis de fignirier ledit Atreft à tous qu'il ap- 
partiendra , faire les deffenfes portées par iceluy , comman- 
demens aux Greffiers de noltteciitejCour de Parlem nt 5c 
Requelles de noftrepalaisà parisd'enuoyeren voftre Greffe 
moyennant falaires raifonnables les pièces Se procédures 
concernans lefdits différends , mefmes lefdites charges 8cin- 
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formations fî elles font dans leurs Greffes , enfembie tous au- 
tres aftes & exploits requis Se neceiïaues,fans demandée 
autre congé ne permifllon : Car tel est noftre plaifir. 
Donne à paris le vingt-neufiefme iour de Mars , l'an de grâ- 
ce mil fix cens trente 8c cinq , &c de noftre règne le vingr- 
cinquiefme. Signé , par le Roy en ion Confcil , Bob.diir » Se 
fcellé du grand fceau decirejaulnt^ &rcontie-fcellé. 

Coïïationné les prefentes coppies à leurs originaux en parchemin 
ànous reprefentées par^venerable Frire Guillaume VieljPrejhe, Re- 
ligieux Prof ex de ladite ^ibbaye , 0* Celerier du Prieuré de Tuffé 
en dépendant, auquel ils ont eflé rendues faines &> entières pour les 
garder &> les reprefenter quant befoin fera } par nom Notaires 
Royaux rf* Mans y demeuram ,foubs-figne%, , te quatorzjefme 
*Apwil miljix cens trente- cinq. 

r. G. VI EL. 
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ACTE DEREFVS FAIT 

PAR LES RELIGIEVX DE L'ABAYE 
de faincte Colombe lez Sens, ordre de faind 
Benoift de la Congrégation de Chefal- 
Benoift reformée en France, au Reucrend 
Perc Bournon Abbé de l'Abbaye de faincl: 
Allirc Se Vifiteur General de hdke Con- 
grégation. 

E IOVRD'HVY vingt- vniefme îour du mois 
deNouembre l'an milfix cens trente cinq, en- 
uiron l'heure de fept heures du mat in,Nous Nor-» 
taires Royaux foubilgnés, Nous eftans tranfpor» 
tez au dedans duChaftelde l'Abbaye fainûe Colombe lez 
Sens a la prière 5c requilîiion des Vénérables Religicux.Prieur 
& Conueni d'icelle, leroient comparus pardeuant Nous Re- 
uerend Père Frère Nicolas Daminois Preftre, Prieur delà- 
dite Abbaye , & les Vénérables Père Frère Charles Cuigner, 
ancien Religieux, lacques Salot, Pierre Chariot, Iean Mer- 
cier; Mathurin Izambart Prefhes, Frère Pierre ColTé,Fiacre 
Dtouet, & Marin François , tous Religieux profez, d'icelle 
Abbaye, faifans&reprefentans la plus grande faine partie &C 
Communauté des Religieux d'icelle Abbaye :Lefquels en no- 
flreprefence feferoientaddreflezàlaperlonnede Reuerend 
Pete Frère Iean Bournon Religieux de la Congrégation de 
Chefalbenoift, auquel Reuerend père Bournon trouué de- 
dans le Cloiftre de ladite Abbaye , ledit Reuerend père Da- 
minois auroit fait les remonftrances déclarations Se prote- 
ftations quienfuiuent, tant pour luy que pour tous lefdiûs 
Religieux cydelTus nommez, defquels il eft aflîfté : C'eft à 
feauoirquefur les tres-humblesRequeftes &inftances , fup- 
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plîcations qui aur oient eftéfai&esà faMaiefté par les Reue- 
rends pères de la Congrégation de Chefalbenoift ; Sadite Ma- 
jefteauroit nomraépour Chef Se General Administrateur de 
ladite Congrégation i Monfeigneur l'EmineatiiIïme Cardi- 
nal Duc de Richelieu , à la charge que ctluy qui feroit légiti- 
mement efleupour Vifiteur par le Chapitre gênerai de ladi- 
te Congrégation qui feroit aflcmblé Se tenu de l'authorité du- 
dit Seigneur-feroit obligé de prendre Vicariat de fon Eminen- 
ce,auparauant que pouuoir par luy s'ingérer Se immmifeer 
dans les fonctions dépendances de ladite charge de Vifiteur, 
Se d'en faire aucun a£te , Se que ledit Reuerend père Iean 
Bournon, foydifant Se prétendant auoir elle efleu au der- 
nier Chapitre General de ladite Congrégation en ladite qua - 
litéde Vifiteur foit qu'il aye négligé de prendre le Vicariat de 
Mondit Seigneur , foit qui layanc demandé il ne l'aye peu 
obtenir, eftantdefpourueu par ce moyen de l'approbation Se 
authoritc qui luy eft neceflaire,cefïant laquelle il ne peut efta- 
blir fa prétendue qualité de Vifiteur, ny en faire aucuns a&es, 
il ne lailfcnt néant moins au mefpris de l'honneur qu'il doit à 
faditeEminence au pteiudice de fes droits. Comme la vo- 
lonté de fa Maieûé, Sclareneur des Artefts de fon Confeil 
d'entreprendre de fe faire recognoiftre pour Vifiteur ésMai- 
fons de ladite Congrégation, en faire les actes iufquesà fe 
vouloir prefenter pour y faire fa vifice. Mefmes qu'ils font 
aduerty quelefujet de fon voyage Si de fon arriuée en ladite 
Abbaye faindte Colombe , fie à l'effet de ladite prétendue vifi- 
te, mais d'autant que l'intention defdits Religieux de ladite 
Abbaye fain&e Colombe, a.touûours efté de demeurer es 
termesde l'obeyflance, Se du refpeâ: qu'ils doiuent aux vo- 
lontezdefa Majefté, aux Arrefts de fon Confeil &àlautho- 
ritédefon Eminence.aufquelsilsiugent que fe feroit attenter 
faire preiudice& injure , s'dsadmettoient ledit Reuerend pè- 
re Bournon, en ladite prétendue qualité Se luy peimettoienc 
de procéder au faic de ladite villtc , laquelle il ne peut faire 
fans eftre pourueu dudit Vicariat , c'eft pourquoy ils déclarent 
audit Reuerend père Bournon qu'ils n'entendent l'a pprouuer 
£-" recognoiftre pour Vifiteur , iufques à ce qu'il aye obtenu 
Isdic Vicariat, Approbation Se confirmation de ladite Emi- 
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nence .-Et en tant qu'il voudroitpaffer outre au fait de ladite 
vifite 8c fonctions de vifkeur en ladite Abbaye, ils entendent; 
prendre, comme de fait ils prennent dés à prefent tout ce 
qu'il prétend ôcpourroit faire pour contrauention aux Ar- 
rêtes du Confeil de fa Majefté & aux Concordats faits entre 
fadite Eminence & ladite Congrégation de Chefalbenoift,au 
moyen dequoy en continuant les déclarations qu'ils en ont ja 
cy deuant faictes , ils fe font oppofez &c s'oppofent d abon- 
dant formellement à ladite vifutc , &c a. tout ce qui fera par 
Iuy faitt géré & ordonné en cette qualité. Et où il fera palTé 
outreau preiudicc de ladite oppofition ils proteftent de nul- 
lùédetouslefditsac-tes&ordonnances, qu'il fe voudroit in- 
gérer de faire 6c de fe pouruoir comme ils verront bon élire., 
tant contre ledit Reuetend père Bournon, que detous au- 
tres fesadherans, ôcmefme de fe maintenir en icelle Abbaye 
fous le bon plaifir & au&orité de fadite Eminence, 8< par tou- 
tes voyesdeuësSctaifonnables, luy déclarant en outre qu'ils 
fe portent pour appellans pardeuant fon Eminence , Se en 
toutes Cours que befoin fera, des entreprifes dudit Reuetend 
père Bournon de l'indi&ion de fa prétendue vifne &c de tout 
eequepourroir faire Se gérer audit nom, & qu'ils entendent 
prendre comme de fa ici ils prennent à partie tant luy que 
fesadherans , dont & de tout ce que deffus , ledit Rtuerend 
père Prieur, & en fuitte tous lefdits Religieux fufnommez 
nous ont requis leur donner atte, lequelnousauons octroyé 
pour leur feruif ainfiquederailon. Signé en findela mmutte 
des prefentes, Daminois humble Prieur fufdit 3 Cuignet, 
I. Salot, F. Chariot, Mercier, M. Izambarc, Pierre Coffé, 
Drouet, F. M. François, &c des Notaires foubfignez , demeu- 
rée vers ledit Laurent. 

LEQVEL Reucrend père Bournon, a demandé audit 
percPrieursiln'auoit pas cfté efleu légitimement au Chapi- 
tre gênerai ,8c fi luy mefme n'auoit pas donné fa voix auec 
les R eligieux efleu de cette communauté. 

Lequel Prieur en prefencedefditsReligieux cy defTus nom» 
rnez.àpcrciftéàfondirecy deflus, 8c que de plus quant il fe- 
ra deuant luge compettant, il donnera telles refponfcs que 
deraifon» 
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Au même a&c ledit Reuerend père Bournon à requis tout- 

ecladi&e communauté s'il n'eftoit pas vray qu'il auoit cltére- 
çeu en ccctepar toute icelle communauté en qualité de Vilî- 
teur gênerai , s'iln'auoic pas tenu le ûege en leur Chapitre 
pour coliger les voix de la réception desNouices , à quoy 
îefdits père Prieur 8c Relligieux, ont dit qu'ils gardoient deCc 
mefprendre, Scqu'eftantdeuantiugécompettantils feroient 
leur refponfe, après quoy ledit Reuerend Père Bournon a 
fiic refponie.qu'ileltcres-obeifrantauxvolontczdefa Maie- 
fté, &: ne prétend enaucune façon ycontreuenir,ainsaucô- 
traire qu'il efticyexprez pour les exécuter, Se queluymefmc 
en perfonne eftant allé demander fon vicariat à fon Emi- 
nence , il Iuy auroit elle refpondu , par fon Confeil , que la- 
dite Eminencene luy pouuoic donner :veu Se entendu que 
mondic Seigneur le Cardinal nettoie encorespourueu dudit 
tiltrede Chef gênerai Adminiftrateur , tant du fpintuel que 
temporel, ce qui l'auroitobligéde prendre Arreftfur Rcque- 
fle de Meilleurs du grandConkil pour l'exercice de fa charge, 
par lequel il enjoinc à tous luges Royaux, conformément à 
l'ordonnance, deprefter main forte, à l'exécution de fes or- 
donnances, &c ce afin que la difeipline Régulière ne vienne i 
defperir pendant le temps que ladite Etninencc viendra a 
auoirle tilcregeneraldc Chef Scgeneral Adminittrateur tanc 
au fpirituel qu'au temporel de noftre faincl: Père le Pape. 
Celipourquoy il déclare que le prelent a£fce à nous requis 
par ledit Prieur , n'eft à autre fin que pour empefeher qu'il ne 
cognoilTe &c mette ordre aufdits Religieux, defportemens 
qu ils fe commettent ordinairement en cette maifon, il ny 
puiiTemettreordre.Scencas de defobeyuance Se rébellion, 
prétend de fe pouruoirainli qu'il verra bone{tre,8tàrinitanc 
a enjoint audit Père Prieur de faire fonner le timbre pouraf- 
fembler lefdus Religieux au Chapitre pour receuoir fes com- 
mandemens, dequoy ledit père Bournon nous a requis a£te 
Se coppie du pcefenc a£te entier , Signé en fin, Bournon Vi- 
fiteur gênerai. 

Et a ledic père Prieur di& qu'il perciftoic en fes premiè- 
res déclarations, oppofitions 8c appellations, en prefenec 
defdits Religieux, qui ont tous dift Se déclaré audit Reue- 



rend père Bournon, qu'ils perciftent en leurs déclarations Se 
oppositions cy deflùs , & qu'ils appellent de l'oLdonnance 
fufdite, en adhérant à leurs premières appellations. Pro- 
teltent de faire le tout réparer comme eftant vne continua- 
tion defes entrepufesac attentats fufdit,& qu'ils entendent 
fe maintenir, nonoblUntles prétendues ordonnances dudit 
Reuerend père Bournon * lequel ils n'entendent recognoi- 
ftrepour Vifiteur,pour n'en auoir les prouifions& confir- 
mations necetfaires. Faictlesan&iourquedeflus , fignezen 
fin de la minutte desprefentes, Daminois Prieur & Vicaire 
generalde l'Abbaye fain£te Colombe,fans approbation de la 
prétendue qualité que prend le Reuerend père Bournon , 
Cuignet.I.Salotj F. Chariot Mercier, M. izambart , Pierre 
Collé, Drouet,F. M. François, Se desNottairesfoubsfignez, 
demeurée vers ledit Laurent. 

LAVRENT. BENQIST, 
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LETTRE DV ROY 

AV PETIT CACHET ENVOYEE 
auxPcrcs de la Congrégation de Chefalbc- 
noifl:, par laquelle il leurcft commandé tenir 
leur Chapitre General à Bourges en l'Ab- 
baye de fain&Sulpicc, membre dépendant 
de ladite Congrégation. 

DE PAR LE ROY. 

H E R S & bien aymez , le foing 
que Nous prenons de tenir la main 
autant qu'à Nous , cft à ce que 
les Religieux qui font en noftrc 
Royaume viuent conuenablc- 
ment à IcurProfcflïon & Reigle, 
Nous a f.ii£t prendre cognoiflan- 
ceen noftrc Confeil de ce qui re- 
garde noftreCongregntion, pour le bien de laquelle 
Nous jugeons à propos que vous reniez vn Chapi- 
tre General au pîuftoft : Novs Vous ordonnons 
doneques de le conuoquer pour le troificfme Di- 
manche d'après Pafques, & de le renirlors en l'Ab- 
baye faincl Sulpice lez noftrc ville de Bourges, à quoy 
vous ne ferez faute , Cartel eft noftrc plaifir. Don- 
ne* à Chantilly, le dix-hui&icfmc iour de Mars, l'an 
mil /ix cens tt«ntc-cinq. Signe, LOVIS,EtpIus 
bas , I3ovTiLLiE.i,&fcellé de cire rouge fur fim- 
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pic queue \ Et fur le reply cft efeript ", A nos Chers 
&bicn-amez, lcsVifiteur, A bbez & Religieux delà 
Congrégation de Chcfalbcnoift. 

Collation de la pre fente eoppie $ eflê faite à fen Original 
fain ey entier par moy Notaire Roy al reftdent àBoar- 
ges > foubs- fign'e t auopcl il aejlé repre fente , ty à l'in* 
fiant rendu auec la prefente ,pour feruireeque deraifon. 
Faifi à Bourges en l'ejludc audit Notaire , le vingt- 
troifiefme Auril mil Jïx cens trente-cinq après midy, 
prefence noble François Mercier Aduocat au fiege Pre- 
Jidial , fy Eftienne Prat manhand à Bourges 3 tefmoins: 
Ledit Prat à dit ne fçauoir fiiner. 

MERCIER. MYNEREAV. 

[ollationni à l'original par nous Notaires Royaux foub^ 
figne"? FaiSi ce 

tour de mil [tu cens trente- [ta. 




Signification de la fufdite Lettre, 

V IOVRD'HVY leudy dix-neuflcfmc 
d'Àuril mil fix cens trente- cinq , heures de 
neuf heures attendant dix du matin, en la pre- 
fence du Notaire Royal refident à Bourges, 
foubs-figné , 8c tefmoins cy après nommez, 
Maiftre Anthoine Foucault demeurant en cette ville de 
Bourgcs.au nom &co.nme foy difant auoir charge 8c pou- 
noir de Maiftrc Bict , Lieutenant gênerai au Baillage , Se 
luge Prefidial de Bourges , s'eft transporté au Conucnt &c 
Abbaye fain£t Sulpicc lez Bourges , auquel lieu parlant à 
Religieufe perfonne Frère Iacqucs Hitbcft, Prieur Clauftral 
de ladite Abbaye , pour l'abfence du Reuercnd Père Abbé 
d'icelle, il lauroit requis , fommé Se interpellé de receuoir 
vne Lettre de fa Majeftc , cachettée en placard fur fimplc 
queue de cire rouge, addreiTarue à Nos chers & bien-amez, 
les Vifiteur, r\bbcz & Religieux de la Congrégation de Chc- 
faibenoift,&: lu y en donner bonne te valable defch»rge,8: 
laquelle iladicl auoir offerte audit Reuercnd Père Abbé du- 
dit faincl: Sulpicc dés le neufiefme du prefent mois, lequel 
ae vouluft luy en donner defcfnrge, a raifon de quoy il ne 
luy auroit delaiflce, lequel PereHubccl fatisfaifant à ladite 
fommation, a faicl refponce' qu'il a inteteft auparauant que 
de recepuoir ladite Lettre, 5c en donner defcharge,de faire 
affèmbler tous les Religieux de ladite Abbaye , pour fatis- 
faire à ladite fommation , comme de faid après auoir faitt 
âfïembler partie des Religieux , auroit receu icelle Lettre, 
8c par ces prefenres en a donné defeharge audit Foucault: 
Et d'autant que le Reuerend Pcre Abbé de Chefalbenoift 6c 
premier Convifueur gênerai de ladite Congrégation 8C Vi- 
fiteur de ladite Maifon Se Abbaye faincl: Sulpicc cft audic 
Conuent,il a déclaré que le contenu en icelle luy doit eftre 
Cgnifié: 8c après auoir iceluy faict appeller ,luy auroit faict 
lefturc d'icelle , afin que du contenu en icelle il n'en pré- 
tende caufe d'ignorance, 8c luy auroit icelle mife entre les 
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Mains . dont & du tout a cftc drcffé le prefent acte, ce re~ 
querant ledit Foucault ficPerc Prieur dudit fainâ Sulpice. 
Faid au Conuenc fie Chapitre da ladite Abbaye ledit iouc 
Se an heure fufdite , prefence de Michel Verny fie Iulien 
Beauchamp feruiteur domeftique dudit Conuens .tcfmoins. 
La nunutte eft lignée dudit Foucault, HirbccT: , Rouïllard 
Abbé dudit Chcfalbenoift fie tefmoins , auec ledit Notaire 
foubs-figné. Ainfî fîgné, Mi ni kiay. 

Collât tonné x l original par nous Notaires Royaux fêubs - 

s Pt nc ^i Fdiflee 

mr de fiùlfîx cent trente-fix. 






PROCEZ VERBAL 

DV REVEREND PERE BOVR- 
non,viiîteur gênerai de la Congrégation de 
Chefalbcnoift reformée en France, faift en 
l'Abbaye de faincl Vincent du Mans Ordre 
de fâincl: Benoit, membre dépendant de la 
Congrégation de Chefalbenoift , au cours 
de fa vifite, contre certains Religieux refra- 
#aires à Tes Ordonnances. 

'AN mil fix cens trente cinq , ce iourd'huy 
trente 8c vnicfme 0&obre,Nous Frère Iean 
Bournon , humble Abbé de fainft Hallyre, 8c 
i Vifncurgcneraldc la Congrégation de Chc- 
falbebcnoift , eftant arriué en noftre Maifon 
de fainct Vincent du Mans, pour lexecurion 
de noflre Obédience de Vifiteur gênerai , ferions cranfporté 
au Chapitre de ladite maifon , où le feroient trouuez le Véné- 
rable Pet e Abbé, le Père Prieur, 2c toute la Communauté , la- 
quelle après auoir exhortée à fon deuqir en l'obciflànce des 
vœux , Se promcHes qu'ils ont faites à la Congrégation de 
Chclalbenoift : Déclaré que i'eftois arriué en cette maifon 
pour faire mon a tic de vifite, 8c pour cet effet exhorté vn cha- 
cun de me dire j Se remonftrcr charitablement tout ce qu'ils 
trouucroient bon pour le maintien de la reforme de ladite 
Congrégation, yoiredVnepluseftroire: 8c en fuite de ce,com- 
mandé à Vénérable Pcrc Abbé, Perc Prieur, Se à tous les Re- 
ligieux de m 'apporter toutes les clefs qu'ils pouuoient auoir 
de leuts chambres, officiers 8c autres, à quoy auroit prompte- 
roenr obey le Vénérable Pcrc Abbé, Perc Prieur, &c autres; 
fors Se excepte Frères Nicolas Prudhômcau,NoélDrouard, 
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Pierre Hardouineau , Mathurin Fourault , Nicolas Boiftcatr, 
François MuiTerottc, Iofcph Ribot, François Yfarnbart.te 
Iean le Roycrjefquels feferoienttous lcuez,8cparlant par 
la bouche de Frcre Nicolas Prudhommeau , m 'auroient dé- 
claré qu'ils s'oppofoient à mon atte de vifite, & ne vouloient 
me donner leurs clefs comme les autres Religieux ;fur quoy 
nous leuJT-aurions demandé s'ils n'cftoient.pAS Religieux de 
la Congrégation de Chefalbanoiii,Viîsnefçauoient pas que 
ie fufle Vificcur gênerai de ladite Congrégation , de quoy ne 
pouuant tirer refponfe , ie leuraurois enioint, en vertu de 
ïain&e obédience, de mettre les clefs qu'ils pouuoicnt auoir 
entremesmains,conformcment à mon ordonnance, ce qu'ils 
auroient refufe faire: fur quoy leurs aurions réitéré nos cora- 
mandemefls, ficcommandéde nous obéir, à peine de rébellion 
raanifeftc, ce qu'ils n'ont voulu faire, pourquoy d'abondant 
leur aurions enioient, à peine d'excommunication , & des 
peines portées par nos ftatuts , à quoy ils n'auroient encores 
voulu obéir , ains au contrairc.font fortis en'trouppe du Cha- 
pitre, Se quelques commandemens que ie leur aye peu faire, 
ils s'en font allez. Ce queconfiderant, 5c que cette rébellion 
efl: en fuite d'autres rebellions fouuent réitérées aux comman- 
demens du Vénérable Perc Abbé de cette maifon, comme 
nous auons recogneu par le procez verbal d iceluy du vingt- 
vniefme du prefent mois, & que cela tendoit à la ruineftotaie 
delà difeipline régulière : Nous auons fai£tdreffec,lc prefenc 
procez verbal pour cftre par nous ordonne ce que de raifon: 
&c iceluy fait artefter par le Vénérable Perc Abbé , Perc 
Prieur, & Scnieurs de cette maifon, Et de noftrc Scribe, ainfî 
figné Bournon, Vifiteur gênerai: G. Richer, humble Abbé: 
Frcre Pierre Moulay: Frère Dcnys le Charrier, Frère Noël 
îaiy , Frcre R. Vetillard, 5c Aftier adjoint. 




^^ Vrquoy fçauoirfaifons, que veu par nous Frcre Iean 
Bournon, humble Abbé defainét, Halire, 5c Vi fit eue 
gênerai de la Congrégation de Chefalbenoift .No- 
ftrc fuldit procez veibal de ce iour, toutes les defobeiffances 
& rebellions faites à nos commandemens , par Frère Nicolas 
Prudhommcau,Nocl Drouard, Pierre Haidoiiincau,Maihu- 



îin Fourault , Nicolas Boiffcau , François MufTeiottc, ïcfepk 
Ribot, François Yfambart,fic Ican Royer, tous Religieux 
Profcx de cette Maifon 8e Abbaye de fainét Vincent. Veu pa- 
reillement autre procez verbal duVenerablc PcreRicher Ab- 
bé de cette Maifon, duvingNvnicfmc du prefem mois d'O- 
ctobre, contenant autres Se femblablesdtfobeiiTances Se re- 
bellions àluy faites par lefdiisPrudhommeau,Hardouincau, 
'vlofcrotte , BoilTeau , Diouard, Royer 8e Fouraut . Et veu pa- 
reillemcnc le Chapitre vingt vniefme de la Règle de noftre 
PcreS. Benoift, & le Satin, Decorrrttione cw/pdr«m, Chapitre 
cinquante quat te: fie tout ce qui eft à voir 8e confiderer, aptes 
auoir inuoqué le nom de Dieu , Nou« Conformément à ladite 
Regle,8e audit Statut, auons déclaré fie de clarons iefdits Fte- 
res Nicolas Prudhommeau , Noël Drouatd , Pierre Har- 
douineau, Mathurin Fourault, Nicolas BoilTeau, François 
Muflciotce , Iofeph Ribot , François Yfambart , fie leart 
Royer, rebelles manifeftes Se coutumaces , Et ordonné qu'ils 
feront mis en prifon pour y viurc au pain Se à l'eau l'efpace 
de huicl iours, pendant lequel temps leurs commandons de 
reciter à genoux tous les iours le Rozairc de la Vierge, fauf 
pour le bien de cette Maifon, fie de toute la Congrégation, x 
ordonner cy-apres de leur translation par obédience, & au- 
tres maifons,ainfi que nous aduiferons cftre à faire, Et enioinc 
au Vénérable Père Abbé, Père Prieur, fie tous autres Reli- 
gieux, de nous preftermain forte pour l'exécution de noftre 
prefente fentence, donnée en n oft redite Maifon fie Abbaye 
de fainft Vincent, y faifant noftre vifîte par nous Abbé , ic 
Vifitcur generalfufdit.ee dernier Octobre milfix cens tren- 
te cinq. Ainfi figné I. Bournon , Vifitcur gênerai, fie Allier 
adioinr. 

T le mcfme iour nous fommes tranfportez dans le 
Chapitre denoftre dite maifon de fainû Vincent du 
Mans, fie ce aprésauoir fait fonner le timbre à la ma- 
nière accouftumée, dans lequel Chapitre feroient comparus 
le Vénérable Père Abbé , Se autres Religieux , fors excepté le 
fufdit Prudhommeau , Drouard , Hardouyncau , Royer, 
MuiTerottc , Fourault, BoilTeau, Ribot, fie Yfembart » lcfqucls 
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nous aurions mande querir par Frères Robert Vetillard & 
RencRouiTcauJefquels nous ont rapportez enprefencedc 
ia Compagnie, que les fufdits Religieux leur ancien t fai£c tcL 
ponce , qu'ils ne nous vouloient obéir , &: ne nous reco- 
gnoiiïbienc point , ainfi qu'ils m'auoient déclaré cy deuanc 
dans le mefme Chapitre : Surquoy aurions commandé à no- 
lire Adjoin&de lire la fentence donnée par Nous contre les 
fufdits Religieux rebelles , & enjointt aux vénérable Pcrc 
Abbé, Père Prieur, & autres de Nous prefter main forte pour 
l'exécution de noftreditc fentence, auquel commandement 
& injonction le Vénérable Père Abbé nous auroit remontré 
que lefdits Religieux rebelles eftoientennombtc de neuf, Se 
eftoient attrouppez par cnfemble, afin dercfiftcràn'obcyr à 
nos commandemens : Se comme s'eftoient des Religieux 
n'ayantla crainte dcDieu deuant lesyeux, qu'ils pourroient 
commettre quelque fcandale à l'endroit de leur perfonne, 
&c qu'il feroic plus à propos de s'affifter du bras feculier : A 
quoy i'aurois acquiefeé, 8c pour cctefFect prefente requête 
au ficur- Lieutenant gênerai de la villedu Mans,& ay inter- 
pellé Monfieur le Piocureur du Roy fc joindte auec Nous 
pour faire exécuter noftre fufdite Ordonnance, ce que ledit 
Sieur auroit fait Se ledit ficur Lieutenant gênerai , après auoir 
leul'a&cdcmon institution de VifiteurJ'Arrcft du Confcil, 
par lequel il luyeft enjoinét de nous affilier, & mettre le fuf- 
dit procès verbal auec noftre ftntencc au pied en exécution, 
ainfi qu'il paroift par fondit procès verbal: Auroit enjoint à 
cinq ou fixMiniftres delufticed'executer ,tant noftre fufdite 
fentence, qu'autres que nous pourrions faire en fuirc.defque's 
JViiniftrcs ne nous lerions voulu fetuir pour l'h.ure, atten- 
du que lefdits Religieux rebelles fe feroient réfugiez dans 1 E- 
glife, iurantôi proteftant que le premier qui les aborderoit ils 
feroient du fang, ou qu'ils s'en feroient à eux mefmes : pour 
pollutiond'icdlc, ce queconfiderant, nousaurions dineré le- 
xeemion de noftreditc fentence.tam pour lercfpcft que nous 
dcuons aux lieux (acrez, nue fous 1 efperance qu'à vn îour de 
bonne fefte, t Jle qu'eft lafe(lcdcTouiïaint~tî , Dieu lestov?, 
cheroit au coeur, & ils viendroient à fe reconnoiflre ,& neant- 
inoins de toutes les fufdites rebellions, iuremens & b'afphe^ 

mes, 
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mes, auons faitdrcfler ce procez verbal, pour iccluy confidc 
rcr eftre ordonne ce que de raifon, 8c attefter par le Vénérable 
P.Abbé, Prieur 8c Scnieurs,& René Rouffeau, comme ayant 
eftéenuoyé par nous pour leur cômander de venirau Chapi- 
tre pour obeïr à nos commandemens , lequel nous a rappor- 
té qu'ils n'en vouloient rien faire. Faiâ: ce iour 8c an que 
deffus, ainfifigné I.Boutnon, Vifiteur gênerai , G. Richer, 
Fr.P. Moulay JeCharcier.Fr.N. Iary, Fr. R Vctillard,Fr. 
R. Roufleau, &c Aftier,adionr. 

T le premier iour de Nouembre fur les quatre heu- 
res de releuces , 8c après les Vcfpres dites 8c célé- 
brées, nous nous ferions transportez auec noftre 
Adioint vers l'endroit del'Eglifc, où les fufdits Re- 
ligieux rebelles fc font retirez entrouppe, & où itaontpafle 
toute la nuitt, lefqurls nous aurions admoneftez de rechef de 
recognoiftre le mauuais cftat de leur confeience auquel ils 
eftoient,& iceux exhortez de rentrer en eux-mefmes,afin 
que nous excitez dVne paternelle charité, nous lespuiffions 
remettre au droi£t chemin de la Religion, duquel ils fe font 
dcfuoyez par leurs rebellions &c defobeiffances tantdefois 
réitérées , &: en ce faifant leur aurions enioint , par vertu 
defaintte obédience de nous fuiure , pour les conduire là où 
nous aurions ordônc eftre faiét, &: attendu qu'ils ne s'eftoient 
tou'u trouucr au Chapitre , pour entendre la lecture de 
noftre fentence , nous la leur auons fait lire & prononcer 
par noftredit adioint; & d'autant qu'ils n'y ont voulu obeïr, 
&fait refus de nous fuiure, nous auons enioint aux Huiffiers 
&Scrgens , que Monfieur le Lieutenant gênerai de cette ville 
nous a baillé pour mainfotte pour l'exécution de noftre fen- 
tence, d'icelle mettre prefentement en exécution, 8c. en ce fai- 
fant, 8c pour le refus qu'ont faift& font lefdits Prudhom- 
meau, Drouard, Hardouyncau, Boifïeau,Fourault,Muflerot- 
te, Royer,Ifembart fk Riborjes mettre &conftituer prifon- 
niers es prifons de ladite Abbayc,& à celle fin que cette action 
fe fit fans fcandale, nous auons creu que la prcfcncc de Mon- 
sieur le Lieutenant Particulier, en l'abfencc de Monfieur le 
Lieutenant General feroit neceflairc, c'eftpourquoy l'auons 

i 
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faift prier de nous affilier , te faire exécuter noflre dite fen- 
tenec en fa prefenec , conformément à l'Arreft de NoiTci- 
gneurs du Grand Confeil , ce qu'il nous a accorde, & s'eft 
tranfporté en cettedice noflre Maifon , où cflant arriué , icme 
fuis tranfportéaucc ledit fleur Lieutenant Particulier, 5e Pro- 
cureur du Roy à l'endroit de l'Eglifc oùefloient les Religieux 
rebelles , ou en prefenec defdits fleurs Lieutenant Particulier 
Se Procureur du Roy, ic lesaurois exhortéà l'obe'uTance J &: 
déclaré que la créance que i'auois, que le mérite de tous les 
Sainftsauroicnt mérité de Dieu quelque grâce pourlcs faire 
rccognoiftrc&lcs obligera m'obeïr, m 'auoit fait différer l'c« 
xecutiondenonredite fenccnccqueicleuray prononcec,quc 
maintenant ié leur commandois de me fuiure & obéir , ce 
qu'ils au roient refufé défaire, nonobftantles charitables rc-' 
monftranccs que leur en auoit fait M r le Lieutenant particulier 
Se M r le Procur. duRoy, lequel auroit demeuré aucc eux toute 
la matinée >5e toute l'aprcfdinéc pour leur perfuader dem'o- 
beïr,à quoy ils n'auroient rien profité ; ce que voyant ,i'aurois 
fupplic ledit fleur Lieutenant particulier, enioindre aux Mi- 
nillrcs de Iuflicc d'exécuter madite ordonnance, ce qu'ils au- 
roient faift, &e en mefmcinfhnt lesSergens feferoientfaifis 
dclcurs perfonnesA conduits par force Se violence dans trois 
grandes chambres, nommées les Hoftellerics,danslefquclles 
il y a deux grands lifts bien garnis ,8cdans chacune defquel- 
Ics Ta y faift mettre trois defdits Religieux rebelles, Si à la 
mefme heure fait apporter tout ce qu'ils m'ont demandé pour 
leur neceffité, dequoy , te de tout ce que defTus ,auons faift 
drefier|nofhc procez vcibal, pourferuir ainfi que de raifon. 
Fait ,cc premier Noucmbre nul lix cens trente cinq. Ainfl li- 
gné 1. BouinonjVifutur général: ÀfUer,adioint. 

T le lendemain fécond iour du prefent mois.enuiron 
I heure de neuf heures du matin, pendant l'heure de la 
grande Méfie où i'cllois affiliant , on me feroit ve- 
nu aducuir que les Religieux que i'auois mis prifonniers, 
auoient rompu leuis prifuns , Se qu'on les auoit veu prome- 
ner au deiTus delà chambre où ie les auois conllituezprifon* 
njers , pour dequoy eftie alfeurcjie me ferois aiîïltc du père 
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Zacharie Rcgnault , que i'aurois fait fortîr da fermée, & de 
mon Adioint,8cme ferois tranfpottc aueceuxau par dciTtis 
la chambre defdits Religieux prifonniers, qu'on nomme les 
galetas, où après auoir fait vne exaéte recherche, i'aurois ren- 
contré le planché percé d'vn trou (uffifantpoui ypafTcrYne 
perfonne,toutfrefchementfaicl:, &cùil parroiiroitquc quel- 
qu'vnauoit pafTé par ledit trou, &: de là feroit dcfcendudansla 
chambre, fur laquelle refpondoit ledit trou, Se dans laquelle 
cftoient prifonniers François Muflerotte, Mathurin Fouraulc 
Se Nicolas Boideau, en laquelle ayant fait perquifmon com- 
me quoy cetrou fepourroit eftre faiû -.après auoir interrogé 
lcfdits Religieux, qui m'ont déclaré ncfçauoirquec'eftj&n a- 
uoir bougé de leur chambrc.i'aurois trouué qu'on feroit mon- 
té par deflus des fagots qui font dans la defeharge de ladite 
chambre, Se trouué par là qu'on auoitfaict ledit trou frefche- 
mentjcommeila paru par la terre qui s'eft irouuce furlefdits 
fagots, dequoy, &de tout ce que deflus ,auons fait dreflerce 
prefent procez verbal par ledit Pcre Zacharie Regnault,&ro- 
frreadioint,pourice!uyconfideré élire ordonné ce que derai- 
fon. FaiQ: ce fécond Nouembre mil fix cens trente cinq, Ainfi 
fignéI.Bournnn,Vifitcur gênerai, F. Z.Regnaut,&: Ailier Ad- 
joint. 




E v pir nous Frère Iean Bournon , Abbé de fainft 
Hallire, & Vifitenr gênerai de la Congrégation de 
Chefalbenoilt, noftrefofdir procez verbal, par lequel 
il parotft de la fraétire des prifons, faites par Frères Mathurin 
Fomault , Nicolas BoifIeau,& Français Muflerotte. Et confi- 
deré le nombre dr s Religieux rebelles, le peu d'afleuranec qu'il 
y a es chambres où nous les auons mis prifonniers , pour n'en 
auoir trouué d autres en ladite ma ilon: Apres auoir inooque le 
nom de Dieu ,auons ordonné que Frère Mathurin Fouraulr, 
Nicolas Boifleau , Iofeph Ribot, Se François Ifambart , fouz 
bonne &: feure garde , feront tranflatez de cette dite noilre 
maifon, fçauoir , Frère Nicolas Boifseau , Se Iofeph Ribot,& 
noftremaifon de fainû Sulpice,&: Frère Mathuiin Fourauh,ê£ 
Se François Ifambart : en noftremaifon de la in cl: Martin de 
Scez,poury viureen bons Religieux, & fouz l'obcifsanccdw 

Bij 
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Supérieurs de fefditesmaifons >!eurcnioignans, en Tenu de 
fainfte Obédience, d'obdraufdits Supérieurs, &fe comporter 
en vrais Religieux, à peine d'eftre punis déplus rigoureufe pé- 
nitence que celles qui font portées par noltrefcntcnce du der- 
nier Octobre mil fixeens trente cinq. Donné en noftre Mai- 
fondefaindt Vincent du wans.en l'a&ede noftre Vifite,lcfe- 
condNouembrcanfufdit, Ainû %n.c I. Bournon , Vifitcir 
general>& Afl.ïer,Adioin£L 

E v par nous Frerc Iean Bournon , humble Abbé de 
faind Hallire,&: Vifueur gênerai de la Congrégation 
de Chefalbenoift, Noftre procez verbal du trente- 
vniefine Octobre mil Cix cens trente cinq .contenant les re- 
bellions faites en noftre a&e de Villte par FrereNicolas Prud- 
hommeau ,Noel Drouard, Pierre Hardouineau , Mathurin 
Fourault, Nicolas BoiiTeau,, François Mufferotte,lofcph Ri- 
bot, François Ifambnrt, & Iean Royer : Noftre fentence au 
pieJdudit procez verbal, portant que les fufnommez feront 
mis en prifon, à raifon de leur rebelIion,conformément à nos 
Statuts. Autre procez veibal du rnefme iour , contenant vn 
autre a de de deLobeiflance par les-defnommcz. Autre procez 
verbal du ptemier Nouembre mefmeannée, contenant auiîi 
vn autre a£te de defobeiiTance : Si. comme nous aurions elle 
contraints de nous feruir du bras Séculier pour l'exécution 
de noftredire fentence. Autre procezjverbal du fécond No- 
uembre mefme année, portant fra&ure de prifon faite par 
Frère François Mulîeiotte , Mai hurin Fourault , & Nicolas 
Boiff-au, Noftre fentence donnée fur ledit procez verbal, por- 
tant tranllation dekiits Frères Maihurin Fouraultj Nicolas 
BoilTeau,Iofeph Kibot.Sc François lfambart,Confidcréles 
charitables remonftrances que nous auons fai£t , & fait faireà 
à tous les fufnommez Religieux , L'indulgence que nous 
auons vfc en leur endroit pour neleurauoirfait pratiquer en- 
tièrement noftre fentencejains les auoir fait nourrir ^entre- 
tenir comme nous mefme: Qucneantmoinsles fufdits Reli- 
gieux n'auoient tefmoigné aucun a&e de recognoiiîance.Aias 
-beaucoup plus obftincz & rebelles qu'auparauant. Après 
auoir inuoqué le nom de Dieu,auom ordonné derechef qu'ils 
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'tiendront prifon , iufqucs à ce que Dieu îcs aura touchez au 
cceur,& les fera recognoiftre cependant conformément à nos 
Statuts, les priuons de voix acliue &pafliue, iufqucs au pro- 
chain Chapitre gênerai. Et enioignons au Vénérable Père 
Abbéjd'auoir foin de fes pauures amcSjfaire faire continuelle 
Prière pour eux: brcf,faire faire tout fon poflible de les remet- 
tre à leur dcuoir. Faict à noftre maifon de fainâ Vincent, 
dans la conclufion de noftre Viiite.ce fixiefmc Nouembrc 
mil fix cens trente cinq, Ainfi figné Bournon , Vifiteur gêne- 
rai^ à Aftier,Adioinr. 

Deliuté par copie, Signé A. Aftier, Adioint. 

Votldtionne la prefente copie à fon original à nota repre fente' par 
Mener end V ère en Dieu Père Guillaume Xicher , ^ûbbè audit S- 
Vincent, duquel l'auons relaiffé pour y auoir recours, par nom 
Notaires Royaux au Pays <& Comte' du Maine , fou^figne^, 
le dixiefme Nouembrc mil fix cens trente cinq. 
• . G.RICHER. 



I. GAVLTIER. 



FONTAINE. 



CoHationné a l'original par noué Notaires Royaux foubs- 
ftgne^ Fatal ce 

tour de mil fix tînt trente-fo. 
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ARRESTS DV CON 

fcil Priuè du Roy, par Icfquelsles 
Religicuxfontdifpenfezd'obeyr 
à leurs Supérieurs. 

EXTRA1CT DES REÇ1 STRES 

du Cwfeil Priué du Roy. 

VrU Rcqueftcprefentéeau Royenfon Cpnfeil, 
par Frères Nicolas Prudhommeau.,NoelD rcuird, 
Pierre Hardouyneau,IeâRoycrj François Mufle- 
rottc.Mathurin Fourault, Nicolas Boifleau.lofeph 
Ribot,& François Ifambart s tous Religieux Profcz de i'Ab- 
baye de fain£t Vincent du Mans, à ce cjue pour les caufes y 
contenue jilplaife àfaMajefté leur permettre defaircinfor- 
mer des excès Se violences commîtes en leurs perfonnesjin- 
jurieuxemprifonnemens ,&: détentions d'icelles, ic pour ce 
faire commettre tel Commiflaire qu'il plaira à faditc Ma jefté: 
mefmcdefaireaiïîgnerlcPcrelean Bournon, à tous qu'il ap- 
partiendra, à certain 8c competant jour audit Confeil , pour 
refpondre fur le contenu en ladite requefte , à telles fins , ré- 
parât ions,dommages &intcrcfts, quederaifon: & cependant. 
ordonner que lefdits fupplians feront eflargis des lieux & pri. 
fons où ils font détenus 3 qui leur feront ouuertes,,auec com- 
mandement à toutes perfon nés de leur y prefterayde & con- 
fort , & defenfes audit Hournon &c autres , foy difans Supé- 
rieurs, Procureurs, Si Syndics delà Congrégation ,de mettre 
ou fai' émettre à exécution aucuns décret s,faits ou à faucha ne 
contre lefdits fupplians, qu'autres Religieux de la Congréga- 
tion qui demandent la reformation d iccllc , iufques a ce que 
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par fadite Majefté. Parties ouyes en Tondît Confeil, Se foit or- 
donné à ce que defenfes foient faites auLicutcnant gcneral,&: 
tous autres Magiftrats Se officiers de la villedu Mans^d'entre- 
prendre aucune cognoifiance defdits difFercns,circonitances 
Se dépendances. Se pour procéder , ainfi que de raifon. V E V 
audit Confei! ladite RcqucftcSignée de Gachignard. Copie 
d'Aireft dudit Confcil des vingt deuxicfmc Peburier milfix 
cens trente trois, & vingt-quatre Feburier mil fix cens tien- 
te-quatre. Copie d'a£te d'oppofirion à la vifitc dudit Bour- 
non, du vingt-deux Octobre dernier, au pied duquel eft l'ex- 
ploit de lignification qui luy en a elle faite du dernier dudic 
mois,K ade de fomma tion à la requefte defdits fupplians, aux 
y nommez Clercs Iurez au Greffe du Mans, dedefliurer le 
procez verbal y mentionné audit ade de fommation, à la fin 
dcscinquicfmcdcsprefens mois de Nouembrc: ledit procez 
verbal dudit Lieutenant gênerai en la Scncchauflcc du Mai- 
ne,du dernier O&o&rc. Autre procez verbal du Lieutenant 
Particulier en ladite SenefchaufTée, du premier du prefenc 
moisdeNouembrc. Quy le (leur PrefidcntdePommcrcuiL 
CommifTairc à ce députe, en fon rapport, Se tout confideré. 
LE ROY EN SON CONSEIL, acommis&com- 
met le fieur de Poramereuil , pour fc tranfporter en ladite Ab- 
baye defaincî Vincentdu Mans,&partout ailleurs où ilap- 
particndra.,pourinformcrdu contenu en ladite rcqucitc,&: des 
defordres qui peuuent eftrc iuruenus en ladite Abbaye, &or- 
donner par pfouifion ce qu'il iugera necefTairc, & ce qui fera 
par luy ordonné fera exécuté, noncbfîant oppoiitions,ou ap- 
pellaiions quelconques , & fanspreiudice d'icellejjdefquellcs 
fa Ma je (le a referué,&: referuc lacognoiflanec à foy, & à fon- 
dit Confeil,pour les informations faites 5c rapportées , y eftrc 
pourueu par le fleur Ca rdinal Duc de Richelieu , nommé par 
fa Majefté, aux cinq Abbayes dudit Ordre, lequel fa Majefté a 
commis à cette fin ,& cependant ordonne fadite Majefté, que 
les nommez Prudhommeau,Drouard,Hardouyneau,Royer, 
Mufserotte, Fouraulc.Boifseau,Ribor.,5c I&mbart, Religieux 
de ladite Abbayc,conftituez prisonniers, ou transfcrez.feronc 
mis en liberté, fi pour autres caufes,quc pour fautes commis 
fcien la difeipline régulière, ils ne font retenus, & feront ie- 
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mis en ladite Abbaye delainct Vincent,nourns ôc entretenus 
comme les autres Rcligieux-.Faicl: fa Ma jefté inhibitions Se de- 
fenccsaufdksBournon &Richer,& tous autres d'vfer cn- 
uerscuxd'aucunmauuflistrai£remens: mettre ou faire met- 
tre à exécution les décrets donnez eontre eux, & autres Re- 
ligieux de ladite Congrégation , ny de faire pour raifon def- 
dits differcns,circonttances &: deppendanees aucunes pour- 
fuittes ailleurs qu'audit Confeil, & à tous luges d'en prendre 
cognoiflanccàpeine de nullité, calîation des procédures, Se 
de tous defpens, dommages &; inrerefts. Faicl: au Confeil 
Priué du Roy,renu àParis,levingi-troiiîefme iour deNo- 
uembrcmil fix cens trente-cinq. 

Signe, Li Tikuïtk. 

LE premier iour de Décembre audit an mil fix cens tren- 
te-cinq, A la requefte de Frère Nicolas Prud'hommeau, 
NoclDrouard,& conforts, tous Religieux Profex de l'Ab- 
baye de fain£fc Vincent du Mans , impetrans de l'Arreft du 
Confeil Priué du Roy, dont coppic eft cydeflus tranferipre, 
qui ont elleu leur domicilie pour l'exécution d'iceluy en la 
maifon de Maiftre Gachinard Aduocat audit Confeil 

leur Aduocat., en cette ville de Paris rué Pauée, proche l'Ho- 
ftel de Nemours .-Ledit Arreft a elle monftré, lignifié, d'ice- 
luy baillé la prefente coppie aux termes y contenus , & fai& 
les inhibitions ScdefTenfes portées par iceluy , fur les peines y 
mentionnées, à Frère Guillaume Richer Religieux de l'Or- 
dre de faindt Benoift y defnommé, tant pour luy que pour le 
Pcre Iean Bournon, Frères Pierre Moulay, Guillaume Vie!, 
François Alton, Pierre RouiTeau ,Noel Iary, Robert Vetil- 
lard,8cautres Religieuxdc ladite Abbaye de fainft Vincent du 
Mans , parlant pour eux tous à la perfonne duditRicher.cn 
fon domicilie en ceft étrille de Paris , rue de la Huchette ,cn la 
maifon où pend pour enfeigne le Chaudron ,à ce qu'ils n'en 
prétendent caufe d'ignorance: aufquels parlant ce que deflus 
conformément ic en vertu dudit Arreft domicilie efleu , com- 
me di& eft ,1 ay faift commandement de par le Roy noftre Si- 
re, démettre en liberté ledit Prud'hommeau , &les nommez 
Drouard, Hardouyneau.Royer, Muflcrottc, Fourault.Boif- 

feau, 
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fcau,Ribot,&;Yfambart, tous Religieux de ladite Abbaye, 
qui ont efté conlïituez prifonniers,ou transferez, Se les re- 
mettre en ladite Abbaye de S.Vincent du Mans, pour y eftrc 
nourris & entretenus comme les autres Religieux,le tout ain- 
fi qu'il eft ordonne par ledit Arrcft.Enioignant audit Boucher 
de faire fçauoiraufdicsBournon , Moulay.&autres-cy-deffus 
nommez, à ce qu'ils n'en prétendent caufed'ignorance.au- 
quelay baillé,&laifrclaprcfcn:e copie. Faict parmoy Huif- 
fier ordinaire du Roy enfesConfcilsd'Eftit&Pruic, fouz fi- 
gné, TOVRTE. 

CoUationné À l'original par nous Notaires Rçyaux fivts- 

h ne7 i 

Faifl ce i*ur dp mlfix cens trmt-fx. 
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Autre Arrcft ainfi que le précè- 
dent. 

EXTRJICT DES REG I STR.ES 

du Confeii Priuc du Roy. 

Vr laRequeftc piefentée au Roy en fonCon- 
fcil par Frères Nicolas Saflfier &c Gabriel Queru, 
RcligieuxMe l'Abbaye de fainct Martin dcSccz 
en fa ProuincedeNormandie, tendante à ce que 
entre autres choies , attendu la difformation de la 
Congrégation deChefalbenoifteft toute manifefte, notam- 
ment à ladite Abbaye de fain& Martin dcSecz,Ilplaife à fit 
Majefté dépoter tel Commiffaire qu'il luy plaira ,pour regkt 
tant le Spirituel , que le temporel de ladite Abbaye ,5c cepen- 
dant ordonner que les Religieux prifonniers feront cflargis: 
Et d'autant que les Supplians ne font en feureté àlafuittedc 
fadite Majefté , pour les confiderations &c recherche de la re- 
forme , &font menacez de prifon , & autres mauuais trai- 
âcment , Il plaife à fa Majefté faire deffences à André le 
Boucher Abbé, se à tous autres Supérieurs , Procureurs &c 
Scyndics de ladite Congrégation démettre ou faire mettre 
aucuns décrets a exécution contre eux , Se ordonner qu'ils 
ce retireront dans le Collège de Cluny,ou autres Monafte- 
resde la ville de Paris ,au Supérieur duquel fera payé par ad« 
uance par les Fermiers ou autres qui gouuernent le tempo- 
rel de ladite maifon de l'ainâ. Martin telles penfions qu'il plai- 
ra à fadite Majefté ordonner, .tant pour leur viure , veltcmens, 
frais Se pourfuittes de ladite reformation , qu'autres necefïi- 
tez, le tout à ce que autrement par fadite Majefté en fondit 
Confeil parties ouyes en ayt efté ordonné, aueedeffences à 
tous lesïufticicrs & Officiers de* lieux Se autres de prendre 
cognoiffânec dudit différend, circonflances Se dépendances 
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duquel fadicc Majefté comme chofejconformeà fa pieté fête- 

fcrueraSc à fondit Confcil l'entière cognoiflanec, VEV au- 
dit Confcil ladite requefte,fignée, Safîici , G.Queru, fc A, 
Gachinard,& ouylefteurdePommereu Confctller de faditc 
Majefté en fesConfcils d'Eftat Se Priué, Maiftre des Requc- 
ftes ordinaire de fon Hoftcl, ScPrefident en fon grand Con- 
feil,CommifTnreàcedeputé, en fon rapport : &: tout confé- 
déré. LE ROY EN SON CONSEIL, A commis ^ com- 
met le ficur de Pommereu pour ce tranfporteren Iadirc Ab- 
baye de faincl Martin de Secz, informer du contenu en ladi- 
te requefte , & des defordres qui peuuent y elhe futuenus > Si 
ordonner par prouilion ce qu'il verra cllrc à faire , Se ce qui 
fera par luy ordonné fera exécuté nonobftant oppofuions Se 
appcllatiôs quelconques & fans préjudice d'icelles,defquellcs 
fa Majefté a referué la cognoilfancc à foy Se à foftConfcil, 
pour ladite informaùon fai&e Se rapportée y eflre pourueu 
parle fieur Cardinal Duc de Richelieu nommé par fa Majefté 
pour eflre pourueu des cinq Abbayes dudii Ordre, lequel fa 
Majefté à commis &commet àcefle fin, Se cependant ordon- 
nefa Majeilc, que les Religieux qui ont cftémis prifonniers 
en ladite Abbaye de fainft Martin, ou qui auroient efté trans- 
ferez en autres lieux, feront mis en liberté, fipour autre caufe 
que pourfaute concernante la difeiplinc régulière, ils ne font 
retenus ,5c feront reunis en ladite Abbaycde faintt Martin. 
Et faiôl fa Majefté def.nfes audit le Boucher, & tous autres, de 
les inquiéter Se m olefter,ains de leur adminiflrcr leur yiure Se 
vefliaires comme aux autres Religieux de ladite Abbaye. Et, 
quand aufdits SafTier& Quereu, ils fe retireront dans le Col- 
lège de Cluny de cette ville de Paris , pour y eflre nourris Se 
entretenus fur les fruicts de ladite Abbaye de fainft Martin:& 
à cette fin feront les Fermiers d'icel'e contraints de rriettre, &: 
defliurer entre les mains du Père Prieur dudit College,laibm- 
mc de quatre cens liurcs.pour fubuenir aux fraiz de lcurfdites 
nourritures Se entretien : &: d 'auanccrpareilleracnt pour les 
fraiz neceflakespour le reftab'iirement de la difeipline régu- 
lière en ladite Abbaye. Et a fa Majefté fait defenfes audit le 
Boucher , Se tcus autres , de mettre , ny faire mettre à execu» 
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don contre îefdit s Safficr Se Queru , les décrets contr'eux 
donnez : $c à tous luges deprendreaueune iurifdic^tionj ny 
cognoiflancedefdits procez, differens , circonftances Se dé- 
pendances , à peine de nullité, cafTarion de procédures , Se de 
tous defpens, dommages Se interefts. Faift au Confeil Priué 
du Roy , tenu à Paris le vingt-troifiefme iour de Nouembtc 
mil fix cens trente-cinq. Signe, Le Tenncur,auec paraphe. 

LO V I S par la grâce de Dieu, Roy de France Se de Na- 
uarre, A nofte très-cher & très amécoufin le fieur Car- 
dinal Duc de Richelieu , & deFronfac, Pair de-France, & par 
Nous nomme pour élire pourutu aux cinq Abbayes de la 
Congrégation de Chefaibenoift, & ànoftreamé Se féal le fieur 
lePommereuil, Confeiller'en nosConfuls,Maiftre des Re- 
queftes ordinaire de noftrc Nortel , 8e Prefident en noftic 
grand Confeil : Salut Suiuant l'Arreft cy attaché foubs le 
contrc-fcel denoftreChaneelIcrieceiourdhuy donné en no- 
ftrc Confeil Priué fur la requclle à nous prefentée en iceluy 
pat Frères Nicolas Saflîcr Se Gabr. Queru Religieuxde l'Ab- 
baye de fainft Martin de Seez en noftre Prouince deNor- 
mandie,Nous mandons à voufdit fieur de Pommereuil vous 
tranfportér en ladite A bbaye, informer bien Se deuëment des 
defordres quipeuuent y cftrcfuruenus , ordonner par proui- 
fion ceque verrez bon eftre,&: le faire exécuter nonobltant 
oppofiiions ou appellations quelconques, &fans préjudice 
d icellcs jdcfquellcs nous rcfciuonsla ccgnoiiTance à nous Se 
à noftredit Confeil , Se a voufdit fieur Cardinal , que ladite in- 
formetion faite, ayez a y pouruoir ainfique de raifon, de ce 
faire à chacun de vous comme il appartiendra donnons pou- 
uoir & commiflîon fpecialic. Commandons au premier no- 
ftreHuidïerou Sergent fur ce requis, lignifier noftrcdit Ar- 
reft à André le Doucher , Se tous autres qu'd appartiendra: 
afin qu'ils n'en prétendent eau le d'ignorance, leur faifant de 
pir nous les defTences y contenues , |& exprès jcommande- 
-menr de mettre en liberté fniuant iceluy les Religieux qui 
ont eflémisprifonnietsen ladite Abbaye, ou qoi auroient efté 
transférez en .mires lieux, les remettre en ladite Abbaye, leur 
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adminiftrer leurs viures&veftiaires comme aux autres Reli- 
gieux d'icelle : ( mefmes de mettre ic dclliurer es mains du Perc 
Prieur du Collège dcClunyde cefte ville de Paris la Comme 
de quatre cens luirespour lubuenir auxfraiz , nourriture 8c 
entretien cie(dits Suppiians , Se d'aduancer pareillement les 
fraiz neceflaire pour le reftabliflcment de la discipline réguliè- 
re en ladite Abbaye , &c en cas de reffus les y contraindre par 
routes voyes deuës Se raiionnab'.es,&:au (urpluspour (on 
entière exécution desptefentes , lieds vos ordonnances cou- 
res autres lignifications , alTignations ,commandeme'ris , def- 
fenees,a£tes& exploits requis &neceflaire, fansderrknder 
autre congé, ne pcrmi(Iîon,CAH tel eftnoftreplaifirjnon- 
obftant clameur de Haro , Chartre Normande , prife à partie, 
& lettres à ce contraires. Donns' à Paris, levingt-troifief- 
meiour de Nouembre, l'an de grâce mil fix cens trente-cinq, 
&denoftre règne le vingt- fix, Er plus bas , par le Roy en fon 
Confcil , fîgné, Le Tennivr. , auec paraphe , Et icellc dû 
grandiceau en cire jaulnc,& contre fcellc. 

LE treizicfmeiour'deDccembrcmiliîxcens trente-cinq, 
A la requefte de Frères Nicolas Saflîer & Gabriel Que- 
ru Religieux de l'Abbaye de fainft Martin de Seez en la Pro- 
uince de Normandie , Va y lignifié l'Arrefl: du Confeil Priuc 
du Roy ,& Commiflioncy attachée, dont coppieeft cy def- 
fus , à Frères Pierre Moulay, Zacarie Regnault , Denis le 
Chartier , Mathurin Laumailler , Charles le Maignen , Guil- 
laume Viel, François Alton, Noël Iary , Robert Vctillard, 
lean Noël , Iacques Coignard , Pierre RoufTeau , Michel 
Haton , René RoulTeau, Marin Chauuin, & autres Religieux 
de l'Abbaye de fainft Vincent de cefte ville du Mans , à ce 
qu'ils n'en prétendent caufe d'ignorance ,aufquels Se à chacun 
d'euxay fait les derTenccs y contenues^ commandement d'y 
obéir incontinent Sifansdclay, cefaifantdc renuoyer Se re- 
mettre dans ladite Abbayefainft Martin deScezFreies Ni- 
colas Thcllier, Germain Bougie, Gilles Dauoft, Se Robert 
le Hayer , proteftam à faute qu'Us feront de ce faire, de ic 
pouruoirparlcs Yoyesdcdroic^i&dccontiauentionau pre- 
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fent Arreft. Cefaiftpar la prefente attache contre la portede 
ladite Abbaye fainâ: Vincent, parlant au Portier , par moy 
Huiflîer Audiencier au fiege Prefidial y demeurant, foubs- 
figné,prefcnt IcanBouillon^&IacquesGaupreau , demeu- 
rans audit Mans 

Signé, PONDAVY. 



[ollationne s l'original par nom Notaires Royaux [oabs- 

fi& ne K, 
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Autre Arreft du Priué Confcil du 
Roy,en fuittc des deux precedem. 

EXTRAICT DES REGISTRES DV 
Confeil Pr'me du Roy. 

Vt larcqucftc prcfcntccau Roy en fon Confcil 
par Dom Iacqucs Mercier , Religieux de l'Ab- 
baye de fainft Vincent en ladite ville du Mans, 
Ordre de fam&Benoii^&CongrcgationdcChc- 
zal -benoift , lequel pour les caufes y contenues, 
& attendu que ledit Suppliant, Maiftrc lulian Gradin Preftre, 
CurédeTnfFé , Bcrtran Pougct Sergent ,&: Notaire en la Bar- 
ronie deTi)tfé,Mathurin Bmault,FrançoisFrcnet,& autres qui 
l'ont afîifté&feruy , ne poouantcfpcrcr aucune iufticc des lu- 
ges Prefidiauxdu Mans ,dcfquels le Lieutenant General audit 
licu.ennemy du Suppliant,eftIechef,I-lplaifcà fa Majeftércce- 
uoiricchiy Suppliant, tant pour luy , que pour tous autres qui y 
auronti ntereft , opppfans à 1 Arreft du Confeil du 29. Mars der- 
nier iô?s. obtenu ious le nom des Religieux &c Superieurde l'Ab- 
baye de fainct Vincent Et ce faifantlans auoir clgardàiceluy, 
& à tout ce qui a elle fait en exécution d'iceluy ,cuoquer à elle 
& à fondit Confeil les différends des parties ,8c ceux qui font 
nais, &: pourront nailtre cy apresàcaule des collations, proui- 
fions,baux,contrads,& toutes charges faites au nom,& par l'or- 
dre duditSuppliant ,ou par ccu^qui eftoient lors fes officiers, 
& en interdire toute cognoiffance aufdits luges Prcfidiauxdu 
Mans,& renuoyer le tout pardeuant le fieur dePommcreu,déja 
commis par fadirc Majeftépour le fait de ladite Abbave, auec 
décences aux nommez Guillaume Ruher , Pierre RoufTeau, 
Guillaume Viel & adhcrans,fous quelque nom que ce foit,dc 
mettre à exécution contre ledit Suppliant» &c Dom Matthieu 



Clurnbab,DomIeanBoudonnec,&DomReneBommcr,Re- 
ligieux. de ladite Abbaye, les décrets cy-deuanc donnez contre 
eux, ny attenter directement on indirectement à leurs perfon- 
nes,ny auiîi deproceder ailleurs qu'audit Confeil, & pardeuant 
ledit fieur CommifTaire. Et d'autant que ledit Suppliant a cfté 
fpolié par ledit Richer&fesadherans, de toutes fortes de com- 
modnez,&: réduit à telle nccclîité, que luy fexagenairc, & les 
trois autres Religieux, depuis dix-huidt mois en çà ne viuent 
quedcsaumofnes &charitez des bons Pcres de la Congréga- 
tion de fainctMaur,& que les prefens différends ne fepeuuent 
pourfuiurc fans faire de grands defpcns, il plaife àfadite Maje- 
flé ordonner par prouifion que la fomme de deux mil liures 
fera deliuree audit Suppliant fur les plus clairs &: liquides de- 
niers du reuenu de ladite Abbaye de iainct Vincent , tant pour 
les arrérages de leurs penfions depuis les. luillet 1^4. qu'ils fu- 
rent cxpulfez, que pour leur aidera fe nourrir. Et lefdits trois 
Religieux qui font auec luy enfcmble pour la pourfuitc du pro- 
cez. Et qu'au payement de ladite fomme les Fermiers, & autres 
qui ont le maniment du reuenu de ladite Abbaye, y feront con- 
traints par toutes voyes dcuës&raifonnablcs, nonobstant op- 
pofitions ou appellations quelconques, & fans preiudice d'icel- 
les, donr il plaira à faditc Majcfté reccuoir la cognoiflanec. 
V(,E V audit Confeil ladite requefte fignee le Mercier & Ga- 
gignard, coppic d'Arrefts dudit Confeil du zi.Feurier 1633. ren- 
du fur les requeftes rcfpcctiues dudit Suppliant , lefdits Reli- 
gieux & Conuentde ladite Abbaye eux fc difans aggregez ÔC 
vnis à la Congrégation de faindt Maur. Et dudit Guillaume 
Richer,&: Zachanc Renault, PreftresRcligienx Profez de ladi- 
te Abbaye, fous la reforme le congrégation de Chezal-bcnoift, 
tant en leurs noms, que comme Procureurs de Mann Lcurard, 
Denys le Charticr,&: aucresRcflgicux de ladite Abbaye ôc Con- 
grégation: Et des Efcheuins,manans&habitans de ladite ville 
du Mans : Par lequel auroitefté ordonné que le Concordac 
d'vnion de ladite Abbaye feroit communiqué au Supérieur Vi- 
fitcur de ladite Congrégation de Chezal-Bcnoift.Er cependant 
que ledit le Mercier Abbé, auec fes Officiers & Religieux, le- 
roient réintégrez en ladite Abbaye defai.net Vincent, pour y 
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exercer le deub de leurs charges , comme ils faifoient auant 
l'emprifonnement dudit le Mercier: Ec que lefdics Religieux 
qui elloient détenus prifonniers leroient eflargis inconrinenr, 
îc fans dday,&: que toutes chofes feroiem reltablies en ladite 
Abbaye comme elles eftoient auparauant ledit, iour. Et deffen- 
ces faires audit Vifitcut&: Syndic, & Chapitre General de la- 
dite Congrcgarionde Chezal-Benoift ,5c tous autres, de trou- 
bler &empcfcher ledit Metcici en la iouyfTance de ladite Ab- 
baye, & de rien innouet en leftat d'icellc, aucc injonction aux 
Religieux de potter tout honneur &c refpecT:,& obeïifance audit 
Suppliant,commcà leur Abbé ; &r à luy de les ttai&a humaine- 
ment. Etordonnc que dans quinzaine ledit Richcr œconome 
cflably rendroit compte audit Suppliant du maniment qu'il 
auoit eu de l'adminiftration du temporel de ladite Abbaye: A ce 
faire contraint partoutes voyes raisonnables. Ec deiïcnces aux 
(leurs Euefquedu Mans,& audit Lieutenant General, de pren- 
dre cognoiiîance du différent des parties , circonftanccs , & dé- 
pendances^ peine de nullité, caflation de procédures, defpens, 
dommages, Se interefts , ainfi qu'il en auroit efté autrement par 
fadite Majefté ordonné. Signification d iceluy à la perfonne du- 
dit Syndic du 24. dudit mois,auec coppic d' Arreft dudit Confeil 
rendu fur la requefte dudit Mercier du iS. Mars enfuiuant : Par 
lequel entre autres chofes iteracifues deffenecs auroient efté fai- 
faitesaudit Vifiteur & Chapitre General de ladite Congréga- 
tion dcChczal-Benoif^&à tous autres de rien innouer en l'cilat 
de ladite Abbaye, confoimement au fufdit Arrcft, ny mefmede 
procéder à l'efleftion dvn nouuel Abbé au lieu dudit Mercier, 
iufques à ce que parties ouyes, autrement en ait efté ordonné. 
En fnitte duquel etf la lignification faite d iceluy au Pcre San- 
fon V iilteur de ladire Congrégation, du zo. dudit mois. Coppic 
d'autres Arrefts dudit Confeil contradiétoirement donné encre 
ledit le Mercier Abbé duditfain£t Vincent lez le Mans,& partie 
des Religieux de ladite Abbaye d'vne part: Ec ledit R.icher, 
tanten fon nom, que comme procureur de i'autre partie de:>Re- 
ligieux de ladite Abbaye Et entre Dom Iofeph Sa-nfon Abbé de 
fainét Sulpicc de Bourges, Se Viflreur General de ladite Con- 
grégation de Chezal-bcnoift. Et lcsAbbez, Prieurs , & Reh- 
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gicux de ladite Congrégation Ec ledit Suppliante conforts. Ec 
encre Dom Claude Cotton Religieuxde faindl Germain des 
proz.&lefditsRicher, Sanfon, Abbez, Prieurs &: Religieux de 
ladite Congrégation .-par lequel entre autres chofesauroitefté 
ordonné, qu il feroit procedéa la refornmion, tant de ladite Ab- 
biyedc faind V"iacent,que les autres Abbayes &c Prieurezdc 
ladite Congrégation de Chezal-benoift, conformemenc à la 
Reg : c de faincl Benoift. Et q>i acec erL-t dans deux mois pour 
tout delavs, le grand Prieur de Cluny,& Prieur du Collège de 
Cluny,auecle llapporteurdu proccz,fe tranfporteroient eldi- 
tes Abbayes 5c Pncjrcz.&ccqiii feroit par eux ordonné feroic 
executé,nonobfUntcppofuionsou appellations quelconques, 
& fans preiudice d'icclles , dont ladite Majcftés'eft referuéfa 
ccgnoiirancc,&: à fondit Confeil.Et ordonne qu'il feroit par lcf- 
dits CoiTimiiîairesdreiréprocez verbal, pour iceluy apporté &c 
veu eftrcparfadite Majefté, pourueu ainfi que de raifon. Ex- 
ploit de lignifie uiond'iceluy dés 14. Feurier&zo. Mars 1634. 
Sentence rendue par lefdits Commiflaires du 5. Iuillet enfui- 
uant.par laquelle entre autres chofes ils auroient fait dcfF^nccs 
audit Mercier, Bommcr, & Boudonnct^des'immiliecd'orefna- 
uanten l'exercice d'Abbé, Prieur, &: Celerierde ladite Abbaye. 
Et aux Religieux d'icclle,& tous autres, de les recognoiftre , &C 
leur obéir en ladite qualité. Et par prouifion iufques à ce qu'au- 
trémët en cuit efté pourueu, c5me a exercer la fonction de Su- 
périeur en chef, ledit Ricber antique Abbé, &C celles de Prieur 
& Cellerier Frères Robert Veftillard,& Pierre Roufleau. Cop- 
pie de Requcfte prefentee audit Lieutenant General du Mans 
par ledit Richer, fur laquelle lu y auroit efté permis de faire alfi- 
gner Pierre Frener au premier tour, pour voir ordonner que le 
bail à luy fait par Mathieu Chamballu cydeuant Cclerier,de- 
meureroit nul & rcfolu.Et eepédantfait dcfFences audit Frenec 
de sïmmifler en la ioiiifsace dudit bail, iufqu'à ce qu'en euft efté 
autrement ordonné,du 17 Iuillet 1634. Exploit de lignification 
donné audit Frenet en vertu d'icclle du 15 dudit mois. Coppic 
Hiudit Arrcftdu Confeildu 19. Mars dernier rendu fur la requc- 
fte des Religieux &c Supérieur cnladitc Abbaye de faind Vin- 
cent, Ordre de faintt Benoift, de la Congrégation de ChezaU 
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benoift, reformée en France: par lequel entre autres chofes, 

fanss'acreftcràrArrcflitlu Parlement de Pans du dernier Aoutl 
précédant 1654. les différends dos parties pendans &: indécis, 
tantes Requeftesdu Palais, qu'au Parlement, (ont euoquezau- 
dicConfeil. Et iceux cnfemble l'information faite contre iedic 
Pouget,Bmault,Frcnet,& le nommé GraiTuijôc complices,ren- 
uoyeesp<icdeuant les luges Prefidiaux eu Mans, pour eftrepar 
eux procède (muant la rigueur des Ordonnances fouucraine- 
ment , &: en dernier r effort , ainfi qu'il appartiendra par raifon. 
EtfaitdeffoncesauditMercier,Gratlin,Pouget,Binai.)lt 1 Frenet, 
&c tous autres , de fe pouruoir ailleurs que pardeuant Icfdits Pre- 
fidiaux du Mans, à peine de mil liures d'amendes,defpcns,dom,- 
mages,&: incerefts:Sans premdice du committimus defdits Rc- 
gicux& Abbé en autres caufes,& les collations 5c prouifions des 
bénéfices, &. lefdits baux, contracta , &: ttanfaclions faites , tant 
au nom dudic Mercier, que de fes adherans, depuis le concordat 
par luy fait auec ledit Frère Claude Cotton en qualité de Pro- 
cureurdes Pères de la Congrégation de faincl Maur , cafTcz&: 
annullez,&: déclarez ds nul effet. Et en outre fait deffences au- 
dit Mercier de plus prandre qualité d'Abbé ou de Supérieur en 
ladirc Abbaye de faincl Vincent,ny de troubler ledit Richer en 
ladite qualité directement ou indirectement. Exploicl d'affi- 
gnation donné audit Pierre Frenet, audit Prefidialdu Mans, 
pour voir ordonner qu il fe départira du ba'l à luy prétendu fait 
du lieu de l'afncrie en la parroiffedcS.Hillaiielc lièvre, dépen- 
dant dudit Prieure' de Tu, le, fe voir condamner aux defpens, 
dommages , &c interefh que Rollande Troiïillet vefue de Ican 
le Roy, termierduditlieu pourroit prétendre contreeux, tant 
en deinandanr qu'en dcfYendant,dattédu2.f.AurildefBier.Dcf- 
faut obtenu àl'cnconcrcdudic Frenetaudit Prefidial du 26. du- 
ditmois. Exploicl de lignification d'iceluy & d'affignation au- 
dit Prefidial à luy donnédu 12. May cnfuiuant. Autre exploicl 
d'afiîgnation à trois briefs iours, donné à la requclle defdits Re- 
ligieux audit Pouget à comparoir audit Prefidial, du 13. dudic 
mois. Aclc d'oppofition à 1 exécution dudit Arrefl du 29. May 
formée par ledit Grafiîn,(ïgnifiee le 11. de Iuin dernier. Coppie 
de requefte prefentee audit Prefidial par lefdits Religieux , Ab- 
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bé& Conuentdefainft Vincent; à ce que fans auoircfgardà 
ladite oppofition, ilfotc ordonne qu'il fera paffe outre à I l'exé- 
cution dudit Arreft : Se qu'à faute que ledit Graffin fera de fubir 
interrogatoire, il fera empnfonné. L'ordonnance furicelledu 
5. dernier rendue par iagement fouuerain, portant 

que nonobstant ladite oppofition, ou auites oppofitions& ap- 
peilations quelconques f il fera pafle outre à l'exécution dudit 
Arreft. Etccfaifantordonncquc ledit Graffin comparoiltra en 
perfonne pour eftrc ouy & interroge , autrement fera pris au 
corps, &conftiruéprifonnier. Exploit de fignification dicellc 
au domicilie efleu par ledit Graffin chez (on Aduocat dudit 
iour. Autre Coppie d Arreft du Confcil du 2jNouembrc dernier, 
rendue fur larequefte de Frères Nicolas Proudommcau,Noél 
Droiïard, Pierre Hardoiïincau, &autrcs, par lequel le fieur de 
î?ûrt\metcu a elle commis pour fc tranfporter en ladite Abbaye 
de S.Vinccnt>te par tout ailleurs où il appartiendra, pourin- 
former du contenu en ladite requefte, & des defordres qui peu- 
acnt eftrc interuenus en ladite Abbaye, 8c ordonner par proui- 
fion ce qu'il iugera neceffaire, 8c ce qui fera par luy ordonné 
fera exécuté nonobftant oppoficions ou appellations quelcon- 
ques, &c fans preiudice d'icellcs, defqucllcsfaditc Majeftés'efi;, 
&à fonditConfcil y r€fccuc h cognoiflance,pour ladite informa- 
tion faite &:rapportec,ycft:re pourucu par le fieur CardinalDuc 
de Richelieu , nommé par fa Majefte aux cinq Abbayes dudit 
Ordrcjcquclcllcacommisà cette fin. Et ccpcndantordonnc 
que lefditsProudommcau,Drouard,Hardonncau,Royer, Muf- 
feretee, Fourault , Boëfleau, Ribot, 8c Yfambart » Religieux de 
ladite Abbaye conftituez prifonniers , ou transferez , feront 
mis en liberté, fi pour autres cas, que fautes commifes en la 
difcipline régulière ils ne font retenus, 8c feront remis en ladite 
Abbaye de fainft Vincent, nourris 8C cntrctcnuscomme les au- 
tres Religieux. Et defFenccs faites audit Bournon, Richcr, 8c 
tous autres d'vfer enuers eux d aucun mauuais traidtcmét , met- 
tre, ou faire mettre a éxecution les décrets donnez contre eux, 
fcautrcsReligieux dcladite Congrégation, ny en faire pour 
raifon defdits différends, circonftances y 8c dépendances, aucu- 
nés pourfuittes ailleurs qu'audit Confcil: Et à tous luges d'en 
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prendre cognoiflance à peine de nullité, caffation de procédu- 
res de tous defpcns dommages fcinterefts, exploit de fignifî- 
cation d'iceluy , citant en fuicte fait audit Richer, tant pour luy 
que pour lefdus Moullay , Viel , Alton , Roufleau , Iarray , Vc- 
tillard, Ican-Nocl& autres Religieux enladice Abbaye, auec 
commandement de fatisfaire audit Arrcft, cefaifant démettre 
en liberté icfdits ProudommcaUjDrouardjHardouincai^Roy- 
cr, Boifleau, Ribot& Ifambart , &lcs remettre en ladite Ab- 
baye pour y eftre nourris & entretenus comme les autres Rcli- 
gicux,du premier de Décembre dernier, oùy le rapport du fieur 
Commiffaire à ce député. Et tout confideré, le Roy en fon 
Confcil, fansauoir cfgard audit Arrcft du 19. Marsi^j. Età 
cequiseneftcnfuiuy , a éuoqué&éuoquc à foy & à fon Con- 
fcil, les procès & différents defditcs partycs , concernants ladi- 
te Abbaye de S. Vincent du Mans, pendants tant au Parlement 
de Paris, requefte du Palais, luge de Laual Prefidialdu Mas, 
que par tout ailleurs où befoin fera , pour eftre par luy iugez 6c 
terminez ainfi que deraifon, Et ce qui fera par luy ordonné, 
fera exécuté, nonobftant oppofitions ou appellations quel- 
conques, dcfqucllesfi aucunes interuiennent, fa Majcfté s'eft 
rcferuéelacognoifîancc, & en fondit Confeil , Et pour cet ef- 
fet fa Majefté luy en à attribué toute Cour, iurifdi&ion 8c co- 
gnoiflance r &icelle interdite à tous autres. Faififc au Confcil 
priué du Roy, tenu à Paris le dix-huiSticfinc iourde Ianuicr 
103 j. Signé de Cre il. 



LO V I S par la grâce de Dieu , Roy de France & de Nauar- 
re , A noftrc amé &c féal, Confeiller en nos Confeils,Prcfi- 
denc en noftrc grand Confeil, &Maiftrcdcs Requeftes ordi- 
naires de noftrc Hoftel, Le ficur de Pemmereu, falut par 1* Ar- 
rcft cy arraché fous !c contrefecl de noftrc Chancellerie, ce- 
iourd'huy donné en noftrc Confcil priué, Sur la requefte de 
Dom Iacques Mercier Religieux de l'Abbaye de (aind Vin- 
cent du Mans, ordre de fctinâ: Benoift , & congrégation de 
Chczalbcnoift , à rencontre des Religieux Se Supérieurs 
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dudit fainâ: Vincent. Nous auons fans auoir efgard àl'Ar- 
rclt du 29. Mars 1655. Y énoncé & à ce qui s'enefl: enfuiuy, 
éuoqué, ànous&ànoftreConfcil, les procès &: différends def- 
dites partyes concernants ladite Abbaye deS. Vincent du Mans, 
pendant tant au Parlement de Paris, Rcqueftc du Palais, luge 
de Laual prefidial du ivians , que par coût ailleurs , &c iceux cir- 
confiances &c dependanccs T mcfme le côtenu en ladite rc quefte 
renuoyc deuant vous pour eftre terminée. A ces caufes, Novs 
vousmandôsque vous ayezàvoustranfponer en ladite Abbaye, 
& par tout ailleurs que befoin fera , &: procéder au iugemenc 
d iceux ainfique de raifon,fairc exécuter ce qui fera parvous or- 
donné Nonobftant oppofitions où appellations quelconques, 
vous en attribuant à cecre fin toute Cour lunfdiâion , &re- 
feruans ànousôcànoftrcditConfeil, lacognoiffance dcfditcs 
oppofitions où appellations, fi aucunes interuiennent, &icclle 
intcrdifons&dciFcndons à tous autres luges Commandons au 
premier no ftte Huiftiet ou Sergent fur ce requis , faire exprès 
commandement auGrcffier du Parlement de Paris, & à tous au- 
tres que befoin fera, de porter ou cnuoyer incontinant & fans 
delay pardeuant vous, moyennant falut raifonnablc , les facz, 
pièces ôeprocedeures concernants lefdits procez, te en cas de 
reffuslcs aflîgncr deuant vous, pour en dire les caufes, & s'y 
voir condamnerfi faire fedoit, ésdcfpcns dommages & inté- 
rêts , de qui il appartiendra. Et au furplus pour {çn entière 
exécution, toutes autres fignifications,aflîgnations, comman* 
démens , deffenecs aftes &c exploits requis & neceflaires , fans 
demander autre congé ne permiflion : G ARtelcftnoftrc plai- 
fir. Donne' àParislci8.Ianuicr,randcgracci636.&dcno- 
ftre règne le 16. Signé Par le Roy en fon Confcii de C r e i l , 
&: fccllé en fimple queue du grand fceau de cire jaune & contre- 
fccllc. 



LAn mil Cit cens trente fix, ledix-feptiémeiourde Mars, 
à la rcqueftc dudit Pcrc Mercier defnommé en fArrcft (c 
Commiflîon^dont coppiceft cy-deflas : Pay Huiflier ordinaire 
du Roy en fon Hoftcl,foubs-figné iceluy Arreft &c Commiffion 



auroiteftéfigmffie &. laiflc laprcfente coppic aux Pères Guil- 
laume Richer , tant pour luy que pour frerc Pierre RoufTcau , 
GuilUumeVcal,&: autres Religieux leurs adherans, parlant à fa 
petfonne en Ton domicilie à Paris , en la maifon où il eft à pre- 
fent logé , rue de la Huchctte, ou pend pour Enfcigne le Chau- 
deron , à ce qu'ils n'en prétendent caufes d'ignorance. Faict par 
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SIGNIFICATION FAICTE PAR VN 
Sergent au Reuerend Père Abbé de fain£t Martin de 
Sees,àlarequeflcdefrere Aileron, Prieur & conforts 
Religieux de ladite Abbaye de faindt Martin de Sees, 
par laquelle ils luy déclarent qu'ils ne le recognoif- 
fent plus pour Abbé, ny Supperieur de ladite Abbaye, 
le tout fait en confequéee des trois précédents Arrefts. 

*M OurdanNocl Huifficr du Roy, cxploi&ant par 
t/ff. coûte la France , refidant à Paris , certifie que ce- 
iourd huy Vendredy quatriefme lourde Ianuier 
mil fix cens trente fix,auanc midy ,à la requefte 
de Reuerend Père Endieu, Dom Frère François 
Aileron , Prieur Claufh al de lAbbayc de fainâ: Martin , &c des 
frères François Legros , Guillaume Richer, Dauidde Geaui- 
no, Nicolas Safîier, Laurens Cheron, Robert Potier, Ni- 
colas Telher, Germain Bougis , Gabriel Queru, Gilles Da- 
uoufl, Iean Boulleuicr, &: Simon Thuillard, tous Religieux 
profez d'icclle Abbaye , ic fommé Se interpellé frère André 
Boucher, l'vn des Rcligieuxde ladite Abbaye, faire oftétion le- 
cture &c montrée auldits requérants, foiten leur particulier , ou 
en général, dans leChappitre& Communauté de ladite Ab- 
baye, des Lettres patentes du Roy , où autre pouuoit, en vertu 
duquel il prétend auoir la fuperioricé & commandement d'Ab- 
bc, fjrcous les Religieuxde ladite Abbaye, luy declarantquà 
faute de leur faire lecture dcldites pièces , &c de fondit pouuoir 
ils ne le recognoiitront pour leur Supperieur , ne luy porteront 
aucune déférence ne rcfped, que celuy c5mun entre lcfdits 
Religieux. le Sô.nant derechef de faire obftétionJe£ture& mô- 
tree defdites pièces, en vertu defquellcs il à prétendu parlcpaiïe 
de jouyr de ladite fuperioricé en ladite Abbaye ,&: prétend en- 
cor s'en efioiïyr , nonobftanc l'Arrcft contraire donnéau priué 
Confeddu Roy, &!escommandemens 5c deffences exprdlcs 
deMonfeigneur l Eaunetuiflime Cardinal Duc de Richelieu , 

par 
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par p rote dation, qu'à faute de ce faire par ledit le Boucher, 8c* 
d'en faire fa protestation exprefîc , ils ne le recognoitt ront que 
comme l'vn des autres Religieux , 8c qu'ils aduerciront mondit 
Scir rieur le Cardinal , de ce qu'il fe pourroit faire au preiudice. 
Leditexploi&faitàlaftipulation defdits Tellier &c Queru pre- 
fents en perfonne, parlant a Guillaume Gaignerot portier ordi- 
naire en ladite Abbaye trouué à la porte d'rcelle Abbaye chargé 
de le faire fçauoir audit le Boucher, afin qu'il n'en prétende 
eaufe d'ignorance , lequel Gaignerot a dit qu'il eftoit allé trou- 
uerleditlc Boucher, qui eft de prcfctitdans l'vnedcs cham- 
bres de l'infirmerie, auquel il auroitdcnôcéle prefcntexploict» 
& que ledit le Boucher luy auroit donné charge de prêdre tous 
les exploi&s qu'on luy foroit tenir, & les luy porter,auquel Gai- 
gnerotleprefentexploittacftébailléprcsécc de Maittre Louys 
Aubry, Charles delà Vallées, de Secs, 6c autres tcfmoins. Signé, 
N o £ L Si d' A v B R y, auec paraphes. 

ÀV'TRE SOMMATION FAICTE AV- 
dit Père André le Boucher, Abbé par les fufdits SaiTier 
& Queru, pour mefme fin que la précédente, & en 
confequence des fufdits A rrefts. 

A La requeftede frère Nicolas SaiTier , &£ Gabriel Queru 
Religieax profez. de 1 Abbaye de fain£t Martin de Sces , 
iiipulé par ledit Saflier.ié fommé 8c interpellé frère André Bou- 
cher aufll Religieux de ladite Abbaye , de me mettre entre les 
mains prefentement & fans delay les coppies de tous les pro- 
cès verbaux , femences, décrets contre eux donnez à faute de- 
quoy>ils fc pouruoiront par les voyesqu'ilsaduiferôtboneftre , 
& a peine de tous dcfpens dommages Se interefis : Soitauifi au- 
dit Boucher fait inhibitions &c derfences de s'atribucr aucune 
qualité d'Abbé , ny faire aucunes fonctions en cette qualité , à 
peine- de nul. ité& contrauention, fumant qu'il eft porté parles 
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Arrcfts des vingt- hui&iefme Aouft mil fix cens trente quatre, & 
vingt-troifiefme Nouembre mil fix cens trente cinq. D o n N e' 
au priuc Confcil du Roy , & autrement Ce pouruoir contre le- 
dit Boucher ainfiquede raifon , Se recourir contre luy toutes 
pettes, dommages Se interdis, S a s s i e r. 

FAi& commedcfïuspar môy Huiler Sergent à Verge au 
Chaftelec de Paris , foub-figné audit Boucher en parlant 
à fa perfonne en la maifon où pend pour Enfcignclc Chau- 
dron ,fizc à paris tue delà Huchettc,le douzicfme iourds Ian- 
uiermilfix cens trente fix, du matin &, luy ay laifïécoppiedc 
tout ce que defilis ,prcfcns les jefmoins en mon original, lequel 
Boucher n'a voulu faire aucune rcfponce,au moyen dequoy cft 
procédé comme deftus. . Mavreay. 

4 „t £ a. i ± ± & * ** & A i A 
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AVTRE SOMMATION FAICTE A V- 
dk Père Boucher 3 à la requefte de frère Nicolas SafTier 
& Gabriel Queru, de ne prendre plus qualité d'Abbé, 
ny d'en faire aucunes fondions. 

A La requefte de frere Nicolas Safficr, & Gabriel Queru 
Religieux de l'Abbaye de faincl: Martin de Sces : Soit d'a- 
bondant en réitérant la fommation cy-deuantfaicte , derechef 
fommé Se interpellé fferc André le Boucher,au(îi Religieux d'i- 
cclle Abbaye, de mettre entre les mains defdirs Saflîcr Se Queru, 
Se fans delay, toutes les coppies des procez verbaux, fentenecs, 
Se décrets ^Ordonnances done'cs contre Icfdits Safïïcr & Que- 
ru , à faute dequoy faire ils proteftent qu'ils fe pouruoiront 
comme ilsaduiferontbon eftre , & de tous dcfpens, dommages 
&inrcrefts,&au(Tiàla requefte que defTus, & comme- procu- 
reurs des Religieux Se Conuent de ladite Abbaye, ledit le Bou- 
cher n'aye à prendre aucune qualité d'Abbé d icclle Abbaye, ny 
fe méfier den faire aucunes fon&iôs à peine dccontraucncion 
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de tousdcfpens dommages & interefts , fuiuant & conformé- 
mentaux Arrefts donnez le 18. Aouft 1634. & i3.N0ucmb.163y. 
Signé, Sas si ER,aucc paraphe. 

FAi£r la fommation , & interpellation cy-dcjïusjpar moy 
Sergent à Verge au Chaltelet à Paris, ioubs-figné le 28. 
lanuier audit leBoucher parlant à fa pcrfonne,trouué à laMon- 
joyc place aux Vcaux,lequcl a fait refus de fatisfaire à la prefen- 
te fommation, au moyen dequoyieluy ay déclare que partis fc 
pouruoiront aux proteftations fufdites, à ce qu'il n'en ignore 
point, pre fent les tefmoins dénommez en mon otiginal.Signé, 
H v e t auec paraphe. 

AVTRE ACTE DES FRERES NICOLAS 
Prod'hommcau &confors, tous Religieux de l'Ab- 
baye delàinâ: Vincent du Mans, par lequel ils décla- 
rent au Reuerend Père Richer Abbé de ladite Ab- 
baye, qu'ils ne le recognoifïcnt point pour Abbé,ny 
Supérieur de ladite Abbaye, le tout en confequen- 
ce dcfdits précédents Arrefts. 

NQ v s frères Nicolas Prod hommeau, Noël Droiiard,Picr- 
re Hardouyneau, Iean le Royer , François Mulîerottc, 
Mathurin Fouraulc, René RouiTeau, Nicolas Boifîcau , Iac- 
ques Coignar.Iofeph Riboc, Marin Chauuin , François'Yfam- 
bart, Religieux profez en l'Abbaye de fainét Vincent du Mans 
foubs la congrégation de Chefal-benoift, foub -fignéz decla- 
ronsquenousnerecognoitïons & n'entendons recognoiftre le 
Perc Guillaume Richer auiTi Religieux profez d'icclle pour 
Abbé de ladite Abbaye, ny luy obeïrcn cette qualité, tantpour 
raifon que ledit Richer n'a point lettres de confirmation , où 
vifa félon la couftume , &c qu'il y eft obligé par la teneur des 
priuileges ,du moins ne les afaiélvoir ny exhibé capitulairc- 
ineni ny autrement dans le temps porté par iceux, ny depuis 
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iufques à huy, joinft que ledit Richer depuis le temps de fa pré- 
tendue inftitution qui fut au mes de Mars mil fixeent trante 
cinq, & demeura Paris rue delà Huchctte, où pend pour en- 
feigne le Chaudron, il n'a faift aucune refidence en ladite Ab- 
baye, finon d'enuiron fixfepmaines, ny faift aucunes fon&ions 
dejladite chatgc , ayant pafté enuiron huicl: ou neuf mots , aucc 
deux ou trois de fes adbcrans en courfes , promenades à che- 
ual, faifant de grandes depenfes 8c fijpcrfiuës en bonnes chères, 
& autres plufieurs excez qu'il a commis, & fai£t commettre 
en nos perfonnes, Se pour lcfquelles nous proteftons nous 
pouruoir pardeuant Monfieur le Commiflaire député par fa 
Majefté pour defeendre dans ladite Abbaye : mais plus fpecia- 
lement non feulement à raifondc ladite prétendue institution 
dudit nicher en ladite charge d'Abbé : mais encorcs de fon au- 
tre inftitution precedenteen qualité de Supérieur, eftably en 
ladite Abbye par ordonnance de Monfieur Thicrfault , foufte- 
nans que lefditcs inftitutions prétendues ne font légitimes ny 
canoniques , mais font nulles Se abufiues pour auoir efté fai&cs 
par perfonnes n'ayansl'authoricény lesqualitez requifes à ce 
faire , Se contre la teneur preferitte de Bulles Apoftoliqucs, &: 
mefmcs contre les constitutions de la congrégation de Chefal- 
benoiftSd contre la pratique &; forme accouftuméc en îcclle, 
&confequcmmcnt les fondions qui s'en font cnfuiuies, s'y 
aucunes il a faidlren vertu de ladite Inftitution, Se autres raifons 
qucnousdelduironseri temps Se lieu , proteftans ne porter au- 
tre refpe&ny derïcrcncc audit Richer, que comme à l'vn des 
autres Religieux félon fon rang de profeftion , faift en ladite 
Abbaye, le vingt-vniefme iour de Fcurier milfix cent trente 
fix,fignez Proud'hommeau, Droiiard, Haidouyneau, le Roycr, 
Muiïcrottc, Fouraulr, RoufTeau , BoiûeaUjCoignard, Ribot, 
Chauuin Se Yfambart. 

Du vinn;t-vniefmeiourde Fcurier mil fixeent trente fix. 

PArdeuant nous René Ponteny Se René Bifcray , Notaires 
Royaux au Mans, yrefidens ParoilTc Se Faux-bourg de la 
Coulturc, furent prefens Se perfonnellemcnt eftablis lcsfuf- 

dits 
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dits frères, Nicolas Proud'hommeau , Noël Droiiard, Pierre 

Hardouineau, lean le Roycr, François Muferorte, Marhurin 
Foiuault, RcnéRouiTeau, Nicolas Boincau,IacquesCoignard, 
lofeph Rtboc, Marin Chauuin, François Yfambatt, Religieux 
profez de ladite Abbaye de fainft Vincent du Mans, foubs la- 
dite congrégation de Chefal-bcnaift,foubmettaiîtlcfdits,lef- 
qucls ont rccognulefoubfigné cy dciTus, veulent & enten- 
dent qu'il forte erTcû, dont les auonsIugcz,&: pour le faire fi- 
gnificr audit Richcr& tous autres ont conftituc le porteur des 
prefentes, & tout autre que befoin fera, leur Procureur General 
& fpecial, & généralement promettant Icfdits obligeans, le 
faift & pane en ladite Abbaye ledit iour&; an, le font fignez en 
la minutte des prefentes auec nous Notaires fufdits, Icfdits 
Prodhommcau, Droiiard, Hardouyneau, lcRoyer, Muffc- 
rotte, Fourault, Rouffcau, Boiftcau; Coiguard , Ribot , Chau- 
uin, 5c Yfambart, & ainfx fignez, Bise ra.y & Pondavy. 
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AVTREACTE DES F. MATTHIEV 

Chambalujean Boudonnct.,&RenéBommer,Pre- 
ftres Religieux de l'Abbaye de fainft Vincent du, 
Mans,par lequel ils déclarent au ReuerendPcre Ri- 
cher Abbé de ladite ^.bbaye, qu'ils ne lcrccognoif- 
fent/ point pour Abbé, ny Supérieur de ladite A b 
baye, le tout en confequence defdits précédents Ar- 
refts. 

N Ovsfrercs Mathieu Chambalu, lean Boudonnct U Re- 
né BommerPrcftrcs & Religieux profez en l'Abbaye de 
fainft Vincent du Mans , foubs la congrégation de Chefal bc- 
noifl/oubfigneZjdcclaronsquenousncrecognoiflons Se n'en* 
tendons recognoiftre le Perc Guillaume Richcr auffi Prcûre , &c 
Religieux profez d'icelle, pour Abbé de ladite Abbaye, nyluy 
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obeyr en cette qualité, tant pour raifon que ledit Richer n'a 
point lettre de confirmation au vifa, félon la couftume, & qu'il 
y eftobigé par la teneur des pnuilegcs } comme il n'en a fai£fc 
voir aucun , ny exhibé , capitulairemenc ny autrement dans le 
temps porté par iccux ,ny depuis iufqucs à huy Joint que ledit 
Richer depuis le temps de fa prétendue inlhtution qui fut au 
mois de Mars mil fix cent trente cinq, & dcrnier,à Paris rue de 
laHuchettc, où pend pour enfeigne le Chaudron, n'ayant f aie 
qu'vn petit voyage en ladite Abbaye, qui n'a duré que fix" fep- 
maines, ny faicï aucune fondions de ladite charge , ayant pafie 
hui&aneufmoisauecdeuxou trois defditsadhcrans, en cour- 
fes &■ promenades a chcualfaifait de grandes impenfes & fu- 
perfluës en bonne chères Se autres plufieurs excez , qu'il a com- 
mis & fait commettre en nos perfonncs,&: pour lefquclles noue 
proteftonsnouspouruoirpardeuant Moniteur le Commifiairc 
députe par fa Majefté pour defeendre dans ladite Abbaye: mais 
plus fpecialemcnt non feulcmentà raifon de ladite prétendue 
inftitutiondudit Richer en lacharged/bbé : mais encore de 
fon autre inftitution précédente en qualité de Supérieur, 
cftably en ladite Abbaye par ordonnance de Monllcur Thier- 
fault, foubftenans que lcfdites inftitutions prétendues, ne 
font légitimes, ny Canoniques: mais font nulles Se abufiues 
pour auoir cftéfai&cs par perfonnes, n'ayant l'anthorité nyles 
qualircz requifes à ce faire, & contre la teneur preferipte &c bul- 
les Apofloliqucs, &e mefmes contre les inftitutions de ladite 
congrégation de Chcfal-bcnoift , & contre la praticque Se for- 
me accouftuméc en icellc,&: confequemment les fondions qui 
s'en font enfuiuics fi aucunes il a faid en vertu de ladite inftitu- 
tion, & autres railons que nous déduirons en temps & lieu, 
pour toutes lefquclles chofes proteftons ne porter autre refpecl 
nydefference audit Richer que comme à l'vn des autres Reli- 
gieux félon fon rang & profcffion , laquelle prefente déclara- 
tion, nous faiionsen adherens à celle faite par nos Confrères 
Religieux de ladite Abbaye pardeuant Biferay & Pondauy 
Notaires au Mans, Se en confequencedequoy nous entendons 
nous pouruoiren temps & lieu, ainfi que de raifon,foit par in- 
teruention en l'inftancc pendant au ptiué Confeil de la Ma- 



jefte, en exécution desarreftsy donnés, en laquelle entre ao- 
tres choies il s'agift de la nullité , & caflation de la procédure 
faite par ledit fieuiTh.-riault, par lequel lcditRichcr prétend 
auoireftcinititué Supérieur, ou aucrement,ainfiquc deraifon. 
Faità Paris ce premier Mars mil fix cens trantcfix.fignéF.M. 
Chambalu, 1. Boudonnct U Bommer Preltrcs. Et plus bas cft 
«ferit. 

AV iourd'huy pardeuant les Notaires Se Cardes nettes du 
Roy noftre birc en Ion Chaitcler de Paris , certifions 
que lefdits Frères Mathieu Chambaulu , Iean Boudonnct , &c 
René Bommer,ont recognu auoirfait la déclaration cy-deflus, 
qu'ils ont fignéc, fait fous leurs feings accouftumez, & à la- 
quelle ils perfiftent^dont & dequoy requièrent pour leur feruir 
en temps que befoinfera,ainfi que de raifon. A cfté fait & palîé 
la prefente en l'eftude des Notaires, l'an mil fix cens trente-fix, 
ledix--feptiefmcMarsauantniidy > &ont fignéauecTronflbn 
&Ic Moine Notaires. 

F. M.Chambavlv. Bovdonnet. Bommer. 

L'An mil fix cens trente-fix, le dixfeptiefme iourdeMars, 
à la requefte defdits Frères Nicolas Proud'hommeau, 
Matthieu Chambalu, Se autres Religieux defïus nommez es 
a6tes,dontcoppic eft cy-deflus : I'ay Huiflfier ordinaire du Roy 
en fonChafteletdc Paris foub(ïgné,iceux a£tes monlircz,fi- 
gnifiés, & baillé la prefente cômiiTion audit P. Guillaume Ri- 
chcr,aufliy defnommé, parlantàfa perfonne en (on domicilie 
à Pays, en la maifon où il cft à prefent logé, rué de la Huchcrtc, 
ou pend pour enfeigne la chaudron, à ce qu'il n'en ignore. 
Fait parmoy Marga t. 
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LEON X. POVR L'ERECTION 

de la Congrégation de Chefalbenoift refor- 
mée en France, donnée à la fupplication de 
François I.Roy de France, l'année i$i6. 

j0£gS^ EO Epifcopus , Seruus Seruoium Deij Ad 
$IM^s perpetuam iei memoriam,& Sacrofan&a: Ro- 



whW mans Ecclefiae , Quam Dei Filius Dominus 
4\lIX nofter lefus Chriftus audor ipfe pacis èc tran- 
|y^ quillicatis ,fundauit regimini fupema difpofi- 
tione praefidentes ad ca libenter pro dcbito Pa- 
ftoralis officij intendimus perquc tranquillitas inter quafvis 
petfonasEcclefiafticas &c praefertim fub fuaui Religionis iu- 
go Domino famulantes > confiftat. Ac Regularis vita: infii- 
tutio iam diu à fan&is virisjtam pie & religiosè [inuenra &: 
conftituta , conferuetur. Et fi quid deperire inceperit, Do- 
mino concedente,reformationemfufcipiat &infuum prifii- 
num reflorefcac ftatum acvberes fru&us bonorum opcrum 
in diesaccrefcant. Et perfonaripfx Domino fecundurn di&x 
Régula: putitacem famulantes animarum fuarum falutem 
Domino miferantè facilius confequi & cacteris Chrifèi fideli- 
bus vitaiacmorum exemplo proficere valeant ad falutem , Et 
vt pracmifla facilius optatum confeqnantur effe&um , non- 
nulla Romanus Pontifex fuper bis (tatuere & ordinale ac 
alias oportunè prouidere confueuit , provt in Domino con- 
fpicitfalubriterexpedire. Sanèpro parte CarifTimi in Chtifto 
fîlij ;noftri Francifci Francorum Régis ChriftianifTimi , nobis 
nuper exhibita petitio , continebat ; quod licet facer ille ordo 
MonafticusDiuiBenedi&i.tam caftè Religioféqueab eodera 
Diuo Benedifto ad omnipotentis Dei totiufque Militia: cocle- 
ftis laudem Se gloriam, Ecclellaïque Dei piam eruditionem, 
inflicutus fuerit & inuiolabditer obferuatus > vt illius virtutnm 
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fragrantia Se fuauitatis odore refperfus, vniucrfus orbis, mul- 
ridiuerfarumNationum Reges Se Principes Catholici ipfum 
Diuum Bencdi&um eiufque inftitutum ordinem, in fpcciali 
veneratione habentes ad illius fionorem 8c ipfius ordinis am- 
pliacionem Se maxime in Regno Francis ac Gallicanis parti- 
bus , quam plura Monaftcria &c alia regularialocadicli ordinis 
fumptuosèconftri»xerint,opibufque priuilcgijs &honoribus 
dotarint. Ec in eifdem Monaltcrijs acalijsRegularibus locis 
diuina infpirante elementia Se ipiius Oiui Benedicli piis fufrra- 
giis « cura totius Ecclefia: militantis pia edificatione , M ona Ai- 
cus ordo fub illius facris inftitutis'in vitar regulans caftimonia 
Se mentis cinecrirate , prç cxreris ordiriibus ha&enus fuerit 
r'rrefragabiliter obferuatus ,- Se propterea à fingulis vtriufque 
fexusChrifti fidelibus feruentideuotione veneratus, tamen 
quoddolentcr referimusantiqui hoftis humana: naturx cau- 
fante verfutia &horninum proh dolor accrefccntc nequitia* 
ordo ipfe ac regularis obferuantia vitxque caftimoma , in plu- 
limis eiufdemjRegni Monafteriis Se aliis regularibus locis 
Abbatum Se monachorum corumdem impudica vita,adeo 
deturpatus exiltit,vc in eo omnis vit» difformitas, iugoreli- 
gionisabje&o Jaxatil'que pudicitixhabenis,adeoinualucritt 
vt ordo ipfe illum priftinx Se fincerx religionis odorem am~ 
plius non retineat. In diuina: majeftatis ofFcnfa m di&i ordi- 
nis Se Eoclefiaftiacx difeiplinx vilipendium Se contemptum 
perniciofum quoque exemplum Se fcandalum plurimorum. 
Quo fit vt Rtges Se Principes cœteriqueChrifti fidèles àde- 
uotione di&i ordinis quaiîferetraxerim,veruntamen, ope- 
ranteipfo,cuius perfe&a funt opéra, ôccuiuspreciofi fa ngui- 
niseffufione in ara crucisgenushumanum'redemptum fuir, 
prélat i di'.u Benedi&i , vt pie credendum eft meritis diâi or- 
dinis rcgu!aris obfeiuantia,funditus relaxata non fuiccùm 
jnimenfa Dei bonuas . quae Sanftos fuos in coclo Se in terra 
volirt venerari ,ac Spiritu fan&o infpiranre, dilefti filij Ab- 
bas Se Conuentus Monalterij Cafalisbenedicti dicli ordinis 
Bipiucenfis Diocelis, mundi vanitàiibus Se illeceb is peni- 
ius conculcatis , celeilia régna querentes, facra ipfius Diui 
Betv:d;£tiinftituta fincerisafFe&ibus Se tota cordisSc mentis 
dcuotione amplexantes, 5c eorum vitara quantum humana 
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pttiebaturfragilitas,pracfatisinftitutis fitbeatsevitzdiâi DU 
ui Benedi&i conformantes , 8c in pacisamocnirate & fuaui rc« 
ligionis jugo cum fuauitatis totius ordinis odore altiflimo, 
perpétue famulati , fponte elcgerunt ; vt fingulis alijs difti 
ordinis Monafterijs & alijs regularibus locis, viam prxberenc 
vitxfalutatis, ac in difto ordinedcprauata cxemplaris vit?: 
Caftimonia jacvirtutumclaritatecaitigarent; quotum vcfli- 
gia fucceffiuè dile&i filij fan&i Sulpicij &c fan&i Vincentij nec- 
non fanai Ilidij Bituricenfis, Cenomanenfis 8c Claromon- 
tenfis Diocefis , ac fan&i Martini Sagienfis di£ti ordinis 
Abbates ScConuentus tanquam ab Oriente foie lumen cla- 
ritatisScveritatis fpeculum ab eifdem recipiendo piofequuti 
func. Nam& eorum exemplari vita &rcgulaiis obfercan i\x 
norma,Spiritus fanfti gcaua,inftruc"ti, reformatant provi- 
ribus iuxta di£ti ordinis inftituta vitam duccntes , etiam ad 
Congregationem Montifcaffini aliàsifantta: luftinx fub Re- 
gulari obfciuantia difti ordinis inCifalpinis panibus, etiam 
antetemporafcelicisrecordationis Eugenij Papa: lV.prxde- 
cefforis noftri , fanttiffimè inftitutam ac ereftam^c per eum- 
demEugenium &nonnullosalios à Pontifices Romanos prar- 
decelTores noftros ac etiam per nos nouiffimè Apoftolica 
authoritate confirmatamScapprobatam, multifque Se varijs 
priuilegijs &indultis Apoftolicis condonaram, fuxdeuotio- 
nis direxerunt affeûura. Cuiu.s etiam veftigia cupientes in- 
tenfisdefiderijs, eis afliftente altiffimo, perpetuo imitari in- 
ter fe Congregationem vnam , fub nomine Cafalisbenedicli 
adinflardtdsCongregâtionis Montifcaffini aliàs fanttaclu- 
ftinaî, pia deuotione inftituerunt & erexerum ,• ac illius more 
nônulla fratuta & ordinationes ftatuiis & ordinarionibus Cô- 
gregationis Montifcaffini non difparia , iuxia quorum icno- 
res pluribus iam annis effluxis , in finceritate Religionis func 
altiffimo diuoque eorum Patri Benedic~to , deuorè laudabi- 
licerqtie famulau ; pro folidtori obfcruantia huiufmodire- 
gularis vita: condiderunr. Quare pro parte praefati Franfci- 
ci Régis attendentis reformatait) vitam Abbarum & Con- 
uentunm prardiclorum ac huiufmodi Congregationis inftitu- 
lionemDeopariter, &hominibtis fore plurimum accepram 
& regno fuo exinde 8c EccleCac Dei non modicum prouenire 
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cîeuotionisincrcmenmm, locumqueipfurnvnde fulgor tam 

hlubris rcformationisprimûemicuic fpecialis prerogatiua&c 

dignicatis citulo prx cxteris merito.,attollendû fore nobis fuit 

humiliter fuppIicatum,vtCongregationi per prxfatos Abba- 

tes &C Côuenrus inftitutx & ere&x, ftatutifquoque&c ordinar 

tionibus illam quolibec concernentibus, per deos conditis, 

St indcfeculis.quxcumque robuc Apoftolicx confirmatio- 

nisadijcere, ac potiori pro cautela, eamdem Congregatio- 

nemfub inuocationcCafalis-Benedifti, inditto ordine fan- 

&iBenedi&i5cregnoFiancix&:ali)s Gallix partibusditioni 

di&i Rcgis fpc&antibus adiuftardi&x Congregationis Mon- 

tifca/fini alias Sanftx Iuftinx in Cifalpinis panibus , vt prx- 

fertur , inftitutx Se ere&x denouoperpetuo erigcre & infti- 

ruere , necnon prxdi&is Abbaeibus Se Conuentibus fub hu- 

iufmodiCongregatione 8e refonmtione de extero inuicem 

viuere volemibus , vt in fuo laudabili propofuo perferue- 

rare valeant de benignitate Apoflolica concedere dignare- 

mur.Nos igicur qui vt Ecclefiafticus ordo regulati obferuan- 

tia vitx fan&imonia 8c vircutnm claritate noftris prçfertim. 

temporibus adeo prxfulgeat, vt finguli vtriufque fexus Chri- 

fti fidèles in eorum exemplari 8c caftigata vita illuminati, 

per viam falutis in hoc feculogradientes, ad cceleftia régna 

mereanturperuenire, fupremis defideramusafFe&ibus, prx- 

fatofque Abbates 8c Conuentus in fuo laudabili propofuo, 

muneris fedis Apoftolicxconfolationeconfouere,-di£torum- 

que Monafteriorum Abbates 6c Conuentus ad tam falutarem 

refoimationem de obferua-ntix regularis caftimoniam xter- 

nis prxmijs inuitare volentes huiufmodi fupplicationibus in- 

clinati,, inftituta per eofdem Abbates 8c Conuentus Congre- 

tcio & gationem prxdi&amacftatutaacordinatione$,illam quomo- 

Con*rer*. dolibec concernentia, licita tamen 8c honelta, Apoltohca au- 

tiomsCafi. thoritate confirmamus 8c approbamus : ipfamque Congre- 

lin*. gationemfub inuoeatione Cafaiis Benedi&i, ad inftardi&x 

Congregationis Montifcaffini alias fan£tx luftinxjin pixdi- 

ftis MonafterijsduntaxateademauthoritateApoltolicateno- 

reprxfentium , de nouoerigimus&iinuituimos, acCafalis- 

Benedicti,fan£ti Sulpicij , fan£ti Vincentijjfanfti llidi^ôc fan- 

£ti Martini Monaftetia pi xdi&aillorumqueAbbates ScCon- 
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uemusacfinguhresperfcrus, qui nuncfunt Se pro cçmpore 
perpetuis futuristemporibuserunt , fuum tantum corpus Se 
vna Congregatio, fub dicta inuoeatione Cafalis-Benedifti 
ficut prxfertur per prxtentes , inftituta Se erettra in vitx 
tranquillitatis ôe mentis puritate,gratum deo valeat perpe- 
tuo reddere famulatum Se iingula quarque illi occurrentia ne- 
gotia,matura deliberationedifponere,au&oritate 8ctenore, 
prxlentium ftatuimus Se ordinamus , quod per prxtatam 
Congregationem, locus eligatur conguius Se idoneus fine 
rationabili caufa>nullo vnquam tépore immutadus feu trans- 
ferendus, in quo Capiculum générale eiufdem Congrega- 
tionis Cafalis-Benedifticongregetur Se celebretur, ad quod 
quidem Capitulumgenerale, vniuerfi Se finguli prslati, Se 
ali) ad hoc deputandi, Monachidifcreti feu Conuentuales 
nuncupati, Congregationis Cafalis-Benedi&i, nifi fint legiti- 
moimpedimentodetenti, comparereteneam: 8eadilliusce- 
lebrauonisefFecl:um,nouem aut plures, aut pauciores , pro 
temporumScterumdiuerfitateex ijs perfonis, qux in difto 
Capitulo attiuam Se paffiuam vocem habere etnientur Se 
debent , proue eidem Congrégation! vtilius videbiiur , expe- 
direperfonx eligatur, quaedefinitores ipfius Congregationis 
6c Capituliappellantur, 6c tocum ipfum Capitulum reprz- 
fentant , quac nouem aut plures,aut pauciores, fie electae 
perfonx pro falubri directione ftatus di&a: Congregationis 
Cafalis-Benedittiac Monafteriorum Se aliorum rcgularium 
locorum eiufdem, cum totius tamen Congregationis Confi- 
lio Se voto,locum celebrationisdi&iCappitu ï generalis, fe- 
mel eleflum Se acceptatum, etiam durante di£fco Capitulo ge- 
neraliex rationabilicaufaimmutareac queuicumque, quot- 
cumque 8equaliacumque licita Schonelta, conllitutiones Se 
ordinationes ac ftatuta omniaScfingula, qnxin fpiritualibus 
Se temporalibusipfiusCorigregationis Se obferuantia: regula- 
risftatû Se indemnicatem quomodolibet côcetnere poterunt 
eiamcircadirectionem 6e ordtnauonem diuinioiHcijobfque 
ipfius régula: Diui Benedi£ti imitatione, condere,ftatueïe Se 
ordinare. Stacutaquequoque condita Se ordinata,intcrpreta- 
ri, ac temporum qualitate penfata,prout eisin Domino falu- 
briusvifumfuerit, expedire, Se pro ipfius Congregationis 
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falubrioridirectîoriemoderari se immutare ira quod fie fta- 
tutacondita &ordinata,ex tune Apoftolicaauthoritatecon- 
firmata Se appf obata tint Se efie cenfeantur , Se pcout ex nunc 
ea authoritate Apoiiolica approbamus Se confirmamus. îpiï- 
que deffinitores fie ele&i, vnum aut plurcs vifitatores M ona- 
fteriotum Scaliorum regularium locorum dicta: Congréga- 
tions , ilngularumque perfonarum eorumdem , quorum 
vnusvifitatorum J huiufmodi,fiplureselecti fuerint, cum de- 
cretodi&i Capituli prarfidenus nomenfufeipiat, deputarc li- 
bère aclicito pofïïnt Se valeant. Ad quemquidempraefiden- 
tem omnia ac iingula dictx Congregationis negotia,pro tem - 
poreingruentia, dicto Capitulogeneralicefiante,deferantur 
pereumeurnfimiliconfilio 8caflenfu dictorum vifuatorum, 
îipluresperhoc ipfumCapitulum générale deputati fuerint, 
iuxta traditam &attributam fibi à dictoCapitulo generali po- 
teftatem ôtfacultatem, débit o Se falubriter difponenda > or- 
dinanda& pertractanda , officio tuni prxfidentis & vifîta- 
torum huiufmodi, fi plures deputati fuerint, vfque ad an- 
num duntaxat à die deputationis eorumdem Se celebratio- 
nem Capituli generalis , anni immédiate fubfequentis,dun- 
taxacduraturo,quodquefingoli Abbates Se Conuentus fin- 
gularefque perfonas Monafteriorum Se aliorum regularium. 
iocorumditîsc Congregationis cuiufcumque dignitatis, fta- 
tus, gradus,ordinis, vel conditionis, exiftantetiamfi Abba- 
tiali aut alia qiiauis grandi pracfulgeant dignitateCapitulo ge- 
nerali praeiidenti&vifitatoribusgradatim fuis prxlatis Se fu- 
periotibus immediatxfubiiciantur, ac ftatutis , conftitucioni- 
bus Se ordinationibuSj diffinitionibus.mandatis emendis&r 
correctionibus , per eofdem Capitulum générale diffinito- 
respraefidentem & vifitatores, authoritate difti Capituli ge- 
neralis, pro tempore fa&is, prompte humiliter Se deuotê,abf- 
quealiquacontradictione,fub obedientiae ac excommunica- 
tion^, ali]fqueEcclefiaiticisfententijs,cenfuris&penis,ipfo 
facto 8cabfquealiquaaIiadeclaratione,incurrendis , cum cf. 
fectu parère &obedire,teueantur &debeanr. Nec contra ea 
velab eisfubfimilibuspocnis valeant, aut praefumant. AdSe- 
dem Apoftolicam pra;di£tam , aut alios Superiores', directe 
vt.1 indirecte, quouis quxfito colore, in his, qua: dicta; Re- 
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formatiofiis ftâUMn te ft&bilitarem aut di&otum Abbatum, 
Pra;fidentis,Diffinàtorum ScReligioforum corre&ionern ref- 
picHinT,quomodoJibetappellare. Et infuper, quod fi Mena- 
chi dicta: Congregationis, ex decreto feu mandaco, autordi- 
natione prxfati Capituli generalis, de fuo Monallerio aut 
alio regulari loco^xpreffè feu tacite profeflîexiftant,adaliuci 
Monalterium eiufdem Congrcgationis veniant, etiam diuer- 
fis vicibus, transferendi extune à Monallerio feu Regulari lo- 
co, de çjuo transferuntur, 6c illius Abbatis feu fupeiioiis 
obedientia penitus funt exempti liberati Se abfolutiacMo- 
nafterio feu regulari loco, illiufque Abbati feu fuperiori , in 
ijuopcrtranflacioncmhuiufmodirecipiétur^fubcorredïione 
ramen &: fuperioritatedi&i Capiculi generalis ac prxfiden- 
tis ac vificarorum prxdittorum immédiate fubjicuntur , Se 
quamdiuinibipermanferintduntaxac illiufque Monafterijad 
quod fie transferendi priuilegijs Se indultis libère gaudere „ 
acinibiin quibufuisa&ibus &negotijs Capitularibus seCoa- 
uentualibus pro tempore eclebrandis a&iuam Se paflîuam 
vocem habere , ac illius vel ab alio dependentia bénéficia 
vel officia eis Canonice conferenda* obtinere poflint fie va» 
Ieantin omnibus Se per orania perinde ac fi inibi expreffam 
profeffionem emififîent regularem , proque Monachis ciuf- 
dem Monafterij , ad quod fie transferuntur» reputentur Se 
taies eflecenfeantur, fi veroaliqui Monachi in dicta Con- 
gregatione, pro tempore forfan exiftant , qui defe&umna- 
taliumpatiantur, duramodo in Monafterijs &alns regulari- 
buslocis, religiofeviuentes,aliaslaudabiliterconuerfati fue- 
rint , defectu przdi&o nonobttance» ad officia pr ç'ationes Se 
dignitates ac bénéficia in Monafterijs & regularibus locis hu- 
iufmodi, alia iuxtaconft itutiones ordmationes Se itatura pra> 
di&a libère & licite valeam afïumi , ac ad minores &alios fa- 
cros ordines promoueri, reliquis autem prxlatis Se Mona- 
chis di&ae Congregationis vagandi femitas praccludere vo- 
lenteseos, quos di&i Capituli geneialis licencia non obtenta 
etiam praetexta actions vitaeordinis velreligionisacquarum- 
cumcjueliterarumApoftolicarum eis it bquibufuis verborum 
formis &claufulis, etiam deditta Congregatione metmonem 
fil cientium Se illius priuilegijs & indulris exprefsè derogan- 
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tium , de difta Congregationefefubtrahereaut alias pcrdi- 
uerfasmundi partes difcurrereaurvagari contigerit, eoruro- 
que receptatores & complices quamdiu vagames & fe fubtra- 
hentes , Abbates vel Monachos huiufmodi fcienter, rece- 
ptauerint &fuftinuerinr, feu ad hoc auxilium confilium Se 
fauorem prxftiterinc excommunicationis fententia , à qua 
Excommu- pra:terquam in mortis articulo conttituti etiam per fedem 
mcatto. Apoftolicam pra?di£tam abfolui non poflînt , innodaraus, 
volumus, quoque&ordinamus, Abbatum feu fuperiorum, 
ptxlatorum , auc Conuencuum , feu priuacarum perfona- 
rum difrx congregationis , caufas reformationem ,ftatum 
8: ftabiliiatem ac eorum correétionescontribuentes, per prz- 
fatum Capitulum générale, feudelegatosabeifdem fumma- 
rie, fimpliciter Se de piano, ac fine ftrepitu Se figura iu- 
dicij, iuxta conftitutiones , ordinaciones Se ftatuta przfatae 
Congregationis iuris communisapicibus,dilationibus, ter- 
minis Se litiumanfra£tibusomifils , folarei veritate infpe&a 
decidi, 6c terminari, denique fiepro temporeiudicatarn dé- 
bitât executioni demandari Se quem auaritiac Se ambitionis 
peccatum , mentem quàminfecerit,ita grauemreddic,vtad 
appetenda fublima"atto!linon poffit,atquedon-ius tali infe- 
fta peccato, penitus conturbetur; opère perpraccium fore 
confpicimus,, Se falutaris fuper hoc pracbere temperamen- 
tum ne di&aî Congregationis Abbates & pradati, perauari- 
tixcxccitatero, ambitionifque hya&um, ad Abbatiales, di- 
gnitatesaliafque prxlaturas difta: Congregationis, de cx- 
tero eligantur^flumanturj vel quomodolibet ordinentur ,nc 
rantocrirnine infecii in détériora paffitn ferpemes ; velue 
morbidum pecus, reliquainfîcientes, fua incurabili conta- 
gione, totamipfam Congregationem inficiant. Qnare te- 
Vn'wTât- norc prxfenriom Se authoritate prxfata aede Apoftolicç po- 
naltem- Ie ft ar j s plenitudine Cafalis-Benedifti , fantti Sulpicij Se fan- 
ai Vincentij , ac fancti Ilidij, neenon fan&i Martini Mona- 
ftetia przdifta, vnum &: idem corpus indiuifibile& infepa- 
rabile,de cxteroperpeiuis futuris temporibus fore Se effe 
Se abinuicem feparari nonpofle, nequedebere,quodqueex 
nuncin futurum à data prxfentium .computandum itlorUm 
vacatioperobitum, feurefignationemjauc aliafquouifmodo 
v , vacandi 
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vacandi etiam apudfedemprxdi£tam pceccndi aiit acvidcre, 
neq; illaauteorumaliqua.pcrahquamprotcpoccpiaaenum 
vacationemàfedcprxdifta,feu eiusLegatisautquibufuisalijs 
Primatibus , vel Ordinarijsimpecrari.vci ad illa per illorum 
Conuentus , pro inibi futurorum Abbatum elettione cele- 
branda,adelettionemprocedi non pofilt,autvaleat>auâ:o- 
tuatc&tcnoreprxmifiis decernimus Se declaramus,acpro- 
pterea illorumvacationemexnunc, inantea, perpetuis fu- 
tuïisremporibusfupprimimusjficnullani fore nuntiamus Se 
tameligendi quam confumandi^feu conferendi Se prouiden- 
di iurajConucntibusdiftorumuonafteriotunij&oidinarijs 
locorum eorumdem 3 alijfque Primatibus, feu Prxlatis, vel 
quibufuis perfonis Ecclefiafticis , tam ex priuilegio Apofloli- 
co , cui etiam non for et ha£tenus,idaliquoderogat uni, quj m 
ex anciqua Se approbata haftenufque paciHce obferuata con- 
uictudine,ac etiam ex iuris communisdifpofitione, quomo- 
dolibct fpe&antia & pertinentia , ab cifdem Conuen tibus or- 
dinatiis locorum Se Primatibus ac Praelatis &aliis perfonis hu« 
iufmodi auferimus , Se Abbatum extinguimus t ftatuentes Se 
ordinantes , quod ex nunc > in antea , eiidem perpetuis futuris 
temporibus , nulli Abbatum Monafteriorum di&r Con- trohibitio. 
gregationis Cafalisbenedi&i, liceat tegimini Se adminiftra- 
tioni eorumdem Menaftenorum , inalterius etiam noftris Se 
fedis Apoftolicx quam Capituli generalis di&x Congrega- 
tionis, manibus cedcre,quinimo pro tempore exiftentesâe 
qui nunc prxfunt regimini ôcadminiftrationi di&orum Mo- 
nafteriorum ,regimini&:adminiftrationi fingulorum Mona- 
fteriorum, eorumdem in Capitulogcnerali dic-tx congrega- 
tionis Cafalisbenediûi ,ex nunc proxime celebrando t aut ne 
tanta fi nui I fiât mutatio , pars in proximo , Se alia pars in fc - 
quenti , vel tertio abhinc Capitulo celebrando, generali arbi- 
trioprxfidentium.cedereteneantur. Quibufquidem Mona- 
fteriisperhuiufmodiceffiones Abbatum regimine deftitutis, 
perdittumCapitulum générale ilhufque diffinitores,& nul- 
los alios de perfonis idoneis , di&um ordinem exprefle pro- w » dut eh- 
feflfis, Se de di&a congrégations Cafalisbenedictiexiftentibus ***•»#. 
per modum eleftionis , feu nominaiionis , auc commiffionis, 
deputationis , feu alteriùs vtilioris prouiiionis , ad annum 
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biennium , feu rriennium ,dunraxat proutdi&o Capitule ge- 
neraJi vtihus vifum fueric , expedire poflu prouideri. Ipfsque 
perfonac ad huiufmodi Monafteria , fie vt praefertur ,elc£rae, 
noniinataî.commiirîcautdeputatXjdeannoinanniimjbien- 
ni > aut triennio >in biennium aut tnennium ,prout perieos 
o Jimtum extiteut , aut ad nutum di£U Capiruh generalis, 
peripfumgeneialv:CapituIum duntaxat etiam eifdem Abba- 
abus , pro tempore exiitemibus, indi&oCapitulo gtnerali 
pradentibus vel abfentibus > ab eodem aut ad illud vocatis,Yel 
non vocatiSjfiuealteriuscaufxcognitione, totiens,quotiens, 
générale Capiiulum huiufmodi celtbrabitur,ab iifdemiMonà- 
fterijs, illorumque fpirituali & temporali regiminc &adroi- 
niftrarione, realiter Se cumeffe£tu,amoueripoflunt Se va- 
leam. Proutrenoreprxfentiumexnunc, prourexiunc,ipfos 
amotos fore, ac fingulas ele&iones Commifliones., feu proui- 
fionesdediftisMonaftcriis,aliasquamvtpremit{uur,fa£hs 
nulJaSjnulliufqueroborisjVelmomenti. Sicque protempe- 
re fattas canonicaSjfore&efTejefîe&umque fortiti debere, 
decernimus. Prxterea fi contingat aliquem Abbatem feu prae* 
latum, petdtftanvCongtegatioftÉm, ficutprefertur,ele£tumj 
feu nominatum, depuiatum ,infra fax depùÉarionis&: extra 
celebrationis Capituli difti generalis tempora ,ab humânis 
decedere,prxfati prarfidens Scali^vifitatore^fiquieruntper 
ipfum Capitulum générale deputati Joco di&orum defundto - 
rtfm pto tempore Abbatum , feu pra:Iatorum , in eifdem Mo- 
nafterlis alios idoneos Monachos difîri Ordinis Se Congrega- 
tionis,vfqueadtempus didi Capituli generalis ^proxime ex 
tunccelebrandijiuxta facultatem^eis àdictoCapitulogene- 
rali attributam , in Abbates &Pra?!atos inftituere,ac etianï 
abfquecaufxcognitionedeftituere.,ipfique Abbates&Prada- 
ti jtam per prartatam Congregationem Se illius générale Ca- 
pitulum, quam ceflantedictoCapitulo, per Prxfidentem&: 
Vifitarores huiufmodi. Ad eorum nutum ficut prefertur ,in- 
ftitmi Se deputati etiam abfque alia confirmatione inftitutio- 
nis&dtputationis, huiufmodi àSede Apoftolica vel quibuf- 
uisaiijsordinari!s,mediati$veIimmediatis,obtinendam.,feu 
munerebenedi6tionisftifcipiendo,adquosfufcipiendumros 
perpetuoabfoluimus. Monafteria ipfa in fpititualibus&tem- 



Il 

pOî»Ubus regefcSigubefniiviîâ.pctmdç ac (IdL£Vo moncrc bï- 
nedtûionisinfigniti forent, Uberè Se licite pofiîm & valcam: 
Concedimus Se indulgemus faculcatem vero & authoritatem 
generalcrn regiminis Se adminiftrationis , tam in fpiritualibus 
quam temporalibus, Se totalem directionem di&ac Congre- 
gationisvolumus Se decernimus pênes dittum Capitulum gé- 
nérale , illiufquediffinitores przlîdentem Se yifnatorcs , prœ- 
fatos fpecialiterperpetuo permanere. Qui temportim loco- 
rum ac perionarum qualitarc debitepenl'ata , fingulis Mona- 
fterijs8eRegularibuslocisdi6ti ordinis 8e Congregationis ac 
fingularibus perfonis eorundera in occurrentibus eis neceflî- 
;atibus,prouiderc,ac illis incumbentia onera totaiieer per- 
ferre , teneantur: Se infuper vc Congregationis huiufmodi 
perfonarum corda in Deimandatorum acprasfati ordinis ob- 
feruantia,donis fpiritualibusgratiarroborenfur,quoex hoc 
eorum humeri effecti fortioresfolidaperfeuerantia fub Cru- 
ce Chrifti , aduerfus mundiim , valeant virihter dimicarc. 
QuodPrîefidenSjViiuatores, Abbates, Priores, Adrriiniitra- 
tores Se Monafteriorû & locorum di£tç Congregationis prac- 
fcntesSr. futuri,idoneum confeflbrem eligere pofllnt 8c va- 
leant, qui eosab omnibus cafibusetiamSedi Apoftolicx re- 
feruacis, praeterquam contencis in BullaCcenxDomini, de 
referuatis videlicet femel in anno, Se de non referuaçis cafibus 
huiufmodi, rotiens quotiens opusfucrit.abfoluere: Se eis pec- 
nii en t iam falutarem iniungere , po (Tu Se valeat ; ipfique, Prx- 
iîdens.Vifitatores, Abbates, Priores, Se Admimftratores Mo- 
nofteriorum 8e locorum di6t3c Congregationis , Se eorum Vi- 
carij omnesSefingulos Monachos,Nouicios,Conuerfos Se 
alias perfonas eiufdem Congregationis , prxfentes Se futuras, 
ab excommunicationis , fulpenfionis Se interdi£ri alij fque Ec- 
clefiafticis fententijs, cenfut is Se pœnis, à iure vel ab homine, 
quauis occafione vel caufa latis Se promulgatis, quarum etiam 
abfolutio foret fedi prx Jift«, fpecialiter referuata, fi quas pro 
temporeoccurerint. Fotiens quotiens acquandofeconfiteri 
vo!uerint,ab omnibus 6e fingulis alijs eorum peccatis , déli- 
ais , exceffibtis , quantumeumque grauibus Se enormibus, 
ctiam fi talia forent, propter quatSedes Apoltolicaprazdifta, 
merito foret confulenda , videlicet de referuatis prxter quam 
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contenus in Bulla Cœn*Domim^huiufmodi fcrnelinanno,• 
de alijs veto fedi praedi&a; non refouam cafibus,Totienï 
quoriensopusfueritabfoluere J &procommiu*ispœnitentiam 
iâiuaicm iniungcre. Accumciufdem Monachis,Nouicijsfic 
ali s perfonisdi&xCongregationis/uper quibufiùs irregula- 
rita ibuspereosetiimrationccelebrationis N'.ii'arum &alio- 
rum diuinorum officiorum > tempore quo forfan erant ex- 
cômunicationisSc alijs cenfurisLcdefiaiiicis innodati,dum- 
modo non in contemptum clauirm , ait alias quomodolibcc, 
prarteiquam latione homkidi] , feu muiilationis membri, 
propria manu commiffi , vel fjlfificationis literarum Apofto- 
licarum , a u t bigamiz , etia m quo ad fa cros ordines fufcipicn- 
àos Se in Mis rmni/rrando, totiens quotiens opus fuerir, Iibeic 
difpenfare,&inprxmiflis acalijsgraiijs,priuilegijs &indul- 
gentijs diftar Congrégation! Cafalisbcnedi&i ; illiufque Mo- 
Jiaflerijs.ConueniibuSjRegulanbus Iocis, Se illovum fingu- 
Jaribus perfonis > in génère vel infpecicquomodoliber con- 
cc/îîs , in quibus aliquid dubietatis & ferupuli emerferit , non 
fecundum iuris rigorcm ,aut varias fubtilitates Se difficulra- 
res, forfan emergendas, fed fecundum veram xquitatem in 
fauorem falucis animarum pio modéra mi ne adhibito , lar- 
giffime interpréta». Iplïquc Monachi Se alise perfonardiéra: 
Congregaiionis, de licencia & voluntate fuorum Superio- 
rum,Idoneum,ConfelTorem , qui eos ab omnibus cafibus 
prardittis abfoluat , Se femel in vira Se in mortis articulo om- 
nium peccarorû fuorum penariam remiflionem impendat,eli- 
gere poiîînc Se valeant. Ira quod ij .qui dicto priuilegio cli- 
gendi confeflbrem , vu Se gauderc voluerinr , Quinquics Pa- 
rer noftcrjôc toiidem Aue Maria anno durante, fingulis Heb- 
domadis^dicereSc recirare,tcneantur. Vt confequantur in- 
dulgentias.qux lucrantur vifitando Ecclefias, di&a:vrbis&: - 
extra cam .acantediem in locis ordinaria authoritate ihrer- 
diflis tempore interdifti huiufmodi officia diuina celcbrandi 
Se Sacramenra Ecclefiaftica miniftrandi & illos qui votum re- 
ligionisetiam artionis vouilîentjad probationem profeffio- 
nemque admitrendi,& cumeis àquibufuis alijs ^idtaeCon- 
gregationis Monachis Se fuper cenfuris Se aliis Ecclefiafticis 
pœnis abfoluendi, neenon votis relaxandisjfacul'atibusjalijf- 



-quepriuilcgifs >'indultis;'gratijs , faiioribus , exemptionibus, 
iptritualibus Se temporalibus , ha&enus eidem Congregatio- 
ni Montifcafllni 3 alias fanftae Iuftinjc.per nos &Romanos 
Ponafices praediclos, in généré vel in fpecie quomodoliber 
concelfisjConfi matisj&iceiaiis ,vicibi)s . innouaùs/acqui- 
bus vcuniur, potiuntur&gaudent, feu vti potin & gaudere 
poterunt, quomodolibet in futuium, quoad hoc eiiam vt eo- 
tum Monaftetia ptioiatus Se reguîaria loca , pietextu qua- 
rumuis gratiarum cxprûatiuarum j fpecialium vcl généra' 
lium referuationum eiiam minfaliun^vnionum annexiorium 
&incorporauonum, fcuviuendi Ccincorporandi', ac corife- 
iendimandatorum., aliarumliterarum Apoftohcarum , qui- 
bufuis perfonis etiam fanclx Romanx Ecclefiae Cardinalibus 
ctiamintuitu Regum Reginarum aut aliarum qnarumcum- 
que pcrfonarum .quauisEccleiiaftica vel mundana dignirate 
fulgentium, per vos Se fedem prardittam pro tempore cuni 
quibufuis foriiffimis &info!itis claufulis, initantibufque de- 
cretis ctbmconfiftorialiter &motuproprio J acinnul!iusfa- 
uoremconcefTorum haftenus& concedendorû prouideri&c 
illorum occafione quomodolibet mokftati non poffint ac etia 
quoad conferuatonâ^idemCongregaùoniMontifcaiTinia'ias 
fan£raîIuftina:nuperApofto!icaauthoritateconcefsâ, ac alias 
quafcumqueineis contentas claufulas, peipctuo pacifiée vti 
frui, Se gaudere j poffint Se valeant. Indulgemus neenon pra> 
fata priuilegia Congr«ga(ionis Montifcafllni, illorum reno- 
resprarfentibus, pro fufficienrer expreflîshabentes.,ad Con- 
gregationemCafalisbenedi&ihuiufmodiextendimus Se ain- 
pliarous , & quia nonnumquam Romanorum Pontifices, 
per importunitatem petentium,nonnulIa concedunt in Ecclc- 
fiam Dei zizaniam se dillenuones parturientia , his obuiare 
cupienres, omnes Se fingulas literas Apoftolicas , gratiam 
fiue iufiiriam concernentes, contra p: arfentium noftrarum 
literarum tenorem, etiam fi de prxfentibus ac inftitutione 
Congregationis huiufmodi de verbo ad verbum plena men- 
tiofietet, ac alias cum quibufuis fortiflimis, efficaciffimis Se 
infolitis, claufulis , irritantibufque decretis, in quorum eis 
etiam Santtae Romanx Ecclefix Cardinalium fauorcm Se qua- 
cumque grandi Se inexcogitabili caufa,confideratione, vel in- 

b iij 



14 
tuica, eiîam çonfiftorialicer , motuproprio St nullius fauo- 
remimpoûerum quomodolibetconceicndas, perquasprx- 
fcntibusliceris vidererur, vel poflet, in aliquo derogari ad 
prarfetues Jiceras, decernimus, nullo modo pofle aut debere 
cxrendi, nifi denomine di&i Francifci Régis, Si data pra> 
fentium litterarum in eifdem derogatorijs Iitceris , exprefla 
inentio fut Si tune de confenfu dicta: Congrcgitionis , de 
quo exprefTe &: autencice conftare debsat , derogatum efleaut 
derogari pofTe , minime cenfeatur, ficque per quofeumque 
iudices Ecclefiafticos Sifeculares eciam fan&a: Romanar Ec- 
clcllz Cardinales, iudicari interpretari , &c deffiniri deberefu* 
blata eis Se eorum cuiîibec, quauis a!ia & aliter iudicandi, 
iencenu'anJi autinterpretandi, facultate Se au£rorirate irri- 
rumquoque Siinane quicquidfecus fupsr omnibus pra:mif- 
i'is j à quoquam, quauis au&oritate, feienter, velignotantet 
contigeric, attentan,Sinihilominus venerabi'.ibus fratribus 
noftris Cœnomanenfis Se MeldenfisEpifcopisacdiletto filio 
Abbati Monafterij fanfti Vittoris propè Pariûos; per Apofto- 
lica fcriptatenorepraifentium committimusi Se mandamus, 
quacenusipu", vel duo aut vnus eorum per fe vel alium,feu 
aliosprarfentes laceras folemnicer publiantes., omnia in cis 
contenta , inuiolabiliter obferuari facîant , non permitten- 
tes , prxlacos Sialios religiofos dicTra: Congregationis nouiter 
inftitutx, huiufmodi contra indultorum eis concefTorum Se 
litterarum noftrarum huiufmodi tenorem, atquefbrmampec 
quempiam, quauis auihoritatemolefhri feu inquietati con- 
tradittores quoflibet Se rebelles , per cenfuram Ecclefiàfticam 
5: alia oportuna iuris remédia .appellationepoftpofita ad hoc 
compefeendo, inuoeatoadhoefiopusfuerit , auxilio brachi; 
fecularis. Nonobftantibus Conftitutionibus Se ordinationi- 
bus Apoftolicis , ac in Prouincialibus Se Sinodalibus editis 
Çonfilijs generalibus., velfpecialibus, neenon ordinariorum 
&Surrïagandorum, acalioruraadquos forfandi&orum Mo- 
nafreriorum electio , prouifio, feu confirmatio de iure, vel 
confuecudinepertiner iuribus ac (latutis Se confuetudinibus 
iuramsmo.Confirmarione Apoitolica, vel quauis firmitate 
aliaroboratispriuilegijs quoque, indulcis., Si littens Apofto- 
]icis,eisfo.rfan conceifis, confirmatis, Si. innouatis quibus, 
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omnibus etiam fi de Mis eorumque totis tenoiibus fpécialis 
fpecificaexprefla, ac deverboad verbum, non autem per 
claufulas générales, idem importantes memiofeu quxuis alia 
expreflîohabenda foret, illorum , tenores pratfemibus pro 
fuificienter expreflîs 5c infertis habcnies.illis alias in fuoro- 
borepermanfuris, hac vice duntaxat fpecialiter Se expiefle 
derogamus, Se derogatum elTe volumus contratijs quibuf- 
cumque aut fi ordinarijslocûrum Se Conuentibus Monaftc- 
riorumhuiufmodi , vdquibufuis aliis communiter vel diuifim 
ab eadem fit fede indultam^quod interdici (ufpendi vel exconv 
municari, nonpofïînt per literas Apoftolicas non facientes 
plenam ôeexpreffamaede verboad yeibum , de indtilto hu- 
iufmodimentionernnoftraîramenintemioniSjôxiflit Priuiie- 
gijs libertatibus, exemptionibus, g'atiis, indulgentiis Se in- 
dultis, Monafteriorum dicta: Congregaiionis Cafaliîbcnedi- 
£tî, per nos Se fedem pra:di£tam , ha&cnus concefîîs nulla 
tenus in aliquo derogare , quo minus illorum Abbates Si 
Conuentus fingularefque pcrfoha;, il lis dummodo ftatutis 
Scordinationibus dicta: Congregationis Montifcaflîni, alias 
fanftx Iuflinx non contrarientur , prout ha&enus pacificè vfv 
fuerinc , perpetub Vti, frui, & gaudere , libère & licite poiîîm ; 
Scvakant , volumus autem quod diftorum Monafleriorum 
Abbates &: Conuentus, ex mine de foluenda annara Se alijs 
iuribus Caméra: A poftolica; ratione Monafteriorum eorum- 
dem&dequindecimannis in quindecim annos in difta Ca- 
méra ApoftoUca obligatione facere teneantur quodque ip/i 
Abbates & Conuentus Priuikgiis dicta: Congrcgationi Caf- 
finenfisde recipiendisMonaftcrijs Se alijs locis a volentibus 
agregari , di£tç Congrégation! Caflïnenfis cum pacTtis Se con- 
uentionibus inter eos , mundis vti non pofllnt Se alia Mona- 
fteria Se loca dicti ordinis ab illa obtintntibus Se eis aggrega- 
re 8c adharrere volentibus nuila tenus recipiant.Alioqoin prar 
fentes luera:eisquoadpra:mifîaomnia nulla tenus fuifragen- 
tur, nulli ergo omnino hominum liceat hanc paginam noftrse 
Confirmattonis, direûionis , inftitutionis, ftatuti, ordinatio- 
nis, Approbationis.abfolutionis conceffionis, innodationis, 
voluntatis, declarationis, nunciationis, indulti , ex enfionis, 
ampliationis , decreti, mandati Se derogationis , infingerej vel 
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ci .iufu temcrario contra ire. Si quis autem hoc attcmptare 
prxfumpferit, indignationemoninipotentisDei acbeatoruru 
Pétri &:PauIi Apoltolorum eius fe nouerit incurfurum. Du- 
tum Jtomx dpud Santtum Petrum , anno Incarnationis Do- 
miniez millefimoquingentefimofextodecimo. MenfisDe- 
cembrisPomificatus noftrianno quarto. Sigaum fignatum 
brcuibus,lo.Cheminart 8c indorfo appofitum regiftrata apud 
M. Bembum appenfumque cft figillum pendens ex plumbo 
cum hac infcriptione Léo Papa decimus. 

Die vndecima menfis Augufti anno Domini millefîmo 
fcxcentefimo o&auo exhibita fuit Notari js Suris officialatus 
Bituriccfis infra fcriptis,BulIa fan&iflîmi Domini noftri Papx 
Leonis decimi cuius ténor & forma de verbo ad verbum fupe- 
rius cftinfcripta,quamquidem Bullamdiligenterinfpeximus 
inregram minime cancellatam,aut alioquovis vicio macula- 
tam fie qua: fidelitec vc fuperius continetur defcripfimus rc- 
quirente, idà nobis 8c poftulante pio 8c religiofo viro fra- 
tre Gatiano Roy procuratore inclici Monafterij Cafalisbe- 
nedidi cui pracdi&am Bullam huiufmodi deferiptione & col- 
lationefeuconfrontationefa&aacrepetitareftituimus , vt in 
archiuis di£h Monafterij reponatur In cuius rei fidem prx- 
fences manu noftrafubfcripfiraus, die Scannoprxdiclis. 

A. PERROT. DVFOVR. 
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DE VNIONE 

CONGREGATIONIS 

CASALIS-BENEDICTI IN 

Francia, cum çongregationc Montifcaiïïni, 
aliàs S.IuftinasdePadua. 

huitu vnionk liter* taies funt. 

Ieronymus de Placentia,humilis Prafidens 
Congregationis Cafinenfis , aliàs fan£t£ 
Iuftinx de Padua , carterique diflinitores 
Capituligeneralis,Reuercndiiîîmis in Chri- 
ftoPatribus,Pra:fidenti>Diffinitoiibus,Ab- 
batibus,Prioribus,Monachis J Nouitijs ,8C 
Conuerfïs Congregationis Cafalisbenedi- 
£fci Jn Domino Amantiffimis. Cumnuperàdile&onobisfilio 
Ca:farioGraflenfî,nofttiLirinenfisMonafterij Pratlatoacce- 
perimus, quanta in vobis vitacfan&itas, quantoque fummo 
cum honore noftramcongrcgationem (àquatanquam fîlij à 
parente, lac inftittuionum noftrarum exfuxifle,palam cun- 
£tis libéré prbfitemini) profequuti femper fueritis : fummae 
nosingtatudinisiureoptimonotandos forearbitraremur : £ 
noftri quoque animi in vos propenfiori aliquopeculiati au- 
gmento non démon flraremus. Vos itaque paterno affe&u 
complexi.inpartem bonorum omnium fpiritualium ,quac in 
noftra congr egatione , Dei benignitate fiunt , & in pofterum 
fient , libenter recipimus: Congregationem veftram, quafi 
huius ipfius noftrx germanam fororem in Chrifto Iefu agno- 
fcentes. Noftra quoque monafleria omnia,vbicunque loco- 
rum fuerint , veflris femper commodis referata ac paratiflî- 
ma efîe volumus. Prarcipientes omnibus Praclatis Si Mona- 
chis noflris , prjefentibus & futuris : vt vnumquemque ve- 
firum^fi quando ad ipforum monafleria peruenire contige- 
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ne, Ci femper hunitnicate recipianc,qua8£par «Aimer fcfc 
à verè Monachis accipi , Se qua vos ipfos non femel plerofquc 
in noftraubus in Gaîlia accepiffe cognouimus. In quorum 
omnium fidem has noftras praiientes literas fieri , noftrique 
foltci fîgtlU'appeniïone munir» iuflimtis. Datumin Monafte- 
rio noftrofanfti Benedi&i dePandalio.ne,Diocefis Mamua- 
n£, rcfidcntcibidcmCapitulo noftroGenerali, Quarto Cal. 
Maij 15J?. 

sindreu dt ^éfula, Scriba Capituli. 



Euolutis inde i^uadraginta annis(atîno fcilicct 

Chrifti JS99: ) ptsefeti Reuerendi Patres, 

lurfum alias fraternœ vnionis literas 

nobis largiti fan t. Quarum fe- 

quitur cxtmplar. 




Sx Dccreto Capituli gencralà Congregationis Çapncnjiî 
pro Congregdtione Cafali/hmediâi. 

^ r Os D. Michael à Vcnctijs humilis Prarfidcns Con, 
gregationis Cafineniïs ,aliàs Un£tx Iuftinx de Pa« 
dua , caîcerique diffinirores Capituli generalis, Rc- 
ucrendis in Chrifto Patribus, Vifitatori, Diffinito- 
ribus , Abbatibus , Prioribus, Monachis, Nouitiis &c Conuer- 
lis Congregationis Cafalisbenedi&i , in Domino amantifll- 
mis. R^ETjVL iT nobis dilettus filius nofter R. D. Hdarius 
ab Antipoli , Abbas Monafteri) noltri fan£ti Honorati ,facr£ 
infu'asLerinenfis (qui apudvos per trienniumdegic,à vobis 
cum omni humanuate Se charitate receptus ) quam ftrenuc 
regilaris obferuantia apud vos vigeat , Se monaftica difeiplina 
in dies augeatur : Quippe qui itafe vobisdeuinftum fatetur, 
vt tota congregatio noflrra ex hoc vobis deuinfrior reddatur. 
Ex qu o : fit,vt : li quando quempiam veftrum ad a!iquod noftro- 
rum Monaftèriorumaccederccontigerit,tanquamfiliutn no- 
ftrum charitTimum nos rccepturosTciads: Cumveftram to- 
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tam congregationcm,tanquam fiRam'ain fororcm elutiul- 
mam pio amore comple&amur, Se vobis femper conjun£tos 
fore tam m ipiritualibus } quam temporalibus bonis femper 
gaudeamus : maxime quia iuxca diploma Apoftolicum pi» 
memonç Leonis decimi, veftram ipfam congrcgationem ex 
noltra lacfuxifle, acinftautam fuifleplurimumlariamurîVof- 
que omnibus noftris priuilegiis,immunitatibus 8c libertatibus 
ex eodem diplomate gaudereadmodum graculamur:Aflîdué- 
quein Chriitiamore femper nos vobifeum coniun&os diu vi- 
uere peropramus. Quo fic,vc quicquid in nobis eft viftrum 
cflecredaris : ita vc in nobis omnibus impleatur i lud tx atti- 
bus Apoftolorum , credentium erac corvnum &c anima vna. 
Sicquc Caftnenfis Se: Cafalisbenedi&i Congrcgatio eadem 
femper remaneat Se exiftac Volumus infupet omnta monafte- 
ria noftra commodis veftris Se vfibus efle aperta Separatifli- 
raa: maxime cum fecum veftras testimoniales ad nosdetufe- 
rinr : Prxcipienres omnibus l'rxlatis 8c monachis noftris prac- 
fentibus 8c fiuuris , vr quemlibet veftrumin di&is noftris Mo- 
nafteriis,tanquam vnum ex noftris ipfis, cum omnihumani- 
tate tra&ent 8c recipiant : ficut vos di&um Reucrendum no- 
ftrum, Se pleroique alios ex noftris in Galiam profeftos rece- 
pifTeaudiuimu. In quorum fidem omnium has noftraspra:- 
fentes luerasfieri iuffimus ,noftrique foliti figilliappenfionc 
munui. D at v m in Monafterionoftrofan&ae MariaedePra- 
talea, Diocefis Paduanx , refidente ibidem noftro Capitulo 
generali , die décima o&aua menfis Aprilis , anno Domini 
millefimo quingentifimo nonagefimo oftauo. 

CoUatiofattaejl cum oriçinali in perjramenofcripto,, & fignato, 
VitTrorinus ^4uerrant*s > Scrtba Capituli , figilloque chordulu fericets 
rubri colom appenfo , & pixide ferri albi conclufo , per me fratrem 
Jacobu du Breul, Monachum, çp Scribam Capituli nojlri S. Germa- 
nt à Pratk, Parif. die décima nona menfis lunij, anni i jp <?. 



